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RAPPORT 

Fait àl'Institutnational,par J.VI. CurIER, 
Secrétaire perpétuel pour lf!s Sciences 

naturelles, séance du 25 frimaire an 

XIV, sur cet Ouvrage. 

TANT que ron n'a éludié et recueilli que 
les seules Coquilles , les Testacés terreslres 
et fluviatiles ont été négligés, parce quïls 
offrent moins de variétés dans les formes et 
moins d'éclat dans les couleurs de leurs 
enveloppes pierreuses, que ceux qui habitent 
les eaux de la mer. Mais lorsque voulant 
prendre de ces êtres singuliers une connois­
sance un peu plus approfondie et plus phi­
losophique, on s'est mis à examiner les ani­
maux eux-mêmes, les espèces de terre cl 
d'eau douce sont redevenues un objet prin­
cipal d'attention, parce qu'il est plus facile 
de se les procurer avec leur animal vivant. 

M. Geoffroy, encore aujourd'hui Corres­
p011dant de l'ln!'tÎ!ut, a commencé à porter 
de. la précision et du détail dans ce genre 
de travail. Othon- Frédéric lVI üller est aUé 
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plus foin encore ; en même temps qu'il a 
fait connoître le premier beaucoup de ces 
Coquillages , il a cherché à les classer d'après 
d es caractères unil_{uement pris de l'animal. 

Schroter a fait de ceux d'eau douce l'ob­
jet d'un grand ouvrage, où il les décrit avec 
une grande diffusion. 

' 

Enfin, l'on vient d"en publier un de Dra-
parnaud, tant sur les terrestres que sur les 
fluviatiles de France, recommandable par 
le nombre et r élégance des figures ' que 
Geoffroy et Müller avoient omises, et que 
Schroter n'avait données qu'imparfaites et 
en petit nombre. 

Il y donne à la fois deux méthodes; l'une 
prise de l'animal, et l'autre de la coquille. 
Celle - ci est en effet nécessaire pour ap­
prendre à connoître les Coquilles dépouillées 
de leur animal, comme on les trouve d'or:­
dinaire dans les cabinets. 

1\Œüller et Draparnaud, dans leurs mélho­
des fondées sur les animaux, n' eruployoient 
guères, pour caractères génériques, que le 
nombre et la forme des tentacules et la po­
sition des yeux. 

•• 
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M. Daudebard de Férussac, ancien l\fili­
faire , résidant dans le département du Lot, 
qui s'occupe avec zèle de cette partie de 
.}'Histoire naturelle , avoit publié il y a quel­
ques années , dans le L~e· volume des Mé­
moires de la Société d'Émulalion , tm projet 
de méthode conchyliologique combinée , 
c'est-à-dire tirée à la fois de l'animal et de 
sa coquille, et l'a voit appliqué aux Mol­
lusques terrestres et fluviatiles connus. Cette 
méthode, outre l'utilité d'avoir présenté à la 
fois et comme en regard les caractères pris 
de l'animal et ceux de la coquille , es t re­
marquable par l'emploi que l'auteur fait 
pour distinguer ses -genres de quelques par­
ties du corps peu appréciées avant lui, 
comme celles qu'il nomme le manteau, la 
cuirasse et le collier. 

C'est cet ouvrage que son GJs , jeune Vé­
lite, 'plein de talens , d'applicaliou , vous 
représente , après y avoir fai t trois sortes 
d'augmentation. 

Premièrement, il a ~jouté plusieurs cor­
rections importantes, fondées sur des oh--: 
servations nouvelles. 
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Deuxièmement, il a intercalé dans la mé­
thode de son père les genres établis depuis 
sa publication, et ceux qui ne se trouvant 
point en France, a voient été omis dans ce 

. . 
prenuer essai. 

Troisièmement, il a rangé sous chaque 
genre une partie des espèces observées dans 
les départemens du Lot et du Lot et Ga­
ronne , avec une synonymie exacte et des 
observations intéressantes, soit sur leurs ha­
bitudes , soit sur quelques qétails de leurs 
fonnes. 

Quatrièmement, il a r éuni à la fin beau­
coup d'observations critiques sur les trois 
ouvrages de Geoffroy, de P©iret et de Dra­
parnaud ; il relève surtout un assez grand 
nombre d'erreurs échappées à ce dernier , 
dont le travail, connue on sait, n'a été pu­
blié qu·après sa mort. 

On ne peut que savoir gré à M. de Fé­
russac de ce soin , parce que les planches 
de Draparnaud étant belles et correctes, on 
y aura toujours recours. 11 est donc impor­
tant de purger, autant que possible, le tex-1 c 

des fautes qui peuvent y être i·es1ées. 
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Le tout est terminé par une Table de 
concordance relative à ces trois auteurs, et 
par un Catalogue des Mollusques terrestres 
et fluviatiles observés par M. de Férussac 
le fils, près d' Arbois , dans le département 
du Jura. ' 

Nous ne pouvons faire entrer la Classe 
dans tous les détails qu'un tel travail com­
porte. Nous ne pourrions même les juger 
tous,. sans faire nous - mêmes un nouveau 
travail que nos occupations nous interdisent, 
et dont le soin que les auteurs ont mis au 
leur et les connaissances qu'ils annoncent 
peuvent nous dispenser. 

Ce qui nous paroît certain, c'est que cet 
ouvrage contient beaucoup de faits inté­
ressans propres à enrichir une partie né­
gligée de rHistoire naturelle ; que la mé­
thode des auteurs peut être utile en appe­
lant l'attention sur des parties peu observées , 
et surtout que M. de F érussac le fils, jeune 
Conscrit, qui cultive les sciences dans une 
position où d'autres se croient autorisés à 
négliger même les premiers élé1nens de l'ins-
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truction, mérite à tous égards l'accueil et 

les encouragemens de l'Institut nationaJ. 

Fait au palais national des Sciences et Arts, 
le 25 frimaire an XIV. Signé LAMARCK. 

CUVIER, Rapporteur. 

La Classe approuve le rapport et en adopte 
les conclusions. 

Certifié confonne à l'original. 

A Paris, le 26 frimaire an XIV. 

G. CUVIER, Se cr. perpét. 



il et 

il'ls, 
lCI. 

le 

A VI S 

DE 1\1. D A UDEBARD FILS, 

Sur cette nouvelle Édition. 

M o N père publia, en i8oo, une première édition 
de ce petit ouvrage, da us les M émoires de l a 
Société médicale d' Émulation de P aris, 4"· an­

n ée ; depuis ce temps, la science ayant beaucoup 
acquis , les nouveaux genres de 1\'.I. de Lamarck, 
les belles obserrntions de M. Cuvier , les décou­
vertes faites par MM. Olivier, Brugière, Bosc , et 
quelques autres , ainsi que celles de mon père , 
nécessitaient de revoir noire méthode, el de pré­
sen Ier de nouveau un travail complet sur let> Co­
q uilles ter restres et fluviatiles . 

Initié par mon père dans l'étude des sciences na­
turelles , ayant suivi et répété ses observations 
sous ses yeux, pénétré de ses vues el de ses prin­
cipes , j'ai cru pouvoir remplir son but, e t il a en 
assez de confiance en moi, pour me charger, ert 
parlant pour Paris , d'en donner une nouvelle édi­
tion. Le séjour de la capitale m'ayant fourni les 
sujets d'une foule d'observations nouœllcs ; mes 
relations avec les plus célèbres Nat ura 1 istes qui s'y 
distinguent , ayant servi à éclair(;ÎJ' m es doutes, j'ai 
fait mes efforts pour que mon travail pût répondre 
à l'atten te de mon père. 

1 
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Je me suis permis, après l'avoir consulté, quel­
ques changemens dans sa m éthode, ou quelques 
augmentations lorsqu'elles m'ont paru convenables. 
J'ai ajouté plusieurs genres nouveaux, tels que le 
T estacelle, la P armacelle, I'Hélicine, la Mé­

lanie et l'Ampullaire, genres qui avaient été dé­
couverts depuis la publication de l'ouvrage de mon 
père, et j'ai cru devoir en instituer deux nouveaux, 
la M élanopside et le Septaù"e; le premier, re­
gardé par M. Olivier corurue une Mélanie, e t le 
second , dont M . de Lamarck nvoit senti la né­
cessité de faire un genre particulier. 

Enfin j'ai joint à chacun des genres de cet ou­
vrage une synonymie exacte de ses espèces les 
plus remarquables. J'ai ajouté à la fin des obser­
vations sur les trois auteurs qui ont écrit sur les 
Coquilles de :France, Geoffro.Y, Poiret et Dra­
parnaucl, ainsi qu'une concordance systématique 
de ces auleurs avec Müller et Liuné. J'espère que 
celle table sera utile, 11om· fixer définitivement la 
vraie synonymie des espèces du territoire Français. 
J 'y ai joint aussi un catalogue de celles que nous 
avo11s observées en Quercy et dans l'Agénois, et 

un autre Je celles trouvées aux environs cl'Arbois 
en Fra1whe-Corn1é. 

I 

1\fon intention é!oit de donner à la suite de chaque 
genre, une phrase descriptive, el une sy.nonymie 
exacte el complète de toutes les espèces de France; 
f ·1vois n!ême dcjà commeucé mon travail, et j'ose 
di ··c que cette en treprise, toute simple qu'elle paroît 
êi 1 c , esl d'une difficile et pénible exécution; car 
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la synonymie est un vrai chaos en Conchyliologie; 
les ouvrages qui existent n'ayant servi qu'à aug­
u1enter la confusion. Malheureusement les devoirs 
de mon état m'ont empêché de continuer mon 
ouvrage; mais je me propose de le faire paroîlre 
lorsqu~ les circonstances ine le perm.ellront. 

Je prie les savans de vouloir bien m'accorder 
l'indulgence que réclame ma jeunesse, et de vou­
loir me communiquer leurs nouvelles espèces pour 
le grand ouvrage que nous comptons offrir au Pu­
blic lorsqu'il sera terminé. Nous leur offrons en 
échange celles de France qu'ils n'auroieut pas., 
ou mêine les exotiques qu'il sera en notre .disposi­
tion de leur présenter , et nous les citerons exac­
tement à chacune de leurs espèces. 

Mon père, dont les occupations ne lui laissent 
plus le temps de se livrer à l'étude de la Conchy­
liologie, m'a confié ses observations et ses dessins, 
et c'est en les continuant que j'espère donner une 
Histoire générale d es Mollusques t errestres et 

fluyiatiles, avec les figures de chaque espèce . 

.Te prie encore les Conchyliologistes d'examiner 
}e3 animaux d'après la méthode de mon père, et 
<le nous communiquer le ré3ultat de leurs recher­
ches ; il serait surtout fort à désirer qu'on pût ob­
server ceux des genres que nous avons donnés 
comme incertains , ainsi que ceux du Bulime 

carie (1), cité dans l'aquéduc de Séville, et celui 

(1) Bulimus prœroous. Brug. Encyclop. méthod. u0. io5. 
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de l'.llélice Port1tgaise (1), vulgairement la Pmne 
de reine Claude , qui est fluviatile el operculée. 
Ces deux espèces forment peut-être de nouveaux 
genres; mais ce n'est que l'observation de leurs ani­
m aux qui peut nous fixer sur elles. Ce sont surtout 
les N aluralistes d'Espagne , de Portugal, ainsi 
que ceux d'I talie , qui pourroienl éclairer les Con­
chyliologisles sur ces espèces. Nous les engageons 
à rechercher les coquilles terrestres et fluviatiles 
de leur pays; quelques-unes qui y son t déjà con­
nues, prouvent qu'ils sont très-riches en Mollusques 

et espèces curieuses. 
Une chose que je ne puis ni ne dois oublier ici, 

c'est de témoigner ma vive reconnaissance pour 
les bontés particulières que plusieurs savans ont 
eues pour moi, et leur générosité à m'enrichir de 
n1orceaux précieux que nous ne possédions pas. 

Qu'il m e soit permis de rappeler ici chacun 
d 'eux. Que ne dois-je pas au digne successeu1· de 
Buffon, à M . de L acépède, pour l'amitié et les 
conseils dont il m'a h onoré ! Que ne dois- je pas 
à MM. Cuvier et L amarck, pour l'indulgence avec 
laquelle ils ont accueilli mes faibles essais (2)! 

( i) Helix L usitanica. Gmel. Sysl. nal., p. 5656. 

- Varica. Mull. Venn. hist., p. "O. 

- Cuineensis. Chemn. Co11 cl1. ix, p. 80 , Lab. i o8 , 

f 915' 914. 

(2) J'a i aussi b eaucoup cl'obl igalion ;\M. Latreille, p01.1r 

l'amitié , les a'·is et les conseils éclairés qn'il a bien Youlu 

me ùonne1-. 
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Je ne dois point oublier non plus MM. ·R ichard, 
Fau jas de St.-Fond, Bosc , Dufresne et Olivier, 
pour la générosité avec laquelle il s m'ont fait part 
de leurs découvertes , particulièrement ù ce dernier , 
qui :m'a enrichi de toutes Jes belles espè·ces qu'il 
a recueillies et observées dans sori. intéressant 
voyage au Levant. 

.T'engage beaucoup les N aturalisles qui ont à leur 
disposition un endroit convenable , de suivre l'exem­
ple de M. F anjas; ce célèbre Géologiste vien t de 
faire , dans sa terre de St.-Fond, un parc de Co­
quilles terrestres. Il a r ecueilli un grand nom bre 
d'individus.. des H elix Naticoïd es , M etanosto11ia , 

Can did issima , et antres espèces q ui se trouvent en 
Provence et aux environs de N ice , et les a trans­
portés dans une allée en creux de ses beaux jardins. 
Celle allée est bien ombragée , garnie de m ousse 
fraîche , el les Coquilles y croissent el s'y multi­
plient à merveille. L'on pour~oiL élever de cette ma­
nière quantité d'espèces curieuses , même des exo­
tiq ues, rien n'étant plus facile q ue d'envoyer les ani­
maux vivans , du moins ceux de la plupart des 
H élix. 

L es B omains élevoient aussi des Lhnacons, . 
non pas par simple curiosité , mais par uu raf:ine-
m ent de gourmandise. 

Voici ce que rapporte Pline à ce su jet: '' Un 
>) peu avant la guerre ci\·ile entre Cé.;ar e t Pompée, 
>) Fulvius Hirpinus é tablit, aup rès de 'I'arquinies, 
» des réservoirs pour des Limaçons. Il les dist in­
>) guoiL par classe , met tant sépa réme11t le;; blancs 
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>) qui naissent dans le territoire de Beati, ceux 
>) d'Illyrie qui sont les plus grands , ceux d' Afri­
,), que qui sont les plus féconds, ceux de Solite 

)) auxquels .on donne la prééminence. Il imagina 
)) méme de les engraisser avec du vin c.1it, de la 
)) farine et d'autres choses, afin que les Limaçons 
~) gros offrissent eux-mêmes une jouissance de plus 
>) à la gourm andise. Cet art a été conduit à une 
,, telle perfect ion que , si l'on en croit Varron, une 
)) seule coquille contenait vingt livres de liqueur.,> 
Pline , liv. 9 , des Animaux aquatiques, ch. LXXXII J 

1ra<luction de M. Guéroult, t. II, p. 157. 

D Au n E n AR D fils. 

INTRODUCTION. 



gllla 

e la 
:OD! 

Dl 

f. 
1, 

INTRODUCTION. 

LA Conchyliologie, cette partie de l'Histoire 
naturelle si brillante et si estimée des amateurs 
opulens, est cependant la plus négligée des na­
turalistes ; elle est encore , comme le disoit Lin• 
née, telle qu'un enfant au berceau qui réclame 
à grands cris les soins maternels. 

L 'auteur de la nature a doué néanmoins cette 
classe d'animaux de formes et de qualités trop 
remarquables ; il leur a donné un rôle trop grand 
pour qu'ils ne méritent pas d'être mieux connus. 

Le globe leur doit une partie des matéria~x 
qui le composent, et c'.est par eux qu'il indique 
à tous les âges ses altérations et sa caducité. Leurs 
productions le disputent aux roches réputées pri­
mitives pour la solidité, la grandeur et la durée, 
et forment comme elles des montagnes impo­
santes. Partout on trouve leurs vestiges; partout on 
admire leurs ouvrages: ils confondent notre ima~ 
gination . Ceux des m~tres animaux, de l'homme 
même , que sont-ils ? que furent-ils ? . •. .• Em-­
preintes légères d'un voyage rapide et court! 

Le système osseux des classes supérieures , 
emblème frappant et triste de la mort, et d'une 
vie aussi passagère que fragile, n'offre à l'œil 
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qu'une charpente hideuse, que l'homme de l'art 
peut seul contempler sans dégoût ni émotion; 
aussi le créateur l'a-t-il soigneu:,ement caché sous 
l'embonpoint et la f'raicheur des chairs. Il a pro­
duit au contraire an <lehors tout celui des co­
quillages, et il s'est plu à lui donner la régula­
rité des courbes élégantes <l'une géométrie plus 
"'ublime que la nôtre, on à témoigner sa fécon­
<lité créatrice dans les formes les plus bizarres 
à nos yenx, mais cependant toujours agréablei 
et pittore5ques; ornées de couleurs distribuées 
avec plus de régularité et de caprice que celles 
des oiseaux; elles ne leur cèdent ni en éclat, ni 
en variété: mais infin~ment plus durables qu'elles, 
on les retrouve après tant de siècles dans les fos­
siles et dans certains marbres ( 1) , où elles brillent 
encore avec tout le feu des pierres précieuses. 

Pour l'homme, les coquillages sont une ma­
tière riche , prisée par le lustre et la solidité de 
leur émail ou de leur nacre ; il y trouve aussi 
des mêts abondans et délicats; des liqueurs co­
lorantes ; la bisse , plus recherchée que la soie, 
et les perles, qui se marient si bien avec la blan­
cheur et les roses de la beauté. 

Ne nous étonnons donc pas que le naturaliste, 
séduit comme l'amateur par r,e<;, qualités brillantes 
et par la facilité de se procurer ces dépouilles , 
se soit contenté si long: temps de les arranger, 
indépendamment de la connoissance des ani­
maux. 

( l) Le marbre Lumachelle de Carinthie. 
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Mais ce même naturaliste , qui doit sentir que 
l' enveloppe ne peut être pour lui ni aussi cu­
rieuse, ni aussi essentielle que l'animal , trouvera 
en effet que cette classe innombrable n'est pas 
moin1. intéressante , sous tous les rapports , que 
telle autre que ce soit; il y apercevra un carac­
tère distinctif très-frappant, commun à tous les 
individus; des familles nombreuses qui diffèrent 
essentiellement; di vers genres d'organisation in­
térieure, tous aussi curieux que singuliers, dont 
les uns ont des viscères et des organes communs 
aux animaux de classes ~upérieures, et d 'autres 
qui en ont qui leur sont tout-à-fait propres ; il 
y trouvera des agens extérieurs qui font l'office 
de pieds et de bras ; tous les moyens de repro­
ductions ; toutes les S'ortes de sexe ou d'herma­
phrodisme répandus dans les deux autres règnes 
vivans; des êtres qui, par leur poids et leur vo­
lume, tiennent d'une part aux grands animaux (2), 
et de l'autre aux animalcules (3); il reconnoîtra 
enfin que, sans la connoissance <les habitans des 
coquillages, il est impossible d'assigner à quel 
genre, à quelle .famille ces enveloppes appar­
tiennent. 

Il y a déjà long-temps que les sciences natu­
relles ont fait des progrès assez grands pour qu'il 
ne soit plus permis à cette branch,e de rester si. 
fort en arrière ; et les moyens de tout genre , 
pour connoître ces ~nimaux , se sont multipliés 

(2) Le C!iama gigas Linnée pèse jusqu'à 500 lines. 

(5) Les coquillages :nicroscopiques, dont le nombre et la 
divenité, ainsi qne l'oq~anisalioc. , étonnent également. 
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à tel point , qu'il n'est plus permis de se retran­
cher sur la difficul té de cette connoissance pour 
s'en tenir à la m éthode vulgaire. Si on et1t voulu 
seulement prendre la peine de r éunir tout ce 
que différens naturalistes célèbres avoient déjà 
exécuté sur cet objet, on eût trouvé qu'une 
grande partie de la besogne étoi t déjà faite de­
puis plus de trente ans. On s'étonnera sans doute 
qu'on ait eu le courage <le la <l é<laigner pour 
continu'.er l'usage <l'une routine absolument in­
suffisante, qui, d'une connoissance autant liée 
à la physique du globe qu'à l'histoire naturelle 
des animaux, n'en faisoit qu'une occupation fri­
,vole, quoique très-dispendieuse. 

Quand Linnée se plaignoit de l'enfance de cet 
art, il ne l'attribuoit pas à l'imperfection de sa 
m éthode, puisqu'il l'avoit adoptée de préfërence 
à celle des autres, mais parce que n'étant fondée 
que sur la forme des coquillages, elle étoit con­
traire aux principes qu'il avoit prescrits pour 
toutes les parties <le l'histoire naturelle. Il crut 
remédier en partie à ce défaut , en m ettant à la 
tête de chaque genre le nom de l'esi}èce d'ani­
mal auquel celui du genre ressembloit. Il fit par 
là un aveu formel de la nécessité du système ani­
mal; et loin <le remédier à quelque chose, il ne 
fit que mieux ressortir les contradictions qui exis­
tent entre une foule d'espèces comprises dans le 
même genre; par exemple, dans celui de l'helix, 
il s'y trouve des lymnées, des buccins, des ver­
tigos , des carichies , des cyclostomes, des v al­
~ées , l' affra d' Adanson , dont les animaux dif-
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f èrent par le nombre et la forme des tentacules, 
par la situation des points oculaires, par les sy- _ 
phons, etc., et par plusieurs parties caracLéris­
tiqnes du Test, telles que l'opercule, lesquellc~ 
constituent nécessairement un être d'un genre 
particulier. Voilà ce qu'il ne ponvoit se dissi­
mnler, et qui rendoit son style confus. 

Les partisans des m éthodes vulgaires s'autori­
sent donc mal à propos de l'exemple de ce grand 
naturaliste. Mais ce n'est pas tout encore; aucun 
d'enx ne peut fournir, d'après ses propres prin­
cipes~ un moyen tant soit peu sûr pour apprendre 
à connoître les individus, ni pour les retrouver 
dans les auteurs : leurs méthodes sont par con­
séquent toutes arbitraires. Aussi combien n'y en 
a-t-il pas ? ... Combien n'en pourroit-on pas fail'e 
encore, et toutes aussi bien fondées les unes que 
les autres? Il n'est aucune partie de l'histo ire na­
turelle qui ait fourni plus d'amateurs et tant de 
collections, ni sur laquelle on ait des ouvrages plus 
somptueux. On a gravé et enluminé, avec la pins 
grande recherche, presque tous les coquillages 
connus. Cependant, malgré ce dernier secours, 
on n'a pn jusqu'à ce jour reconnoître ni classer une 
foule de coquillages souvent communs (L~) . Nous-

. d' ' memes, comme tant autres, n avons pu recon-
noître maintes fois à qu'elle espèce se rapportoit 
le sujet que nous tenions, en le confrontant avec 
la description et les gravures ; encore moins !>'il 

(4) Voyez les no les de l'édition de Gmelin, à la par lie des 
coquilles. 
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COfütituoit une espèce partic:ulière, ou seulement 
une variété; en un mot il règne entre les au­
teurs et les citations des figures , quantité d'in­
certitudes et de doubles emplois. Il faut donc 
qu'on ait classé, décrit et dessiné sur de mau­
yais principes. 

Comme on ne s'occupait guère que des formes 
extérieures du Test, et même des plus générales, 
et jamais de l'animal dans la confection des gen­
res, il devait arriver, non-seulement que ceux­
ci fussent confondus ou séparés , mais encore 
qu'on donnât pour espèces distinctes de simples 
variétés ou des sujets altérés et incomplets; en­
fin qu'on ne !>'attachât pas à noter le lieu et 
l'élément où vivoit le coquillage. 

C'est pourquoi on n'a point pensé, dans les 
collections , à les avoir tels qu'ils sont naturel­
lement et avec toutes leurs parties, mais à leur 
donner de l 'éclat; on n'a pas recherché les plus 
curienses pour la science , mais les plus belles 
et les plus rares pour la matière , de sorte qu'une 
foule des plus communes, surtout des terrestres 
et des fluviatiles, y manquent absolument, et qu'en 
comparant le sujet resté intact avec celui brillanté 
de la collection , on ne peut le reconnaître ni là, 
ni dans les gravures. Qu'on juge maintenant de 
ce que doit penser un naturaliste, un physicien 
de tous ces travaux et de toutes ces fastueuses 
dépenses , et si on ne peut pas dire avec vérité 
que toutes les collections sont vicieuses et presque 
de pur agrément'? 

Mais, à notre tour, nous conviendrons sans 
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peine qu'un système conchyliologique, unique­
ment fondé sur les animaux, seroit défectueux, 
en ce qu'il pécheroit contre le principe avéré <les 
naturalistes, celui de prendre ponr caractères gér 
nériques quelques-unes <les parties principales les 
plus visibles. Or le T est est sans contredit celle 
qui l'est le plus ; il constitue l'ossature des co­
quillages ; il est donc sans dif.ficnlté dans le cas 
d'y t'>tre admis. Adanson ne l'a pas oublié, quoi­
qu'il l'ait négligé quelques fois; Géoffroy et Mül­
ler ne sont pas excnsables de ne l'avoir pas imité 
scrupuleusement comme dans le r este.De là vient 
que ce dernier a rangé au hasard, mais contre son 
intention, quantité d'espèces incomplètes on qu'il 
n'a pas vues vivantes, comme plusieurs hr!li:x:, 
parmi ses buccins, et placé plusieurs autres ex­
près et mal à propos dans le même genre, telles 
que les nérites d' Adanson avec les natices du 
même auteur. Le Test et l'opercule in<liquoient 
assez que les animaux devoient aussi difiërer. 

Ainsi c'est la double méthode que nous pro­
posons aux naturalistes , et que nous les solli­
citons de mettre en usage , non,. comme é1:rnt 
exempte de tout défaut, et n'opposant aucune 
diffo~ ulté dans son eÀécution, mais parce qu'elle 
est la seule qui puisse contenter à la fois les ycnx 
et l'esprit, faire reconnoitre d'une manière :.ûrn 
et facile le:. e:.pèces et les genres des tes1acés, et 
les rangn clans un ordre uaiment métho<lique 
et très-approchant du naturel. 

Les rt>proches qu'on a faits à la méthode ani­
male , ou qu'on pourroit faire à la nôtre, peu-
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vent porter sur des objets susceptibles de cor­
rection ou de perfoctidn ; ils regardent alors 
l'auteur, et non le fond de la méthode : les au­
tres ne seront jamais que des déclamations ap­
plicables à tous les systèmes; car on sait bien 
qu' il n'en est aucun llui puisse être exempt 
de défauts et de difficultés dans l'exécution; de 
ce nombre seroit l'inconvénient de ne pas trou­
ver toujours le T est avec l'animal ; de ne pou­
voir pas faire venir en vie ceux de la mer, ou 
€eux étranger s au pays qu'on habite. Mais n'y a­
t-il pas quantité de plantes dont la .fleur est très­
difficile à observer; les trouve-t-on toujours en 
fleur et en graine ; ne les juge-t-on pas très-sou­
vent sur des échantillons secs ; et ne s'en rap­
porte-t-on pas sur leur genre au travail fait sur 
les lieux pour une grande quantité? M ais aussi 
les coquillages n'on t-ils pas à cet égard un avan­
tage considérable sur elles , pour les rechercher 
et les connaître'? Comme de se trouver presque 
e n tout temps, de pouvoir s'envoyer, m ême avec 
l'animal , sans altération , et de se conserver très­
long-tem ps; de ~orte qu'on peut l'examiner tout à 
son aise long-temps et à plusieurs reprises; enfin 
que le Test se conserve, pendant des siècles, in­
tact, et offre des caractères génériques et spécifi­
ques qui suffisent pour reconnaître le plus sou­
vent à quel genre d'animal il appartient, tandis que 
la plante séchée, malgré qu'elle ait toutes les 
parties de sa fructification, est souvent bien diffi­
('. ile à déterminer. Les oiseaux n'offrent que des 
caractères gén~riqnes peu nombreux, peu tran-
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chans. Les naturalistes n 'ont pas cru, malgré cela, 
qu'ils dussent être exempts de les soumettre à la 
méthode des plantes et des autres animaux. 

Les sciences ne sont véritablement fondées , 
e t ne peuvent faire de grands progrès , que lors­
qu'on en a établi la partie dogmatique. C'est ce 
que Tournefort et Linnée avoient parfaitement 
senti; c'est ce que ce dernier a supérieurement 
exécuté pour les plantes , dans sa Philosophie 
botanique, et c'est ce qui manqne encore à la 
Conchyliologie. Cependant divers auteurs ont 

· déjà donné une grande partie des~matéri aux néces­
saires, tels qu' Adanson, dans son Histoire na­
turelle du Sénégal, Géoffror, Müller, Brugiëre, 
dans l ' Encyclopédie méthodique , dont le travail 
annonce qu'il auroit fort souhaité pouvoir suivre 
la méthode animale; Schroter et Lister peuvent 
aussi être cités. M. de Lamarck a eu soin de faire 
mention <les animaux, et a donné une vue nou­
velle sur ces sortes d'êtres., dans son système des 
animaux sans vertèbres. L'on ne doit 1)as omettre 
les excellens mémoires de M. Cu~·ier sur les mol­
lusques , dont le travail a beaucoup avancé la 
science. 

Malgré tous ces avantages , on peut dire , en 
général, que dans la Conchyliologie tout est à 
refondre et qu'il y a beaucoup à créer, parce que le 
travail de ces auteurs a été trop borné pour que 
les notions qu'ils y donnent puissent s'appliquer 
au système entier des coquillages ; et par cette 
raison il s'y trouve des erreurs et <les omissions 
importantes 7 plusieurs genres terrestres et fiu-
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viatiles n1étoient pas encore oonnus ou l'étoient 
mal; beaucoup d'espèces ne l1étoientpas non plus; 
en.fin il faut que tontes ces notions éparses soient 
réunies méthodiquement pour pouvoir composer 
un corps de doctrine. 

Ainsi quand bien même nous aurions tous les 
secours qui nous sont nécessaires pour le rédi­
ger, nous ne pourrions nous flatter de le donner 
complet d'un premier coup; et comme nous nous 
sommes bornés dans cet essai aux coquilles ter­
restres et fluviatiles, nons ne donnerons que les 
notions nécessaires pour <lévelopper notre sys­
tème, mais dans lesquelles on trouvera cepen­
dant des observations qui nous sont propres, et 
qui, la plupart, sont applicables au système en­
tier de la Conchyliologie. Ce seroit beaucoup pour 
nous si nous pouvions fonder solidement l'édi­
fi ce, et l'élever assez haut pour que quelque na­
turafüte plus habile pût le continuer sur des prin­
cipes analogues à ceux qui sont exclusivement 
adoptés dans toutes les autres branches de l'his­
toire naturelle. 

Il y a toute apparence que feu M. Drapamaud 
auroit exécuté ce grand travail. Le public va jouir 
de celui qu' il. a fait d'après la même méthode sur 
les Mollusques de la ft.,rance. Son ami , M. le doc­
teur CLos, en est l'éditeur. Cet ouvrage ne peut 
de toute manière que faire époque dans la science. 

On n'a pas cru devoir ranger les coquillages 
dans la cla::.se des vers. Cetn-ci ont le corps an.­
nc/e ou articulé ; leur cœur ni leurs poumons 
ne ressemblent en rien à ceux des poiJsons et 
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des animaux à sang rouge. Ceux qui habitent 
sous un Test ont le corps inarliculé , mais tout 
musculeux. Les vraies uni1Jalves ont un pied , 
une tête, un manteau, et un corps très-distinct, 
des yeux ou points oculaires, des tentacules, un 
cœur hilobé à mouvement contractile et alterna­
tif dans chaque lobe, un anus, une bouche, des 
mâchoires, des dents, une langue, un estomac, 
<les intestins, des parties génitales et des ovaires 
tout comme dans les animaux parfaits. Les our­
sins, les bi1Jal1Jes, les polypes ont la plupart de 
ces parties, ou bien d'autres essentielles qui man­
quent aux vers. C'est pourquoi nous avons cru 
être autorisés à en faire une classe séparée de 
celle des molli a de Linnée, sous le nom de mus­
cutiles (5). 

Effectivement, il semble que c'est dans ces 
sortes d'animaux que le jeu et la puissance mus­
culaires se déploient avec le plus d'énergie et de 
ressources. Quelle variété dans les mouvemens 
et la forme de toutes les parties de leur corps? 
Quelle force prodigieuse dans la contraction des 
valves, des opercules, et dans l'adhérence <ln pied 
contre les surfaces ? • 

C'est encore mal à propos qu'on a compris 

(5) Il esl à obserî"er que , lors de la première édition de 
~c m émoire, l'on n'a \'oit pas séparé les moll usq ucs des vers; 
nous n 'a' ions point encore les belles di' isior{s de .MM. CuYi<'r 
et Lamarck. Mais, pour éYile r la confusion, nous adopte­
rons la dénomination dei mollusque , puisctu'elle est enfin 
consacrée uniquement aux animaux don L nous entendons 
pader. 
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dans le même ordre tous les testacés : les co­
raux, les escltara, les fiustrès, les dentales, etc. 
ont des animaux très-différens des bifJalCJes et des 
unir,alPes. Nous désignerons ceux-ci par l'épi­
thète de limacinœ ou Limacins, et les premiers 
par celle de conchœ ou conques, parce que tons 
les animaux compris sous ces noms ont tous les 
mêmes attributs caractéristiques; et soit que l'a­
nimal se trouve revêtu ou non d'un Test, il n'en 
sera pas moins compris dans l'une ou l'autre de 
ces divisions, pourvu qu'il en ait les caractères. 

Quoique jusqu'ici on se fût occupé de tirer les 
caractères des genres de la seule conformation 
du Test j cependant on n'y avoit pas aperçu 
quelques diftërences caractéristiques 'lue nous y 
avons reconnues, en fai:,ant plus d' attentiou à sa 
construction et son organisation ; et ce sont pre­
cisérnent celles-là qni nous ont fourni les carac­
tères essentiels. Pour les v:ulgaires, cenx que les 
Conchyliologues ont employés, ils ne nous ser­
vent tout au plus qu'à caractériser les espèces; 
c'est pourquoi nous entrerons dans un plus grand 
détail sur cet objet. 

Le Test est originairement une membrane , 
dans le tissu cellulaire de laquelle se dépose un 
suc calcaire, ainsi que clans les os. Son accroisse­
ment se fait en tout sens, èn avançant par des 
élémens semblables posés en recouvrement, les 
nouveaux sortant de <lessous les premiers, et 
placés selon la direction <le sa longueur. 

Mais ce dép6t calcaire n 'est pas tont de la même 
qualité ni de la même couleur ; on en distingue 

' 
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au moins de deux sortes dans tous les testacés : 
la commune, qui constitue le fond de la co­
quille, et l'autre, plus fine, plus brillante et 
plus dure, semblable à l'émail des dents, tapisse 
ou recouvre l'intérieur du Test. En quantité d ' es­
pèces, comme dans les terrestres et les fluvia­
tiles, cette substance ne forme pour ainsi dire 
qu'un enduit que l'animal applique successive­
ment sur les parties intérieures de la coquille qui 
ont pris tout leur accroissement, c'est -à-dire 
toute l'épaisseur qu'elles <loi vent avoir. C'est avec 
elle qu'il forme on garnit les bords de l'ouver­
ture, soit à diffë rentes époques de sa croissance, 

1 

soit quan<l elle est terminée , de même qne les 
dents, les tubercules, les lames ou plis qui mu­
nissent l'entrée, la columelle, le dos et les rampes 
des spires; et dans la plupart, ces parties ne sont 
construites qu'après l' entier accroissement di1 

Test, ce qui fait qu'elles désignent pour l'or­
dinaire l'état de puberté de l'animal. Mais dans 
d'autres telles que la plupart des marines, les 
lames ou filets de la columelle et des rampes 
commencent avec l'origine du T est. Dans plu­
sieurs de ces espèçes, comme dans les murex, 
le bourrelet se trouve répété à chaque période de 
croissance. D ans la plu part des univalf!es ma­
rines , la substance émaiilée semble faire partie 
composante, tant en dehors qu'en dedans, comme 
dans les cyprea ou porcellaines. Dans beaucoup 
d'autres, en les exfoliant, on y a trouvé une 
troisième substance qui participe de la finesse et 
du brillant de celle-ci / et de l'opacité et du peu 
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de finesse de l'autre; elle ressemble à un marbre 
blanc ou laiteux : quelques coquilles terrestres 
jouissent aussi des mêmes avantages. T elles sont 
le ruban de Saint-Domingue, l'hel ( agatina ) ze­
bra, perdix ; l'hel(bulimus) sepium Linnée. Dans 
les conques, la substance commune , celle qui 
constitue la base , ressemble à cette troisième, 
et l'émail modifié par la nature devient ce qu'on 
a nommé nacre, laquelle tapisse le dedans. Quel­
ques uni11al"es en sont aussi ornées , comme ce 
qu'on nomme la bouche d'argent, plusieurs tur­
bos , nérites ~t natices. 

E n exfoliant les coquilles ou en regardant à 
t ravers quand elles sont transparentes , on s'a­
perçoit que les couleurs ni les bigarrures ne sont 
pas toujours les m êmes , ni également distribuées 
dans toute l'épaisseur; enfin la plupart des co­
quillages sont revêtus à l'extérieur d' une p elli­
cule corticale , sèche, flexible, transparente et 
fugace, qui a été mal à propos comparée au pé­
rioste des os. L a membrane de ceux-ci est r e­
gardée com me essentielle à leur formation ; elle 
est douée d' une sensibilité extrêmement doulou­
r euse, susceptible d'une grande irritabilité , au 
lieu que celle des coquille~ n'annonce et ne pa­
roit susceptible de rien qui lui ressemble ; e t 
n'exi~lant pas dans beaucoup de coquillages , il 
est évident qu'elle n 'est nullement nécessaire àla 
formation du Test. Mais le vrai périoste des co­
quilles est cette membrane élémentaire dont nouâ 
avons parlé ; c'est d'elle que partent_les piquans , 
les pointes , les tubercules , de même substance 

Ill 
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que le Test, et qui durent autant que lui , s'ils 
ne sont fracturés; au lieu que les poils, le du­
vet, les épines cornées ou frêles qu'on remarque 
sur plusieurs, notamment sur les li l. ltispida, 
sericea, obvoluta , acculcata et le murex cuta­
ceus Linnée n'adhèrent qu'à l'épiderme cortical, 
et sont aussi caduques ou même plus que lui. 
Cest une production analogue aux poils des ani­
maux; mais ce qu'on n'a peut-être pas encore 
remarqué, c'est qu'en certaines conques, dans 
plusieurs unio, par exemple, on trouve, entre 
les différentes couches des élémens <lu Te!>t, des 
couches d'une substance d'une autre couleur, or­
dinairement verdâtre ou noirâtre. 

Dans le principe, le Test est encore comme 
simplement membraneux ou d'une · corne flexi­
ble; c'est le dépôt calcaire qui lui procure sa ri­
gidité ; et comme cette substance absorbe pour 
aihsi dire l 'animal, on peut dire que le Test est 
une vraie pétrification en général , et en parLi­
culier une sorte de cristallisation dans laquelle un 
principe salin animal intervient indépendamment 
duflnide aqueux et de la substance mucilagineuse. 
Il seroit nécessaire <l'avoir des expériences chy­
rniques exactes , d'après les connoissances nou­
velles, pour se former une idée juste à cet égard. 

Il y a certaines espèces, telles que l' Izel. crys­
tall ina , hyalin a , l' helico-lim ax , pellucida, vi­
trea, etc. , qui, telles qu'un verre pour la dia­
phanéïté, sont sujettes à devenir opaques et d'un 
bl~nc laiteux , comme les cristaux .de spatlt qui 
ont perdu leur eau de cristallisation. 
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Quoique l'explication de la formation du Test 
qu'on vient de dopner paroisse avérée, cepen­
dant elle n'est pas toujours facile à comprendre 
et à expliquer; et cette sorte d 'ossature est cer­
tainement une des parties les plus curieuses de 
l'anatomie. Ce sont surtout les coquilles aqua­
tiques, principalement les marines , qui offrent 
les plus gran<les difficultés. Nous avons ci-dessus 
observé la disparité des couleurs et de leurs dis­
tributions dans l 'épaisseur du Test ; de sorte que 
si on enlève une couche, on a un Test tout dif­
féremment orné. La nérùe de ri11ière est dans ce 
cas. L'accroissement de la région de la charnière, 
dans les conques, offre le même embarras. Il faut 
que les dents, les fossules, les lames de la char­
nière et les cavités musculaires se déplacent à me­
sure que l'animal grandit. L 'hel. decoltata offre 
un exemple , parmi les terrestres, du déplace­
ment du muscle d' attache ; cependant c'est à ce 
point d'insertion qu'est affectée pour ainsi dire 
la vie de l'animal. J 'ai coupé le sommet de plu­
sieurs helix analogues au décoltata, jusqu'à dé­
couvrir l'habitant, avec la plus grande précau­
tion, pour ne pas le blesser : tous ont péri. Il 
en est résulté également la mort dans les conques 
auxquelles j'ai coupé les muscles d'attache. 

Tous les testacés, limacins ou conques, sans 
exception, offrent deux phénomènes admirable• 
qui ne se rencontrent pas dans les autres ani­
maux, mais qui n e paroissent pas avoir été bien 
sentis; l'un, l'impulsion volutatoire, l'autre, le 
principe de croissance progressive géométrique; 

d'où 
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d'où résulte la volute conique de leur Test, la 
récularité des zônes élémentaires , celle des sil­
lo~s ou cannelures, celle des bandes ou des traits 
et des nuances de couleùrs. Il semble que le Créa­
teur ici se soit astreint aux lois mathématiques et 
chymiques du règne minéral. 

Toute .figure solide volutée résulte nécessaire­
ment de trois impulsions, la première circulaire, 
la seconde divergente , et la tro.isième directe, 
par rapport au sommet ou centre de la volute 
et aux plans opposés entre lesquels elle est com­
prise. Le rapport de cette divergence peut va­
rier à l'infini dans l'une et l 'autre d~s lignes 
ou plans que suit la volute; d'où il résulte 
une infinité de proportions entre la longueur 
et la largeur du plan ou coupe du cône spi· 
ral. Si la divergence du côté intérieur est très .. 
rapide, le vide columellaire sera nul ou très-pe­
tit; si elle est très-grande dans le côté extérieur, 
la volute grossira en proportion , et le second tour 
de spire sera énorme eu égard au premier. Mai~ 
comme l'animal ne peut croître à la fois long­
temps et rapidement, il s'ensuit que le nombre 
des tours de spire sera en raison inverse de la 
largeur du cône. L' ormier, les lzélico-limaxes , 
les lymnées et quelques hélices n'ont à raison de 
ce, que 1 î à 3 spires, et la dernière est énorme, 
tandis que dans les cylindriques, les turrités, on 
en compte jusqu'à 15 et 20; mais dans ceux .. ci, 
la cause principale est. celle de la supériorité de 
l'impulsion directe. Quand elle est extrêmement 
supérieure aux deux autrej, il arriye que le cône 

~ 
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n'est presque point spiral, simplement courbe 
comme dans les dentales , les ancyles ou lepas. 

L 'enroulement du cône produit donc ce qu'on 
nomme une volute, laquelle se dirige et se trace 
sur la li~ne spirale des géomètres. Il doit donc 
se considérer comme s'exécutant autour et tout 
le long d 'un axe qui partiroit du sommet du cône 
pour aboutir au point <l' intersection dé la largeur 
et de la longueur de la base dudit cône. Cet axe 
peut être conique, cylindrique , r égulier, po­
lyèdre, etc., ou une simple ligne directriçe , fic~ 
tive, droite ou torse. De là ré!>ultent les diffé­
rentes formes de la volute de tous les coquillages i 
par exemple : Si l'on suppose que toutes les spires 
suivent la direction d'une spirale régulière et dans 
le même plan, on aura la volute la plus simple 
et la plus uniforme ; le sommet du cône égale­
ment éloigné des deux plans opposés entre les­
quels la volute est sensée corn prise , sera aussi 
enfoncé d'un côté que de l'autre. Les Conchy­
liologues ont nommé les coquilles qui affec­
tent cette forme planorbes ; mais. comme nous 
avons observé que l' impulsion directe existoit 
toujonrs et tendoir à élever la volute au-dessus 
du sommet, il s'ensuit qu' il ne peut y avoir 
aucun coquillage qui offre cette régularité. Ceux 
qui en approchent le plus !>Ont le planorbis ca­
rinatus, spirorbis complanatus, les helix oh'1o­
luta. Si l'on imagine ensuite que le sommet res­
tant dans le plan, les spires s'élèvent g raduel­
lement au-dessus , posées les unes stlr les autres 
en suiyant un axe, on aura divers· _degrés de 
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développement de cette volute primitive, les­
quels ont été désignés par des termes qui indi­
quent les formes que ces développemens ont pro­
duit, et qui ont servi, soit pour distribuer les 
coquillages, soit pour décrire les espèces; tels 
sont les t ermes d' allongées , comprimées , glo­
buleuses, fusiformes, coniques , qui toutes ont 
pour caractères essentiels celui d'avoir le sommet 
de la volute proéminent. 

Si l'axe supposé. est solide, le côté intérieur 
des spires qui le touche formera dans l'ensemble 
un vide d'une figure analogue à ce moule; c'est 
ce vide qu'on a nommé l'ombilic, ou l' œil de La vo­
lute; il régnera depuis le sommet jusqu'à la base; 
et comme ces tours de spire s'appuient réci­
proquement en tous sens le long et autour de 
cet axe, et forment eux-mêmes une sorte de pi­
lier sur lequel porte to'ut le système de la volute, 
on l'a nommé columelle. Cette partie étant essen­
tielle, et sa forme sujette à varier comme celle 
de l'axe qui lui sert de modèle, il étoit naturel 
d'y avoir égard dans la détermination des genres. 
On voit ici que l'intention de la nature est bien 
frappante, en donnant cette forme générale à 
une clas~e d'êtres vivans, immobiles ou tardi­
grades, la plupart fragiles et toujours casuels, 
par conséquent plus exposés à la destruction que 
tout autre. 
~a columelle peut donc être cor:iique , cylin­

drique, comprimée; et si l'axe directeur n'est 
qu'une ligne fictive, les côtés intérieurs des spirei 
ie toucheront exact"ment selon la trace d'une 
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ligne spirale qui seroit appliquée exactement tout 
autour de cet axe; mais comme il n'existe peut­
être pas de coquille où cet axe idéal soit une ligne 
droite, qu'au contraire elle est toujours un peu 
torse, il arrive que les columelles, soit coniques, 
soit cylindriques, soit linéaires et solides , sont 
toujours plus ou moins torses , lorsque 'les co­
quilles approchent de la ligure cylindrique ou fn­
siforme , ou de celle des planorbes , et que les 
ombilics sont assez ouverts. Cette tor;,ion n'em­
pêche pas qu'on ne puisse faire passer un axe 
solide et droit par le vide columellaire; alors on 
le dit perforé, c'est-à-dire qu'on peut voir depuis 
l'orifice jusqu'au sommet. Quand le vide est co­
nique et large, on le dit ombiliqué : tels sont 
ceux d'une grande partie des coquilles compri­
mées , comme celles des planorbis contrarius , 
carinatus, purpura, helix ericetorum, hispida, 
fruticum, algira, oculus cap ri , etc. Mais il est 
à propos de faire remarquer que les Conchylio­
logues ont tous donné une idée fausse en faisant 
la distribution du Test en perforé, ombiliqué ou 
imper foré; ils ont regardé, comme étant dans 
ce dernier cas, ceux dont l'orifice de l'ombilic 
étoit fermé; et il est évident que, quoique cou­
vert, .i.l n'en existe pas moins : ce n'est que dans 
les coquilles adultes ou terminées qu'il est fermé. 
Nous remarquons avec soin, comme caractère, 
10. si la columelle est solide; 2 0 . si elle est creuse, 
plus ou moins conique, plus ou moins torse; 3°. 
l 'orifice libre, ou couvert en total ou en partie. 

Pour bien concevoir les caractères que l'on tire 
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des Tests et la forme réelle des différentes volutes, 
il faut se figurer un cône droit d'une substance 

, flexible, comme la cire et le plomb. L'enroule­
ment ne peut s'effectuer, sans que la partie qui 
devient intérieure dans les tours de spire ne se 
crispe en tous sens, c'est-à-dire se rétrecisse et 
se raccourcisse , et que l'autre , qui devient le 
côté extérieur, ne s'étende et ne s'allonge; la 
coupe du cône alors, au lieu d'être un cercle, 
est devenue un ovale dont · la pointe touche la 
columelle, et les deux demies circonférences de­
viennent par conséquent aussi inégales. L'un des 
diamètres, celui qui se trouve faire la largeur de 
l'ovale, devient plus court que celui qui marque 
sa longueur, outre-passant par le sommet et la 
base de l'ovale. Il ne peut donc y avoir, dans les 
coquilles les plus régulières, d'ouvertures pro­
prement circulaires. 

On peut maintenant imaginer diffërens degrés 
de rapprochement dans les tours de spire. Il et.t 
rare qu'elles ne soient pas contigues dans tout ce 
qu'on nomme testacés; les tarets d'Adansun, 
quelques nautiles sont dans ce cas. Mais parmi 
les coquilles de la classe que nous établissons , 
on peut n•garder cela comme un phénomène ou 
une monstruot.ité , telle que celle <le l' hel. poma­
tias, dont Müller a voit fait une e, pèce particu­
lière sous le nom d' hel. scalaris. J 'ai trouvé aussi 
quelques plan :rb«s et un valvata qui sont dan .; 
ce cas. Cela contrevient évidemment au dessein 
de la nature et à la solidité qu'elle a youln don­
ner au Test de ces animaux. 
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Il est également extrêmement rare qtte les spires 
ne soient qu'en simple contact, comme dans les 
turbo cancellatus de Linnée ( la fausse scalata ) ; 
on voit au contraire que la partie intérieure du 
cône se .fléchit en dedans pour se mouler et se 
coler sur la partie correspondante extérieure de 
la spire précédente, comme dans les cyclostomes , 
les planorbes, les limnées. 

Si l 'on imagine qu'avant l'enroulement on ait 
ôté, du côté qui doit être intérieur, un segment 
triangulaire à partir du sommet; quand la volute 
sera exécutée et les tours de spire contigus, les 
bords de ce triangle poseront sur la convexité 
de la spire inférieure ; mais le canal ou cône spi­
ral ne sera plus complet, et il est tel dans une 
grande partie des coquillages marins ou terres­
tres. Il paraît que la nature, que l'on remarque 
souvent aller à l'économie <ln temps et de la ma­
tière quand cela ne nnit en rien à son ouvrage, 
a voulu ici épargner le travail et la substance à 
ces animaux. Nous avons tiré de là deux carac­
tères essentiels génériques pour fixer nos genres, 
savoir : le Test à canal spiral complet ou incom­
plet; observation que nous regardons capitale 
pour la Conchyliologie , et au n.oyen de laquelle 
nous avon3 jugé, d'une manière ~ùre, si telle 
espèce pouvait être ou non une heLice, une 
lymnée, un cyclostome, etc. Si Müller r cùt foi te, 
il auroit vu que le buccinum zebra était un helix, 
ainsi que le virgineum. Toutes les helices 011t le 
canal spiral incomplet; toute:; les lymnées l'ont 
complet. 
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Je ne saurois avancer encore que cette obser­
vation puisse caractériser aussi les genres marins; 
mais cependant je suis très-porté à le croire ; c'est 
à ceux gui possèdent une grande collection , ou 
qui sont à portée d'en examiner une , à le véri­
fier d'après les genres établis par Adanson, en 
commençant par les ranger d'après son système. 
Cette vérification n'a besoin d'être faite que sur 
les pourpres ou murex , les buccins, les throcus 
et les turbo. 

Il y a encore une autre sorte d'enroulement 
qui ne s'e&t rencontré jusqu'ici que dans les co­
quilles marines et dans les conques j il ressemble 
à celui d' une feuille qu'on roulero it sur elle­
même , sans que ces tours se touchassent. La 
bulla lignaria et autres analogues de Linnée son t 
dans c e cas; les volutes et les cônes y sont aus:.i 
en grande partie, puisque ces derniers genres ne 
iOnt repliés que dans la partie qui forme le som­
met ou clavicule , et clans le côté ex térieur sen­
lement. Tous ces genres n'ont donc pas de co­
lumelle , ni d'ombilic, n i de canal spira l. Voilà 
certainement <les caractères génériques bien <lé­
cil) it~, bien visibles, qui.n'ont cependant pa:, été 
saisis; ils ~ont indépendans de la forme et des 
autres acc idens du test. Quelle variété n 'y a-t-il 
pas à cet égard dans celui de l'héli :x . On peut 
donc <lire qu'en général la plupart des Conchy­
liologues qui ont suivi b. 111éthode vnlgaire , 
qui ne con l) i<léroit que le test, n'a voient pas 
même su en tirer par ti , et ne s'étoient attachés 
qu'aux parties variables et non caractéristic1ues. 
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Nous avons observé que l'enduit d'émail ne cons­
tituoit la base du test que très-rarement : il 
ne faut donc point se laisser abuser par lui. Le 
cône spiral est souvent complété par cette ma­
tière à l'ouverture, comme dans les helix la­
picida , pithia , sulcata, Zucerna, etc. Il faut 
toujours regarder plus avant. Tout au contraire, 
clans les buccins de Müller, que je nommerai 
Limnées désormais , en examinant de près on 
voit que la couche mince qui recouvre la spire 
inférieure est de la même substance que le test, 
se trouve une continuation · des deux côtés du 
cône spiral, et qu'elle se prolonge tout le long 
des rampes des spires, jusqu'à leur origine au 
sommet. 

Lorsque l'animal a .fini sa croissance, celle de 
son test est aussi terminée, et il est en état de se 
reproduire : on le reconnoît, dans la plupart, à 
certaines parties extérieures : 1 0. ]a volute , au 
lien de . suivre la même divergence , se .fléchit 
·en dedans , avant de parvenir à l'ouverture ; par 
conséquent le cône se rétrécit un peu ou n'ac­
quiert plus de largeur; 2°. l'ouverture se ter­
mine , soit par un évaiement , soit par un re­
troussis ou bourrelet en dehors , et par un chan­
frein , un filet ou une arète en dedans ; 3o. I, ou­
verture , le dos , les rampes des spires et la co­
lumelle sont garnies de dents, de tubercules, 
de lames qui servent à défendre l'entrée, ou à 
quelque autre usage encore inconnu. Ces par­
ties , qui sont tontes pour l'ordinaire d'émail ou 
d' \.me plus belle substance qae le test, ne sont 
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pas affectées ihdiff éremment à tous les genres , 
ni à toutes les espèces ; et dans certaines , sur­
tout parmi les marines, les lames ou filets colu­
mellaires naissent avec le test et suivent ses pro­
grès.' Ces parties nous ont servi à caractériser les 
sous-divisions, ou les familles d'un même genre, 
telles que celles des lamellées élastiques dans 
celui de rhelix' et dans celui du caricltium et 
du vertige , ceux à dents ou sans dents ; et ayant 
observé que dans certaines espèces elles ne gar­
nissoient que le bourrelet ou péristome, dans d'au­
tres que l'entrée; que les unes avaient la figure 
de lames ou filets; les autres celles de dents ou de 
tubercules, cela nous a fourni un moyen de dis-· 
tinguer, par des dénominations différentes~ telles 
espèces d'un même genre qui, étant d'ailleurs 
analogues entre elles, sont pourvues semblable­
ment de ces mêmes parties ; en conséquence , 
nous ayons affecté le mot grec odon pour les 
dents ou tubercules placés sur le péristome ; ce­
lui de dens pour certaines helices d'une autre 
famille. Pareillemeµt, ceux de tubercules ou de 
lamellés. Sans 1::e secours on auroit été dans l 'im­
possibilité de dénommer la quantité énorme d' es­
pèces de l' helice , et de se faire concevoir. 

Parmi les limacins il se trouve plusieurs genres 
qui sont pourvus d'un autre test; on les a nommés 
op_ercules. Les Conchyliologues n'en avoient ja­
mais senti l'importance. Ce petit test est perma­
nent et attaché, comme le conique, à l'animal 
par un muscle , non ~ son corps , mais à son 
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pied; sa croissance se fait de même par des élé..­
mens concentriques, divergens, tout autour du 
point d'attache ; il est toujours un peu concave, 
en sorte qu'on peut le considérer aussi comme 
un cône extrêmement évasé, c'est-à-dire, dont 
la hauteur est très-petite , eu égard au diamètre 
de la base : ce test est donc analogue à celui de 
certaines conques dont une des valves ne peut, 
dans le fait, être considérée que comme l'opercule 
de l'autre ; et parmi celles-ci il s'en trouve où cette 
valve estrelativement fort petite, la substance de 
ce test varie suivant les espèc~s ; les unes sont de 
la même que celle de la coquille, les autres comme 
de la corne ou de l'écaille, flexibles et un peu trans­
parentes ; telle est celle du cyclostome viCJipare: 
ils sont encore simples ou composés. Ceux - ci 
ont en dedans des tubercules <les dents ou épine , 
ou bien <les carLilages, qui les assujéti~sent à l'ou­
verture du test à la manière dec; charnières des 
bivalves; les opercules sont simples dans les 
ryclostom es' , les v alvées , les ampullaires : ils 
~ont composés dans les u é1 ites d'eau douce, et 
parmi elles, la J iftërence que nous y avons trouvée 
et citée dans la composition de leur test, nous a 
fait séparer des e:.pèces qu'on avoit confondues, 
tant il e:.t essentiel <le faire attention à cette par­
tie. J e pense qu'il doit r égner la même variété 
dans ccu\. des nérit1:1s de mer. On jugera mainte­
nant combien on doit regretter que les natura­
listes aient, fa it si peu <l'attention à décrire les 
opercules, et combien on doit recommander à 
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ceux qui font la pêche des c0quilles de mer, de 
les garder soigneusement. Il n'est pas possible 
<l'établir les genres sans les y faire entrer pour 
caractères génériques, tels sont ceux dont nous 
nous servons, tant pour fixer les genres de co­
quilles terrestres et fluviatiles, que pour évitP.r des 
notions équivoques; nous les nommerons désor­
mais unitestacés et bitestacés, selon qu'ils seront 
operculés ou sans opercules : à le b\en prendre , 
d'après nos principes, nous devrions nommer 
aussi les conques bitestacés; mais , tan t pour la 
distinction que cette partie exige, que pour nous 
conformer à l'usage, nous leur donnerons celui 
de bi"al"es. 

Dans les conques, nous n'employons pour ca­
ractères génériques que ceux qui sont communs 
à toutes les espèces dont l'animal est semblable ; 
elles peuvent être considérées comme composées 
de deux cônes plus ou moins volutés, extrême­
ment obliques, à bases ovales et opposées, r éunies 
par la partie du bord intérieur, contigu au som­
met,' et dont la hauteur est très-petite , e t les 
sommets plus ou moins volutés en sens con­
traire : presque toutes ont la base <lu cône très­
grande; et la largeur de cette base, que nous 
nommerons l'axe, surpasse sa largeur , que nous 
nommerons diamètre. L 'une de ces valves , ainsi 
qu'il a été observé, doit être considérée comme 
l'opercule de l'autre , connne l'indique l'analogie 
de tous les testacés et quantité de conques, gri­
plzites, cames, huitres, etc. Les caractères gé-
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nériques se tirent, 1°. de la proportion respec­
tive des trois dimensions du test entier, réuni ; 
20. de la clôture exacte ou partielle des valves; 
3°. de la qualité du ligament de la charnière et 
<le sa disposition par rapport aux sommets. L es 
lames, les dents, les /ossu les de la charnière, la 
configuration, l'épaisseur et la couleur des val­
ves , ainsi que les autres accidens, servent à dé­
terminer les espèces ou les ordres. 

Les auteurs qui ont suivi la méthode animale, 
n'ont fondé leurs genres que sur le nombre et 
la forme des tentacules et snr la position des 
yeux ; nous y faisons encore entrer i <\ la dis­
position du pied et son attache par rapport au 
corps; 2°. la présence ou l'absence de quelques 
parties , telles que la cuirasse , le bouclier et le 
collier; 3°. la forme ou la position de la trachée 
ou canal aërien , toutes parties essentielles très­
visibles ; il ne serait pas même étonnant que les 
progrès de cette partie ne forçassent d'en ad­
mettre quelques autres . 

Dans les con q11es, nous prenons 1°. les trompes 
ou syphons , dans lesquelles on comi<lère la gran­
deur relative au test, la conformation, la pro­
portion, la situation, la nu<lité ou la garniture 
de l'orifice par <les membranes ou des capilles; 
2°. nous prenons, de plus que les autres, le pied 
dans son étendue naturelle, et nous con~idérons 
alors son point d'attache au corps, sa direction, 
sa forme , sa longueur relative à celle du test ; 
et &i son extrémité est happante , c'est-à-dire, 
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si elle se colle et attire le corps à lui , comme 
dans les tellines, ou bien si elle le pousse, ou 
si en se gonflant et produisant par ce moyen un 
point d'appui dans la vase ou le sable, elle force 
le test à s'enfoncer ou à se tenir fiché et droit 
comme dans les moules. 

Lorsque nous traitons des caractères géné­
riques et spécifiques des animaux , nous les con­
sidérons dans l'état d~une vie active, et l 'animal 
se mouvant sans contrainte, si c'est un limacin, 
ou cherchant et guettant sa vie , et se tenant , 
pour ainsi dire, à l'affut, si c'est une conque. 
Les premiers, dans cet état, ont les tentacules 
déployés, la partie antérieure du corps et le pi~d 
hors du test, allongés et droits. Les secondes ont 
le pied étendu, sortant par le devant on par l'ex­
trémité infërieure, selon les genres, quand elles 
veulent mouvoir leur test; les trompes étendue1> 
et sortant par l'extrémité supérieure; les valves 
entr'ouvertes, et les lobes du manteau ga~nis­
sant tout autour léurs bords et le vide qui existe 
par leur écartement, de manière que l'eau ni 
rien ne peut entrer dans le test. . 

Pour faciliter la description des coquilles, tant 
en dehors qu'en dedans, nous les supposons 
p1acées dans la main de l'observateur, ou sur 
le papier, le sommet en bas; si c'est un limacin 
allongé, l' fiel. pithia, par exemple, et l' ou ver­
ture d'abord tournée vers l'observateur ; afin 
d'éviter tout équivoque, nous n'employerons 
point la dénomination de droite ou de gauche , 
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mais celle d'intérieure ou d'extérieüre, dérivée 
de la direction de la volute : ainsi le côté ex­
térieur est celui qui est en dehors , la lèvre ou 
bord intérieur de l'ouverture est celui qui est 
voisin ,ou contigu au côté intérieur de la volute 
ou de son ombilic; si c'est une conque, je la sup­
pose également droite, c'est-à.-dire , la partie par 
où sort le pied, que je .nomme base, en bas·; et 
celle par où sortent les trompes, en haut; elle est 
placée les valves en face de l'observateur. 

Toutes positions pour les coquillages et les in­
sectes sont naturelles; mais quand cela ne seroit 
pas , comme il s'agit de décrire avec clarté et 
précision, et de faire corn prendre facilement, 
celle qui remplit le mieux ce but est toujours la 
préfë rable ; j'en adopte une générale pour les li­
m acins , celle de l'ouverture en haut; parce que 
l'animal sortant par là sa tête, et le test montrant 
son intérieur, eHe me semble être dans la posi-: 
tion analogue à celle des animaux, et par là plus 
agréable et plus naturelle; mais quand il l 'a fallu, 
j'ai varié les situations. Pour les conques , je les 
place aussi d'une manière analogue ; le côté par 
où sort le pied en bas, et celui par où sortent les 
trompes en haut, c'est-à-dire dans l'axe vertical. 

Nous terminons ici les notions conchyliolo­
giques que nous aurions pu donner ; les bornes 
de ce petit ouvrage ne nous permettant pas de 
nous étendre davantage , nous allons passer à 
l'ex position des genres, dans l'ordre systéma­
tique que nous avons développé ; notre intention 
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a.uroit bien été de donner l'histoire de toutes les 
espèces de terre et d'eau douce connues, si nous 
avions pu nous procurer des exemplaires <ln plus 
grand nombre et des descriptions exactes du 
reste ; on se proposoit d'y joindre les dessins que 
nous avons faits de la plupart de çelles de notre 
collection , afin de les faire connoître, et ensuite 
qu'on pût juger de la manière qu'il faudroit 
qu'elles fussent rendues pour être facilement re­
connues sur l'original ou d'après la description. 

Par les recherches que nous avons faites, tant 
sur l'édition de Linnée par Gmelin, que dans 
d'autres ouvrages , et d'après les 'découvertes 
faites par nous ou par d'autres, le nombre des 
espèces dé terre ou d'eau douce se monte déjà 
au moins à 500; chaque jour on en découvre ; 
cette partie a été si fort dédaignée , qu'on peut 
dire qu'elle est encore presque neuve, et que si 
l'on y travaillait quelques années , l'on en porte­
roit le nombre à 7 ou 800 ; on découvrirait cer­
tainement quelque nouveau genre, surtout parmi 
les fluviatiles. Chaque espèce exige au moins trois 
figures , la grandeur naturelle, grossie si cela est 
nécessaire, vue çlu côté de l'ouverture, à dos, <le 
profil; ou autrement, il faut qu'on puisse voir, 
(dans les univalves) 1°. sa grandeur, sa grosseur et 
sa forme; 2°. la configuration de son ouverture; 
3°. si le canal spiral est complet ou non, si l'om­
bilic est plus ou moins ouvert et plus ou moins 
fermé; 4°. le nombre des spires. Dans les conques 
il faut les dessiner, 1°. le test complet et fermé, 

' 

/ 
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la valve en face; pour faire juger le contraire, léi'. 
longueur, la largeur; 2 0 . vue à dos, du c~té de 
la charnière, pour en faire juger la position· et 
l'épaisseur totale du test et son profil; 3°. les 
valves vues en· dedans, pour connoître la char­
nière et le contour réel des valves, ainsi que les 
cavités mu$culaires. 

SYSTÈME 
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C 0 N CH Y LI 0L0G1 QUE. 

ANIMAUX SANS VERTÈBH.ES. 

C L A S S E V. Mollusques. 

Corps mollasse, non articulé , ni an­
nelé, ayant un manteau variable, des 
branchies. Lamarck. 

Distribution fondamentale de celles de 
terre et d'eau douce, d 'après la con­
sidération des animaux et de leur test. 

0 RD RE 1er. Céphalés. Lamarck. 

Pourvu cl' une tête libre. 

F 0
• D1v1s10N. Céplialopodes. Cuvier. 

Nus, pourvus de bras et d 'yeux, nageant vague­
ment clans les eaux; corps en forme cle sac, à tête 
libre, couronnée par les pieds, Cuvier, Tah. élém. 
qes An., p. 378. 
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Cette division cornpreud les Sèches ( sepia), ler. 

Poulpes ( octopus) , etc. 

Ir. DrvisION. Ptéropo<les. Cuvier. 

Corps libre, nageant, point d'autre membre que 
cles nageoires. Coquille univalve ou nulle. 

CettG division renferme le Clio, le Pneumode,.me 

et l'Hiale. Cuvier. 

111°. DrvISION. Gastéropodes. Cuvier; ou Limacins (1). 

Pied en forme de disque charnu, situé sous le 
corps, muni de tentactùes et d 'yeux. Coquille uni­
valve ou nulle. 

p R :E l\I I È R :r: S E C 'l' I 0 N. 

Corps conjoint avec le pied, et nu ou preque nu. 

l rc. FAMILLE. Nz"8, mais cuirassés. les Limaces ou Loches. terrestres. 

u lUnitestacés sans~ . 
2. • FAMILLE.. ' les fausses Luna.ces ..• 

collier ni cuirasse. 
terrestres. 

D E u X I :È M E s E c T I 0 N. 

Corps distinct du pied , ronlé en spirale et ren­
fermé dans une coquille. 

• .\l\IILLE, • e~ fausses Helices. . . • terrestre~. 5• F lUnitestacés el cui- 1· l 
rassés .......... . 

{

Unitestacés, :ixec} 
4°, FAMILLE. . collier sans cui- les Limas ou les Lima-

rasse , .•.•...• . , çons. • • . • • • • • . • • • . terrestres. 

( 1) Les seuls Gastéropodt!s comprennenl des 1J-1ollusques 

terrestres ou flu viat iles. 
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se. FA~HLLE.. . lesBitentacules, apla-i Unitestacés , sausl , 

colher · • • · · • · • • · tis.. • • • • . . . • • . • • • aquatiques. 

{ 

terrestr es 

lBitestacés ou o'Per- ~ 1 N , . . 6t. FAMILLE.. , es cnle1ns........ 0 1~ 
cules . • • . • • . . . . . aq ual1q ues. 

0 RD RE I rc. Acéphalés. Lamarck. 

Sans tète apparente, dépourVll d'yeux , valves 

réunies au somruet par une charnière; Lous ay_ ua­

tiqucs. 

rc. Dl V l s I 0 N. Bivaives ou Conques. 

i r•. FAMILLE. à i-ah-es égales. Les .iWoules ••.. • •.• <l'eau douce. 

2•. FAMILLE •• à \ah es inégales. Les P ectinites •... point de connus. 

1 16
• D 1 v 1 s 1 o N. M uüit:alves. Inconnus. 

DEVELOPPElVIE NT DU SYSTÈME. 

Mollusques. 1er. ORDRE. Céphalés. Lamarck. 

nr•. D1v1s10~. Gastéropodes. Cuvier; ou Limacins. 

Mnnis de p ieds, de tentacules et d')eux. 

p REM 1 l: R E S .E C TI 0 N. 

Corps conjoint avec le pied, et nu ou presque nu. 

l re. F AMILLF.. Les Limaces ou Loches. 

N11.s, mais cuil'assés. (Cou,•ert d ' un 1>oucl ier ou cuirasse co­

riace el m usculairc, renfermant i o térieuremcnt 

nn osselet élastique ou une coqui.lle. ) 
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. entacu es ron s.. . . . . . terrestre~, A 4 T 1 d ÎL ùnax .••• • •• '} 
Parmacella ... • 

B . .2 Tentacules i·onds . ..• ,. Non connus... terrestres. 

C. 2 T entacules aplatis ..... Non connus ••. aquatiques • 

.2e. FA MILLE. Fausses Limaces. 

Unitestacés. Sans collier ni cuirasse. 

A. 4 Tentacules arrondis. . .. T estacella . ••• terrestres. 
B . .2 Tentacules arrondis.. . . Non connus... idem. 

C . .2 Tentacules aplatis.,... Non connus,.. aquatiques. 

I le. S E c T I 0 N . 

Corps di stinct du pied, roulé en spirale et renfermé dans 
une coquille. 

3e-, FA MILLE. Fausses H élices. 

Unitestacés. Avec cuirasse et collier . 

A . 4 Tentacules ronds. . . ... H elico-Lima;.. terrestres. 

B. s Tentacules ronds...... Non connus... idem. 
C. ~ Tentacules aplatis ...•• Non connus • • • aquatiques. 

4e. FAMILLE. Les Limas ou Limaçons. 

Unitestacés. Sans cuirasse, avec collier. 

A. 4 Tentacules ronds. . . • . . Helix . • ·, • • • . • terrestres. 

B . .2 Tentacules ronds. . • . . . . idem. ~ 
Vertico. Cari-~ . 
ch1um ... ... . 

C. :i T entacules aplatis .•... Non connus . . • aquatiques. 

5e, FA M 1 LLE. Les B itentaculés aquatiques. 

Unitestacés. Sans collier. 

Planorbis ... . . 
Limneus .. . .. . ·1 

A. :i. Tenlacules aplatis .• .. . Pliysa .. .... . : aquatiques. 
, Ancylus •••.•• 

Sept aria ..••.. 

Bi 
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6c. F .A.MILLE. Les Nériteins ou Operculé~·. 

Bitestacés operculés. Sans collier ni cuirasse. 

A. 4 Tenlacules ronds. • . . . • • H elicina.. • terrestres. 

1
, { aqualiques 
Cyclostoma ... 

B. 2 Tenlacules ronds, Oper- 011 lenestres 

l . 1 Ampullaria . •. } 
en aium ... • , . . eue sunp e .•..•. .•.. 'l C 't' . 

·1vielanopsis. . . . aquatlques. 
Melania .•.•.• 

C. 5 Tentacules ronds, Oper-5-rr l ra vat a . .••• 
cule simple •.•.....•.. 

D. 2 Tentacules ronds, Oper-J . , Nenta .. •. .. . 
cule compose . .. • ..• . 

l 1°. ORDRE. Acéplialés . Lamarck. 

r e. D IVISION. B ivalves ou Conques. 

r 0
• SECTION. L es 111'oules. 

aq na Liqm·s. 

aqnaliql1es. 

Bivalves èt valves égales. 2 Syphons, un pied, une charnière. 

A. Valves exactement closes.} 
Syphons allongés , sépa- C 

, h . , .yclas • • • • • , • d'eau dance, 
r es, nus, c anuere com-

posée .. , . .. ......... . 
t • 

B. V ah-es béanles à l'issue des 

trompes, trompes courtes 

r éunies , comprimées , 

une seule munie de pa­

pilles , charnière simple 

ou composée . ... ••.. .. 

C. Valves e.xaclement closes, 

charnière composée , sy­
phons dislincls allongés , 

munis d'une m embrane 

e~ de papilles • ••• , •••• 

Unio • ....... J 
A d 

d'eau doure. 
no 011ta •. .•. 

C!iama . .•• •. r (d'eau donre 

Pectunculus .. . ) ou 1ial{c. 
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Ile. S E c T 1 o N. P ectinites. 

B ivalves ù Palves inégales.. . . • . Inconnues. 

IIe. DIVISION. ll:'Iultival1:es. Inconnues. 

CARACTÈRES des genres des Mollusques 
de terre et d, eau douce. 

i cr. 0 RD RE. Céplialés. Lamarck. 

III0
• DIVISTON. Gastéropodes. Cuvier, ou Limacins. 

Nus ou testacés, ztn manteazt tapissant l'int~rieur 

clu test et recouvrant Je corps; tentacules, 2 à 4; 
yeu:r:, 2; tracliée, oriîice latéral sur le tronc du c0rps 
au côté intérieur; pied, muscle charnu collant, po­
limorphite, attaché aux parties inférieures du corps, 
en partant de la tête, agissant clans presque tous 
par un mouvement ondulatoire. 

p R E M I :È R E S E C T I 0 N. 

Corps conjoint avec le pied , el nu ou presqne n u. 

l rc. FA :M r L LE. Nus, mais czûrassés. L imaces 

ou Loclzes. 

A. 4 Tentacules arrondis. 
GENRE 1 er. Limace, Li max ( M;il!er, genre 22, 

part. 1 re. Drap. g. xvr. p. 122. pl. I X . L amarck, g. xr.) 
La Limace ou L oc/te lerr<'stre. 

Animal. Tronc muni sur le <los d'une enveloppe 
épaisse, coriace, visqueuse ; sous laquelle se con­

tracte la partie antérieure du corps ; pied attaché 
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tout le long du corps et le dépassant; tentacules, t1-

rétractiles, conico-cylindriques, terminées en bou­
ton; les deux supérieurs à l 'occiput, longs ; les 
deux inférieurs sur le devant de la tête , courts ; 
yeux, deux, aux sommets des grands; trachée, ori­
fice intermittent, latéral, à droite, sur la cuirasse. 

Observation. Toutes les Limaces ont un osselet 

calcaire ou cartilagineux, selon les espèces, clans 
l'intérieur de la cuirasse, qui lenr tient lieu de test ; 
tout le corps se contracte et semble être à l'aln·i 
sous-cette enveloppe, par son grand raccourcisse­
ment. 

I. Limax ater, Linn. Syst. nat. x u. 2. p. 1081, 

H 0
• I. Gmel. p. 3099. JlfiUl. Vcrm. Rist. n. p . .2. 

n°. 200. 
2. Li max rufus, Linn. Syst. nat. xn. 2. p. 1083, 

n°. 3. Gmel. p. 3100 Limax succineus. JV.tiitl. Vernr. 

Hist. 1r. n°. 203. Limctx succineus. 

3. Limctx variegatzts. Drap. Ilist. des Moll., p. 1 27. 

n°. 9. tabl. p. 103, n°. 7. 
4. Litnax carolinianus. Bosc. p. 80. pl. 3. f. i. Cen­

clrée, marquée de hrun, avec trois 'itta plus ohs­
curs, et deux. rangs de points noirs sur le dos. Sous 
les écorces d'arbres dans les bois humides de l 'Amé­
rique Septentrionale. 

GENRE ne. Parmacelle' Pannacella. (Cuvier, An­
nales du Musée, 3o0

• cahier. Mémoire sur la Testa~ 
celle, sur la Parmacella , p. lI-35, pl. 29,fig. i2 à 15.) 
Terrest1·c. 

Aninial. Manteau large, si Lué sur le milieu du 
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dos, plus eh arrière que dans la Limace; renfermant 
intérieurement dans sa partie postérieure une petite 
coq nille spirale; p ied, tentacules, yeux et trachée 

comme dans la Limace. 

Observation. Ce genre nouveau a été rapporté cle 

la JVI ésopotamie, par M. Olivier , et décrit par 1\1. 
Cuvier , qui en donne, dans les Annales du Muséum 
d 'Histoire naturelle, une description anatomique 
fort intéressante. Ce genre forme la liaison d'e la 
L imace au T estacelle. 

1. Pmmacella Olivieri. Ciwier, Ann. du Musée , 
3o0

• cahier, p._ 435, pl. 29, fig. 1 :.2 à i 5. 

2°. F AM 1 LLE. Fausses L imaces. Unitestacés sans 
collier , etc. 

A. 4 Tentacules arrondis. 

GENRE nie. T estacelle J T estacella (Faure Biguet, 

Bullet. de la Société des Sciences, n°. 61, germinal 
an X; Ctwier , Ann. du Mus. , 3o0

• cahier, p. 435, 
pl. 29 ,fig. 6 à 11 ; Drap., llisl. des Moll. , p. 121 , 

g. xv.) Teneslre, ' 'Îvanl sous terre , carnassier. 

Animal. Couverture: la partie postérieure du corps 
r ecouverte , par une très-petite coquille; manteau 

ample et gélatineux, cacl1é sous la coquille, el ser­
vant à l'animal pour se garant ir de la sécheresse, en 
s'en enveloppant entièrement dans le besoin; cui­

rasse nulle; tentacules comme dans les IJimaces; 
pied altaché tout le long du corps; trachée orifice 
caché par le test, qui ne paroît servir qu'à cet usage. 

Test 1 aplati, en cône très-oblique, yolute ex-
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trêmement courte; spires, 1 f; la dernière formant 
la presque totalité du test; ouverture énorme; ciJne 

spiral complet; clavicule angulaire et aplatie. 

Observation. L'animal de r 01mier vit sous terre, 
et se nourrit de lombrics, qu'il suce et avale à mesure 
qu'il les cligère. En ayant mis un individu dans une 
boîte avec de la terre, et ayant nl-lgligé cle l'hu­
mecter, je le trouvai à mon grand étonnement, 

quelques temps après, enveloppé par le manteau , 
qui se retira peu à peu sous la co4uille, et qui étant 
très-gélatineux entretenoit cet animal au frais. C'est 
à cc genre qu' il faut rapporter les L imaces à co­

qztitles de Favanne. 
I. Testacella haliotidea. Faure Biguet, Bull. de 

la Soc. des Sciences, n °. 6i , germ. an X, pl. v ,f. A. 
:B. C. D. 

Cuvier, Annales du Muséum, 3oe. cahier, pl. 29 , 

f 6-u, p. 435. 
Drap. Hist. des Moll. p. 121 , "!1°. l · , pl vin, f 45, 

et pl. 1x, J. 12-14. id. tabl. p. 99, n°. I. 

T estacella Europea. Roissy , Buff. Hist. nat., t. 

5, p. 252, n°. 1. Dans le Dauphiné, le Quercy et 

!'Agenois. 

2. T estacella cornica. Roissy, Buff. Hist. nat. , t . 5 , 

p. 253, n°. 2. 

Favanne, Zoomorph. pl. LXX VI, / B. 1. 

,;. T estacella haliotoïdes. Roissy, DuJf. Ilist. nat. , 
t. 5, p. 253, n°. 3: 

Favanne, Zoomorph. pl. LXXVI, f A. I, A. 2 . 

D'après JWauger, cette espèce vit sous les pierres , et 
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bouche avec sa coquiile le trou par lequel elle est 

entrée; elle ne sort que la nuit pour aller chercher 
sa nouni lure. -De l'Ue de 1ë nériffe. 

l.i.. T estacella costata. Ro;ssy, Bnff. llist. nat.) t. 5, 
p. 254, n°. 3. 

1 xe. s :c c '.{' 1 o N. 

Corps distinct du pied, roti1é en ~pira] e ct ren­

fermé dans une coquilJe. 

:se. F Al\fILLE. Fausses H elices. Uni testacés avec 
cuirasse et collier. 

A. 4 Tentacules arrondis. 

CT:NRE IVe. H elico-Limace) Jfelico-Lùnax. (L'au­
teur Natuiforcli. . . . . . . . . Yilrina. Drap. Hist. des 
Moll. g. X IV, p. 119 , pl. VIII. H elix, 11-:liill<!'r, Linné, 
Géojfroy J Poiret.) T en·estre J toujours à l'omhœ et à. 
couvert. 

Animal. Couverture: la partie snpc'·rieure du corps 
seule sous le test ( 1) , le t ronc cuirassé , l 'antérieur 
contractile sous la cuirasse; pied attaché jusqu'au 
test et le dépassant ; tPntacztles et trachée comme au 

L imace J au bord droit du test; manteau,, appen­
dice cle la cuirasse) reborc.1an t le tour supérieur de 
}'ouverture, divisé en trois Jo]lCS. r étractiles, et 1·e­
couvra,nt le test en grande partie. 

(1 ) L e P ellucida est tolalemenl contenn dans son lest 

quand l'animal est affaissé par la sécl1errssr ; m ais il a la 

cuirasse comme les autres : ce qui le cl isUugue Loujo\HS des 
U cliccs. 
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Test voluté; très-court, et relativemcnl très-petit; 
Spires, i ± à 3, la <lernière énorme, l'ouverture 

très-grande; c6ne spiral incomplel; c · •melle so lide 
ou nulle, le bord intérieur de l'onvl · ·c csl taludé 

dans le prolongement cle la columelle jusqu'au som­
mel de l 'ouverture. 

Observation. Ce genre récent mérite <l'être encore 
soigneusement observé, et il est difficile à l'être; les 
espèces que je connois sont la plupart très-petites, 
et le test l'est encore plus; il est si mince et si fragile 
qu'il est bien difficile à décider si le cône ~piral est 
complet ou uon, et si la columelle est nulle ou 
simplement so lide. Ce genre fait la li aison des Li­

maces aux H elices. Le }Jetit test, dont le Teblacella 

el l 'H elico-Limax son t pourvus, paroît clcstiué à 
garantir deux parties essentielles, le cœur et l 'orifice 
de la trachée; les appendices du manteau dans Jes 
FI el;co-Limax , semhlen L concourir à préserver le test 
cle la ùessication ou des accidcns des corps voisins. 

i. H elico-Limctx pelluc;da. JJnut. ·v crm. Hi~t. 

i i. p. 15; n°. 215. Géef. Cochlca 8. la Transparente. 
P oir. Prod. p. 77, n°. 12. H el. di apl1 anœ. 

Stroem. Act. nidr. vol. 3, p. 1.135, tab. 6. J. 5. H el 
subrotunclata, etc. 

S cltroit. Ercl schnekuen um. tangelstedt, p. 187, 
n °. 21 , t. i. f. l i. 

2. IIelico-Lùnax major, 1101lis. Yitrina pellucÏda. 

Drap . Hist. des Mo1I. p. 119 , n°. i, pl v1n.f 34-37. 
id. tabt. p. 98, n°. I. ( Dra11arnaud n'a pas connu la 
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na1e Transparente de Géoffroy; cèlle <in'il donne 
sous ce nom est une espèce distincte. ) 

4°. F .A MILLE. Les L imas ou Limaçons. Unites­
tacés sans cuirasse avec collier. 

A. 4 Tentacules arrondis. 

GENRE V 0
• H elice, I-:lelix. ( A danson . genr. 5' pl. 

ir
0.J. 6. Géof. g. 1

6
r . le Limas. Mült. g.23, p. 12. 

Lamarck. An. sans vert. g. 73, 64, 65, 60. Drap. 
Hist. des Moll. g. x n1, p. 78. S uccinea, P upa, B u­

limus , Clausilia, id. H elix, B ulla, Voluta, T urbo. 
L inn. ) Terrestre seulement. 

Animal. Couverture, jusqu'à la partie antérieure 
clu corps; collier charnu , d 'où suinte une écume 
abondante, ceignant le col à la jonction du troue , 

et fermant cxaclement l 'ouverture du test, se re­
pliant sur la tête lorsque la partie antérieure est 
contractée clans la coquille; pied attaché à cette 

' partie, à partir de la bouche, s'étend sous le test, 
mais plus court que le reste dn corps ( s'i l étoit 
développé) ; tentacules comme aux Li max; trachée, 

orifice aboutissant au collier, du côté intérieur cle 
l 'ouverture. 

T est : très-variable potu· la forme et pour l e 

ri ombre des spires, ainsi qne pour les autres parties; 
spires, de 3 à 14-; cône spiral incomplet; columelle~ 
creuse, torse ou droite. 

Observation. Beaucoup d'espèces sont sénestres; 

plusieurs ont les petits tentacules extrêmement 
courts; ce qui les rapproche en quelque sorte clcs 
VertigQs <rui n'en ont point, comme les Amùrettes 
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cle Draparnaud ; tandis que d'autres, comme les Pupa 

du même auteu1·, les en rapprochent au premier 
coup-d'œil par le test. Ce genre étant donc si varié 
el si nombreux, il a fallu le sous-di viser en plusieurs 
familles, tirées soit de la configuration extérieure 
du test, soit de son organisation inlérieure: par 
e1emple, toutes les espèces qui ont une côte ou filet 
voisin de l'angle extérieur et posé sur la rampe cle la 
sp ire, et qui forme avec cet angle ce que nous nom­
mons la gouttière, ont une analogie frappante. C'est 
clans cette gouttière que vient alJoutir l'orifice de la 
tracliée , qui, dans les Hélices qui n'en ont pas, est 
placé plus haut. L'ouverture est encore analogue dans 
chacune de ces familles, ainsi que l 'ombilic. Toutes 
ces différences m'ont 1lien fourni des caractères assez 
tranchans pour établir dans ce genre des familles, 
comme nous l'avons dit; mais aucunes d'elles ne 
peuvent suffire pour caractériser un genre; et jusqu'à 
présent, malgré mes efforts, je n '.ai pu parvenir à 
en trouver. Les autres Conchyliologues n 'ont pas été 
plus heureux. C'est clone à tort que M. Draparnaud 
a étahli, dans sa méthode animale, les genres Àm­

brette, Maillot, Bulime, Clausilie. 

Voici les sous-divisions que nous avons adoptées 
pour le genre Helix. 

+ Seminudre ( Evolutatre ). 

1. Helix Brevipes, nobis, Drap. Hist. des Moll. p. 
i 19, n°. 58, pl. vnr ,J. 3o à 33. 

2. Helix Buffa, id. Drap. Hist. des Moll., p. l t8 , 
n°. 57, pl. VIII ,f. 26 à 29 , 
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Ces deux espèces forment la l iaiso11 des Helico­

Limax aux Helix. Elles ont élé trouvées par mon 
père près <le Biffolging en Allemagne. Il en a com­
muniqué un exemplaire à M. Drapornaud, et nous 
ne sovons pourquoi elles se trouvent dans son His­
toire des Mollusques de la France. 

L'animal ne peut être contenu eci entier dans sa 
coquille. 

+ + Sohnudre sirn Buccinoidre (Vertigimc). Am­
brette , Succinea . Drap. g. 1x. p. 58. 

L H elix ( Succinea) putris. I.inn. Syst nat. xn, 
n°. 705, p. 1249. Faun. Suce. 2189, p. 531. Gmel. 

p . 3659. H el. S uccinea. M üU. Verm. Hist. II, p. 97,, 
n°. 296. L'Amplûbie on !'.Ambrée. Géojfroy, Cochlea, 
22. B ut. Succineus. Brug. Encycl. mét. 18. Id. Poi .. 

ret, Procl. p. 4-1, n°. 9. Succinea ampliibt'a. Drap. 

Rist. des Moll P· 58, n°. i, pl. ur,J. 22, 23; id. 
tahl. p. 55, n°. 1. 

2. H elix ( Succinea) oblonga. D rap. Hist. des Moll. 
p. 59, no. 2, pl. III, J. 24- , 25 ; id. tahl. p. 55 ~ 

n°. 2 (1). 

+ + + Inclusre. 

A) Evolntatre (2). H etice , H elix. Drap. g. xur. 

Lam. g. 73. 

(1) Je pense qu'on doit r apporler à cel le div ision le Bul. 

ouvert , Bulùn~ patulus, de Brugière , Encycl. m ét. n °. 15. 

(2) Sans volnle: dunl la volute n 'est iias dé1·011lée, dé. 

vcloppée ( (t sl'ire courte). 
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1. Helix gigantea. Gmel. Syst. nat. p. 3646. S cop. 
Delic. Ins. vol. l, p . 66, tah. 25, f A. 12. I-Iel. 
cornu militare. Gmel. Syst. nat. p. 3620. Linn. édit. x' 
p. 770, u 0

• 582; édit. x n, p. 1243, n° . 666. JWus. 
R œg. Ulr. p. 6G5, n°. 365. W . Born. find. Mus. Cœs. 
p. 380. Id. testacea, p. 37 i. Fcwanne, Conch. tab . 
6!i. .. f C. Gat. Rais. tab. l,f 23, p. 9, n°. 33. Sclll'oët. 

E inlei tung, p. i33. Geve, Conch. tab. 27 , f. 287. 
Knon· verg. t. 6, tah. 32,f 2. List. Sinops, t. 82, 
f 83 ? Clwmn. Con ch. xx , tab. l 29 ,f. 11fi.2. i 143. 
Jielix matuzn terrce. 

2 . . H el. pomatia. Linn. Syst. nat. XII, p. 121.1-4, 
n°. 677. Fann. Suec. p. 528, n°. 1283. Gmel. p. 3627. 
Miill. Verm. Hist. p. 43 , n °. 243. Le Pïgneron, 
Géoff. Cochlea, i. Poiret, Prod. p. 62 , n°. 1. Drap. 
Hist. cles Moll. p. 87, n°. 15, pl. v, f. 20, 21, 22 et 
25; tahl. p. 74, u 0

• 10. 

3. I.lel. nenioralis. Linn. Syst. nat. x, p. 773 , n°. 
604; edit. xrr, p. 1247, n°. 691. Faun. Suec. p. 530, 11°. 

2186. Gmel. p. 3647. Müll. Venn. Hist., p. 46, n°.246. 
L a Livrée, Géo.ff Cochlea 3. P oir. Prod. p. 68, u 0

• 5. 
Drap. Hist. des Moll. p. 9!.1- 1 n°. 22, pl. vx,f3,4, 
6; icl. tab. p . 80, n°. 17 (1). 

4. Helix oculus capri. JWüll. Verm. Hist. 239. Linn. 

Syst. nat. xn, 657. Gmet. id. p. 3615. List. Sinops. 
tah. 79, f Bo? id. H el. œgop!Ltalmos. Gmet. Syst. 

( 1) Cette espèce varie extraonl inairomei1l, j'cu ai ob­

ser vé ou r econnu dans les au teurs 42 'ariétés. 
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nat. 6614. Arg. Conch. tah. 6, f. F. Le faux Œil de 
Bouc. Id. H et. Atgira. Gmet. u 0

• l L fT. Born. Mus. 
Cœs. p. 366 , tab. 14, f 3, 4. Clœmn. Conch. p. 77, 
tab. 125, f 1093, 1094. hl. Drap. Hist. des Moll. 
f. 115, 11°. 53, pl. vu,J. 38-IJ.o, pl. suppl. f. 13. 
Hel. olivetorum. Gualt. tah. ind. Tcslac. tah. 3 ,f. G. 
Gmel. n°. 170. 

5. Hel. ringens. M iill. Verm. Hist. 216. Linn. 
Syst. nat. xn, 6'1.4. Gmel. p. 3618. List. tab. 99, 
f. 100. fJT. Born. Mus. Cœs. Lab. 1l1 ,f 11, 12. CILemn. 

Conch. tab. 109,f. 919, 920. 

6. Hel. aculeata. 111.üll. Verm. Hist. p. 81, n°. 
279. GmA. Syst. nat. p. 3638. Drap. Hisl. des Moll. 
p. 82, n°. 9, pl. vu,f. to, IL 

7. H el. crenulata. Oliv. Voy. au Lev. t. 2, p. 4o, 
pl. 3; t . 5, a, b. 

8. H el. conoidea. Drap. Hist .. des Moll. p. 78, 
n °. l , pl. 5 , f. 7 , 8. 

B) Volutatre ( 1 ) . 

X Aperlura inermis. 

+ Columella integra. Bulimus. Lam. g. 64. Drap. 

g. XII. 

1. H elix (Bulimus) Radiatus. Brug. Encyclop. 
méth. 25. H el. D etrita, Miill. Verm. Hist. 300. 
H el. Sepium. Gmet. Syst. nat. p. 3654. Id. Gmel. 

( 1) Avec volute: dont la volu le est dé1·oulée, allongée , 

( <\ spire l\,llongée.) 

J.>· 3660. 
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p. 3660. IIel. detrita. Drap. Hist. des l\loll. p. 73, 

u 0
• i, pl. rv,f 21, 

· 2. IIelix (Bul.) decollatus. Brug. Encyclop. melh . 
49. Drap. H ist. des Moll. p. 76. n<». G, pl. i'. f. 27 
el 28 . .Hel. decollata. 111ïitl. V crm. I'Iisl. 31/i.. Linn . 

Syst. unt. 695. 

3. I.Ieli.t (Hul. ) labrosa. Oliv. Voy. au Lev. t. 2, 

p. 222, pl. 31 ,f 10, a, b. 

4. Helix ( Bul.) oblonga. J.Wüll. Verm. Hist. 28'4-. 

Bal. oblongus. Brug. Encyclop. méthod. n°. 34-. 

Scopol. delic. iusub. vol. l, p. 66, t. 25, fig. B. 
1, 2. La fausse 01·eille de Midas. Gmel. Syst. uat. 

p. 3637. 

5. Helix (Bul.) sulcatus. 1Wüll. Verm. Ilist. 307. 
Gmel. Syst. nat. p. 3610. Brug. Encyclop. méthod. 
n°. 7. Clzemn. Conch. rx, p. i65, tah. 135 ,f 1231 , 
1232. List. Synops. tab. 588 ,f l1:7. 

+ + Cohunella lruncata, Agatlâne, Agatlzina. 
Lam. g. 65. 

i. IIelix (Agathina) A clzatina. Buccin. Aclwtinum. 

JY.liilt. Yerm. IIist. 332. But. Achatinum. Brug. En­
cycl. mélhod. n°. IOL Bulla. Linn. Syst. nal. 391. 
Gmel. Sys t. nat. p . 3431. 

2. H eli."C ( Agath ina) "/Tirginea. Buc. "/Tirginewn. 

'JJtfiill. Verm. l list. 333. Bul. Virgincus. Brng. Encyc. 

mélhod . 109. List. Coach. t. 12. L inn. Sysl. 11at. 

390. Gme!. Syst. nat. p. 3129 . 

.3. H eli.t (Agathina) Z ebra. Bac. Achatinum var. E· 

/~ 
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112iilt. Verm. Hist. 332. B ul. Zehra. B rug. Encj cl . 
méthod. i oo. Gmel. Sysl. nat. p. 3431 (1). 

X X A perlura l\lunita. 

+ Tuhcrcnlat~ aul Lamcllat::c. Papa. L wn. g. Go. 
Drap. g. x . p. 59. 

l. Fletix (Pupa) ;.1([u,scorurn. Miill. V cr m. I!ist. 3oJ.. 
Coclztea. Géoj: 2 0 . L e p etit B arillet . 'J'arbo. Musco­

rLllll. Omel . Syst. nat. p . . % 1 i. Bztl . .Muscorum. P oir. 

Prod. p. 51, n°. 20. J<l. B mg. Encyclop. méthod. 62. 

P apa niarginata . Drap. llist. cles l\foll. p. 61, n°. 6, 
pJ. TII 1 f 36- 38. 

2 . H elix (Pupa) P olyoclon. D1ap . Ilisl. cles l\loll. 
p . 67, n°. 17, pl. rv ,f 1 , 2 . 

3. H elix ( Pupa ) dolabrata. MiiJl. Verm. Hisl. n°. 
318. Bulirn. dolabratus. Brug. Encycl. méthod. n °. 
99. L ist . Synops. t. 844-. f. p. L inn. Syst. nat. T urbo 

6oi. A rgen vilte, Conch. t. II,f L . (Pyramidelte, • 
Lamârcl.:. ) 

+ + Tuhcrculat::e a ut <le nLatœ. P upa. L am. 

i. IIeli:r: ( Pupa) quadriclens. lJlliill. V crm. Il i s ~. 

306. Coclzlea. GL'ef. a }. l.'an ti-B ariltet. But. 4 dents. 

B mg. Encycl. m éth od 91 . D rap . Hist. des .Moll. 
p. 67 , n°. 18, pl. n: f: .'J. 

2. Jieli.r: ( P npa ) J i1sus. B mg. E ncycl. méthod. 
Bul. fus us 86. Lù;t. S y nops. tah. 588, ;: 49. 

(1) Voici les autres princ·ip:d cs esp"·ces de ce lle div is ion . 

11ul. purpurascens. V e.t·i llum , Pu fr us e L B icarinal us. Brn­

gière. 
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+ + + Costatc.e ant plicatre. Lamellœ elastico. 
Clausilie , clausilia. Dmp. g. xc. p. 68. 

1. H elix (Clausi lia) papillaris. Jiiill. V crm. llisl. 
317. T urbo bidens. Linn. Syst. nat. G'J9. Bul. pa­

pillaris. B rug. Encycl. méthod. 9ti.. Drap. llist. des 

Moll. P· 71, n°. s, pl. I Y' f 13. 
2. JI<>tix (Claus.) corrugata. Drap. llist dC's nioll. 

p.70,n".4, pl. 1v, t: 11.1 2. Bul.corrugatus.Bmg. 
Encycl. métl1od. 95. 

3 . .F.leli:t: (Claus.) torticoltù;. Oti11. Voy. au Lev. 
t. 1, p. tH6, pl. 17 , f. 4. a, b. 

4 . Iùli.i: (Cla us.) fragilis. Drap. Uist. Jcs :\fol!. 
p. 68, n°. 20, pl. 1v,j: li. ( t ). 

Celle espèce, quoique n 'ayant pas la lame élas­
tique, doit être corn prise dans cette l1 i' ision. 

n. à deux tentacules ronds. 

GE~RE VI". Yertigo, Verli~go. (i?l ii/t G· 21~. p. i 2'i.) 

Terrestre, cependant aime Jes li~~ ux aq uatiq ucs. 

Animal. Couverture, cotlier et piecl co.mnie h l'Ilé­
lix ; tentacules, deux supérieurs p lacés à l'occiput, 

l ougs, r étractiles , obconiques, l 'e.:... tl'émi Lé arrondie; 

(t) Voici les espèces qu'on peul rapporter encore ù rcfte 

di,·ision. Claus. Biden.s. :\fol. Clau,·. ven.trico.~a, plicata 
1 

rugosa, plicatula.. Drap. la Nompareille. B u!. C éoI: injlatus, 

t eres relusus, OliY. Collaris. Lam. Lis t. synops. t. 20, f i6. 

Tarbotrùlen.s,etc. Chemu. i o. 1.x:, tab. 112,f 957. Td. 

f. 596, 598, a. b. Nous counoissons dl-j.'1 :):! cspl-ces de celle 
famille. 



S Y STÈ ME 
yeux au sommel ; trac/z ée à l 'angle exléricur, l 'ori­
fice comme à l"Héli-x 

T e,,·t alongé, cylind r ique, l 'ouverture d ro ite, cl ans 
l a di n'C' lion <le l'a~e; spiret:, 4 f à 5, très-peu dif­

fére ntes ap,.ès cel les du sommet ; cône spirat incom­
plet; cotumelte creuse et droite. 

Observation. Il est CC' l'la in <1u e ce genre se rap­
p roch e beaucoup en appa 1·enc·c des P apa de Dra­
parnaud ; mais outre le nombre C' l la fo rme des 

t entacu les, Les den ts , dont la plupart des espèces 

ont l'ouYer ture garnie, d iffèren t de celles des autres 

ge ires ; ell es ont u ne forme alungée, et en lames 
co urtt•s mais t rès-hautes; placées dans le fond de 

1'om crture et non au péristonie: loutes 1es espèces 

que je connois sont très-pC'lites ; i l y en a a utant 
de sénestres que de dextres, ce qui m'a fo urni une 
sous-division clans ce genre, cl parmi dles, les den­

tées on non dentées , une a utre sous- division. Müller 

n 'e11 cou noi::soit qu' une espèce, n ous en avons déjà 
neuf. 

1. V ert igo cylindril'a noh. Pupa muscorwn. Drap. 

p. 59, n°. 1 1 pJ.. i u ,f. 26, 27. 

2. V ertigo pusilta . .J.Y!iitl. V erm. Tii st. 320. P uecr. 
V ertigo. Drap. R ist. des Moll. p. 61, n". 5, pl. nr : 

f. 3'J.. 35. Gmet. Syst. nat. Ifet. Yertigo, p. 3664. 

3. Yerligo edentula nob. Drap. ll ist. des 1\1.oll. p . 

59, n°. 2, pl. I11 ,f. 28 el 29 ( .'· 

( 1) Il fout rapporter à ce genre les P upa pygmea l el 

ant i-T'ertigo de Drap. 
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GENRE' n e. Carirlâe' Carichinm. ( ... riiill. g. xxv. 
p. i25. Drap. g. v1u, p. 56. A uricula.) T<'rrcstre. 

Animal. Couverture, rollier et pied comme à !'Hé­
lix; tentacules , 2 supérieurs e l ré tract iles , gros, 

cylindriqnes; yeux à la hase e l derriè1c; trach ée à 
l'augle ex tér ieur de l'ouverture, 1'01·iflcc sur le col li er. 

T est alongé; ozwerturedroite, parallèle à l 'axedlt 

test; columelle . .•.• . cône spiral .. ... 

Observation. Nous ne con noi ssons qu e 1rois ou 

quatre espèces de ce genre, <lont deux sont si petites 

(1 u ' i l est hicn cliffici le de j ugrr la columelle rl le cône 

spiral : je n 'en parlerai cl on e que d 'après la pl us 

grande, le Cariclâmn myosotis, ou l'Auricula myo­

sotis Drap. J 'ai <les ioùi,·idus <le celle espèce qui ont 

4 l ignes <le 1011g ; columelle torse e t solide; d Jli e 

spiral complet ; il le paroît aussi da us lrs drux autres: 

l'espèce que j'ai nommée, Car. acicularis~ qui est 

l'Aur. li11ecttus, D rap . Hisl. d es l\Joll. p. 57, n°. 2, pl. 
111 , f 20, 21 , a de ux gra ndes li gnes n oires, den ière 

Jes points oculaires, co urbes et de11lé<'s. 1\1. Drapar­

naucl dit que l'an imal dn myosotis a ses te nlaculcs 

t erminés en bouton. l\1ii ller les dit courts, t ronqués 

et en tubercules dans son 1·spèce, le minimum; moi, 

je les ai \ ' U un peu cli ffëre11s dans ceux que j'a i exa­

minés, et que je regarde comme les mêmes que cr ux 

cle Müllrr; mais il est sù1· que clans l'Ach·ularis on 

n e pt' ul les dire coul"l~, et ils son l sans b outon au 

somrnet; l'animal a sa Lèle proU08cidiforme comme 

celle clLL myosotis, selon 1\1. Draparnaud, ce que 

Mill ier ni moi n 'arons pas observé dans Je ll:lini-
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mum ; il faul conclure clc toul cela <1ne cc genre a 

1>esoin d'èlre encore obscné, cl qu'il peut)' <noir 

aussi des ' 'al' iétés conimc <lan<; celui de l'Ilélix. Cer­

tainement les recherches et les observations procu­
reront cle nouvelles espèces. 

l. Caricllimn minimum. JWiitl. Verm. Hist. 321. 

Drap. Hist. cfos Mol l. p. 57, n° . . 3, pl. nr,f 18 , i9. 
Gmel. S) si. nat. H el. caricltium, p. 3665. 

2 . Caricltilf11i myosotis. Drap. Hist. des Mol!. p. 
56, n°. i, pl. in, .f i6, 17. 

56
• F .\ \rILLT:. J,es B itentaculés, aquatiques. 

U niteslacés sans collier. 

A. à 2 teulaeulcs aplatis . 

GENnE VIIIe. L imnée, Limneus. L amarcl.:, g. 66 . 

D rap . IlisL des lUoll. g. vr, p. 118. ( JWiU/.. Baccinum. 

g. 26, p. i26. Géef. id. p. 68. Bulhnus. Brug. Poir.) 

Animal. Couverture, jusqu'à la tête; l 'ouverture 
<lu test libre tout autour, jusqu'à la jonction du 

manteau au tronc; pied attaché an menton, se pro­

lon5e sous l e test, et plus court que le reste du 

corps; tentacules , 2 supé1 icu1·s, sur le crùnc et foté­

ranx, c0ntractilcs, triangulail'es , minces et plats ; 
:yew.: au bord intérieur de la hase; trachée , syphon 
coniq ue, contractile cuire 1c manteau el le corps , 

, ·er s l'angle extérieur de l'onYerlurc. 

Te.~ t alougé, mais variable de proportion; som­

met aigu ; Olti'<!rlure grande ; spires 3 à 7 ; canal 

spiral complet; columelle torse et creuse. 

ObsPrix1tion. On ne connoît encore aucune espèce 
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sénestre; ce genre peut se di' iscr en de ux familles, 

en Limnées proprement dilcs, el en Aur;cules ou 

Limnées 1:entrues. Les prcmiè-rcs ont l e tc~ l plus 

solide, long, ohlong on cou ico-ovalc ,· l e somm e t 

long, les spires plus l·gal isécs, les tent acnlcs pcli ls, 

C't plus l ongs que la13cs, ou i.1 dimensions égales ; 

les secondes ont lEi lest frêle cl raccourci, l e som­

met très-aigu et conrl, la premi(·rc sp ire est Lrès­

grandc, les tenlacules plus lnrw•s <1uc longs. Ces 

deux familles diJfè rcnl encore plus par les organes 

cle la géné1·ation: auc un ge111·e qni jusqu'ici ail ofli 1 t 

taul de 'ariétés et s i ])Cii <l'espl:ces. Le Limm·us 

leucostoma, Poir. Bul. n°. 4, qu i Fa fait connoltre le 

premier, e t que nous a,·ons trou' é clans nos con­

trées, a une forme différente des autres Limnées. <1ui 
me porte à croire qu'il pounoit donner encore u ne 

autre famille à cc genre; je n'en ai pas encore exa­
miné l'animal. On peut en dire aulant d ' une C'SJ1l'C'C 

non d écrite qui nous a été communiquée par M. d<' 

Lamarck: ce savant célèbre l'a non1mée 1'f-1'ebmster; 

]'on i1eut croire par son analogie avec le /.,eucostoma 

<[u'ils soul d e la rnème famille. JI )' a beaucou p 

d 'espèces rapportées p ar les au tcu rs com mc éta1,1 t 

des Buccins r t Bulimes, q ue je crois être de' raies 

Limnées ; mais personne jusqu'ici n'a) anl cxami;1é 
Jcs animaux d 'après les principes de la méthode :mi­

m ale, el le Lest d'après nos ohscn ations, on ue peu t 

rien assurer à leur é5ard. Nous a r ons ndoplé le 

uom de Li11111P11s <l e 1\1. Drapai naucl, o u pour mit l11'. 

d ire de M. de Lamarck, car c'est ce del'llicr <]UÎ a le 

premier donné cc nom an B uccinwn de l\lü!Ier, afi.11 
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tl'év iter comme eux la confusion des genres, diffé­
rant clans les espèces comprises sous celui da Buc­

cin um de Müller. Car Jes mari os <1ui le porlen t aussi 
di!Tèrent essentiellement des jlu viatiles. Une grande 

partie des Buccins clc Mülle.r ne sont point des Li­
ninées ; tels que ses B. a<"lzatinwn, ::rebra, vùgineum, 

.fasciatum, elc. Ses csp{·ces , so11L terrestres, et des 
agatliines pour M. de Lamarck. 

I. Limneus stagnalis. Drap. Jlist. des Moll. p. 51, 
nc.. 5, pl. n,f. 38. 39. Buc. stagnale. Miill. Verm. 

Uist. 327. Géef. le grand Buccin. Buc. stagnalis. 

Bmg. Encycl. mélhod. 13. 

:i. Limneus auricularius. Drap. Hist. des :Moll. 

p.49,u0
• 1, pl. n,J. 28. 29. Buc. auricula. Miill . 

. Venu. Hist. 322. Buc. Géof. le Radis ou Buccin 
1H1ntru. 

3. Lùnrzeus leucostoma. Poir. ProJ. p. 37, n°. 4. 

Drap. Ilist. des Moll. p. 53, n°. 7, pl. rn,f. 3, 4. 
Limneus elongatus. 

t.1-. Limneus columna. Buccinum. Miill. Verm. 

hist. 34i. Gmel. Syst. n<il. p. 3653. Cltemn. Conch. 

rx:, p. 112, tah. 112,f. 95/J., 955. Brug. Encyclop. 
rnélhod. p. 332, n°. 61. Butimus columna. List. 

Synops. tab. 38, f. 37 et 39. 

G.i:NRE IXe. Planorbe, Planorbis. ( Géef. p. 86; 

JWüll. genre 27, p. 152; Drap. g. IV, p. 42; Lamarcl: 

g. 72.) D'ean douce, sortant de !"eau, et ' ' Î van t à 
sec <lans la yase. 

Animal. Couverture et pied comme au Limnée ; 

tentaC'ules, 2 supérieurs, vers l 'occiput, longs et con-
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tracliles' 1·approchés rar leur ])ase et triangulaires ' 
la tige subulée; yeux, cleux à la ])ase 'et'S l'angle in­

térieur; trachée, orifice en dedans du manteau à 
l 'angle carénal du lest. 

Test orbiculaire, pins applani en dessous, tl 'ot• 
résulte la compression carénale plus ou moins an­
gulaire de la base, concave des deux. côtés; cl'où 
1·ésulLe une douhle columelle foi Le en c6nes évasés 

et opposés par leur sommet; spires, 3 î à 7 ; cône 

spirat complet. 

Observation. La forme orbiculaire et la compres­
sion carénale seml>lent denx caractères singulière­
ment affectés à ce genre, car on les rcmarq ue dans 

toutes les espèces connues. 
i. Planorbis contrarius. Mûtl. Venn. llist. 311-2. 

Gmel. Syst. nat. p. 3625. Linn. Syst. nal. 67LJ. Fietix. 

l\lus. L. U. GGG. 
2. Ptanorbis pztrpztra. lJfiill. V erm. Ilist. 3113. 

Gniet. Syst. nat. 3623. J-Iel. cornect. L inn. Sysl. nat. 

67 i. Drap. 11 ist. des Moll. p. /13, n°. 2, pl. I, f ln 

- 11!1. Gttalt. t._4.f D D. 
3. Planorbis imbricatus. M iill. Verm. llist. 351. 

Zool. dan. prod. p. 2286. Linn. Syst. nat. G5fl. 1'arbo 

1~autileus. I,e Planorbe tuilé , Géof 97. Poir. Prod. 
p. 911-, n°. lo. Drap. Uist. des Moll. p. L111, n°. L1.-; 

t.1,J 49-51. 

GENRE xc. Plzyse , Pltysa. (Drap. g. 7, p. 54. 
111iilt. Planorhis bulha. Geof id. Aclanson Bulin. 

g. 2, 111. Ir~. J. 2.) D'eau clouce, sortant de l'eau , 

el Yivant à sec dans la ' 'ase. 
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./lnima/. Coui·erture cl pied comme au L1m;u~"; 
tentacules, 2 supérieur s, cli slans cl latéraux, con­

tracLilrs N longs, base élargie , tige éfiléc; yeux im­

rnc'·clialcmenl ~l la hase de 1a tig<'; trachée, syphon 

contrudiJc, conique, v('rs l'ang le exlérieur de l'ou­
,·crt ure. 

'l 'r,st ohlong; spires 3 à 5, ln premihe Lrès-gra nde; 

cé>ne spiral incomplet; columet/e solide, torse. 

Obserl'Cltion . J'ni sui" i le conseil de i\Iü llcr, lL1-
p rl.·s l'indication tle la nature, clans l'étaJJli s:,em<'nt 

de ce genre, en le sépara nt de cel ui du PJa norLc; 

mais uous avions senti aussi quï l falloiL lui donner 

un nutre nom que celui de B ulta, puisque, comme 

nous l 'a,·ons obsen é dans les no Lions générales , 

l 'an imal CL le lest diJrèrenL des Eul/es marines. J 'a i 

<l lloplé celui d e M. Draparnaucl, quoiqu'il ait<'n grec 

ln même signification, cc <p1 i c~t un défaut , puis<1uc 
les n oms génériques n 'rn doiven t point avoir, ou 
<lu m oi ns, s;ils en 011 L une, elle do it (· trc applieahlc 

à toutes les espèces conn:.1<'.S : or , le Pllysa turr ifa 

11e ressemhlc pas plus à une bulle ou t•essie 'lue 

l_lll:-tnlilé d'ilulr(S coquilles clc tout gc11rr. 
La plupart des espèees connues, ou pour mieux 

d ire toules, c:: ... crpté une , sun t séncslrcs: a insi il 
paroit qnc cc genre aflccte cette dirccLion; le ma n­

teau, dans plusicur ::;, déborde le Lest, se <liYisc eu 

l c.,hcs ct l e rc·cou' ;·e. 

1. Pl1ysa fontinalis . JJrap. Hist. des l\lo] I. p. 5.J, 

n '. J , pl. rn, f 8. 9. BalLa .f'onli;w/is . . Dnn. S;·st. 
ntlt. 386. P lanorbis but/a. ?iiii.lt. ' e1 m. JI ist. 35.1. 
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Géof P lanorhis n°. IO , la Bulle aquatique. B ulim. 

fonti.nalis. Rrug . . Encycl. mé Lb o<l. l ï. 

2. P it y sa lztrri ta pl. turrillls. Jlfiil/. Verm. HisL. 354. 

Ph y sa hypnormn. Drap. Il ist. des l\Joll. r· 55, n°. 3, 
pl. 1n,f 12. 13. Bu/im.hypnorum. Bmg. Encyclop. 

m éthotl. 1 l. B ulla hypnonan. Linn. Sysl. na t. 387. 
3. Physa flu~·iatilis n oh. D rap. Hist. des l\loll. p. 

55, n°. 2, pl. l!I ,J. 10. i i.Physa arnta. List. Sinops. 

t.1 31J-.f 34. A (1). D'Arg. Conch. pl. 27, des Co­

qui lles fl uviaLilcs , f 6, la septième à dr0i Le. 

G r:Nn:c XI°. Ancy/,e, Ancylus. ( GéoJ. p. 1 22. 111 ùtl. 

g. 3o. p. i 99. Dmp. g. v, p. li7.) D'eau douce, et 
prcsqne amph ib ie vendant l'élé. 

Anùnat. ConvertLtre: nu et fi xé conslamrnent en 

clcssous, tout couYert en dessus; pied a llaché an Lronc, 

ovale, moins large que Je corps; tentacules , 2 laté­
raux, conL1·acLiles cl Ya1·inbles, coniques on tl'Îan ­

g ul a ires, p l us ou moins tronqués; yeu.x à la hase et 

dc1-riè:re, mn is paroissant .en dessus el en dessous ; 

trath ée, syphon cylindrique, court, con lrac lile, 
-vers l 'ex Lrémité postél'ieurc du corps, et du côté 

e>.tér icur. 

'l'est, cône oblique, complet, à hase o, alc, l'axe 
p l us grand que le diamètre; sommet fü;cli i en arrière 

e t cln colé opposé au SjlJhOn, c'csl-b - clir c Cil <ll'daus. 

Ob,\ervatton. Le sens de l'obliquiLé clu cône cl la 

fleÀioo de son sommet indiquent la direction de la 

(1) Bucc inum fh1, iaLile; à de'-. Ira si 11 Î5lrorsurn torLilr , 

triumque orbium, sive N eritoides. 
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volute vers la droite ou vei·s la gauche, ce qui Îlxe 

le côté intérieur el le côté extérieur de la volutl'; 

effcctÎYement, il y a dans cc genre des Ancyles sé­

HCSLres e l dextres. L'Ancylus Lac11strù> de Geoffroy 

et Mi.LHe1· est sénestre; cc <1ui m'a fourni une .sous­

d i rision clans ce genre. Au reste, quoique les es­

pèces con nues se horncn l i.1 3 ou /1, cepentl:111 l en 
examinant les gravures tles auteurs, on \'oil que les 

espèces dont ils parlent sont dilforentes <le celles 

décrites par i\liiller; enfin mou fils en a trouvé une 

très-remarquable, que j'ai nommt~ /lnc,vlns spina 

rosœ , et que nous avons communiqué à 1\1. Drapar­

naud pour son ou nage. Ainsi, il existe au moins 
six ou sept espèces. 

1. Ancvltislacnstris. l JIIiill. Verm. Ili :;t. 385, p. 199. 

Patellalacttslris. Linn. Syst. nat. 769. Ancytus. fJ:éof. 
I. L'Ancy!e. Drrrp. Hist. des l\Ioll. p. lI-7, n°. i, pl. n, 
J. 25. 26. 27. 

2. Ancylus fluviat ilis. MiiU. Verm. Hi ~t. 386. p. 20 i . 

Drap. Hist. des Moll. p. l.1-8, n°. 2, pl. n,f 23. 24. 
Poir. Prod. p. 101, n°. 2 . Patella comea. 

3. Anc..Ylu .. s spin a rosœ noh . .Drap. 11 isL. des l\Ioll. 
p. li8, 11°. 3, p1. X UL, j: IO. 11. 12. 

G.ENRJ: :sue. S ep taire, septaria nohis. ( Patella 

Gmel. Bory de St.-Yince1tl. JYerita. C/iemnit-:; . ) D'eau 
do uce, attaché aux roch ers. 

Animal. Couverture : nu et fixé constamment en 

dessous, tout couyert e n clf's<>us ; p;ed att::iché au. 

tronc, ovale, moins large que le corps; manteau, 

rebordant circulairement le test, et garni infé-

fi 

1 

un 

sel 

gen 
!ail 

i€UI 

sur 
,\eî 
C'e 

~( 
tail. 

~ou 

llnl 

~ 

Pc 



1~201. 

f.:i3. 2/. 

C 0 N C H Y L I 0 ~ 0 C 1 QU E. 61 

rieurement de papilles; tentacztles, deux Îlliformes; 

y 'Ju.t: . •• ... trach ée . ....• 

(Ayant in térieureme_nt, sous la peau de son ventre, 

un operrule ou ossetet mince, ohrontl e t transparent , 

selon M. Bory.) 

T est , en cone très-obliyue, complet, à base ovale, 

l 'axe plus grand que le diamètre; sommet fléchi en 

arrière, non spiral, ayant dans sa cavité une cloison 

transversale. 

Observation. Quoique Jcs vrais caractères de ce 

gen re ne soient pas encore hieu connus, ce qu'on 
sait <lu Lest et de l'ani mal de la Patetla B orbonica, 

seule espèce connue jusqu' ici, ne laisse aucun doute 
sur sa différ ence avec les A nc) les, a uxq ne Iles on 
dcYoit les rapporter plntot qu'à aucun <intre genre. 

C'est à M~ Bury de St-Vincent, Naturali -te de l 'ex­
pédition du Capitaine Baudin, que l'on doit les dé­

tai ls que L'on possède sur celle curieuse coquille. 

Nous croyons foire plai::. ir aux amateurs en ruppor­

tan t en en tier ce q n'en dit cet ohsen a leur ( 1 ). Il au-

( 1) Cel le coquille a de 6 à i 5 lignes de longueur. Sa fonuc 

csl o'ale; elle fait ,fritablemenl lc passage des N<'ri1 es au ..... 

Patelles; dans le système elle doit ê lre plac1'·c à cô té du 

Patella porcellana. 

T oul le test esl reco uYerL cl'un drap marin, fort diffic ile 

à cnl c\cr, cl dont la coulenr hrumîlre cl fon.i;éc d(Tohc la 

te iul c ' iolc l Le, el les taches blanche~ cl c11 forme d'écailles 

q ui parent cc lc•st. 

L'intérieur de la coquille est blcnàtre , a'cc une lèvre o~~ 

I 
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roit été bien ~-t désirel' 'lu' il eût JlU observer l 'ani­
mal plus en tlétail, et qu'il cùt décrit sa trachée) 

la funue et la position de son pied, ainsi que la ma­
nière dont celle espèce d'opercu lc est placée, par rap­
port au pied et an corps, ]a position tlcs ) eux el la 
forme e>.acte des tentacules ; toutes ces choses étan t 
essentielles pour déterminer les ' 'rais caractères d'un 

genre, celui-ci ne sera définitivement fi xé que lors­
'lu'elles seront bien conuues. 

11 au roit été aussi fort curieux <le connoître la 
manière <lont les petits sont tléposés snr la COtjl•ille, 
ainsi que celle dont ils se <lévcfoppent. Le même 

cloison lrnns\ersale et postérieure, qui occope le sixième 
cle la longueur. 

L'animal n'élend hors de son test qne les deux petits 

1Pnlal'ules filiformes el un rnbord membraneux circulaire, 

garn i inférieurement de papilles: il esl gri sil lre , et sous la 

11eau de SOll Yenlre existe Ull opercule de ton ie SOll rle11-

due, si l 'on peul appeler a insi un osselet inti-rieur, mince, 
obrontl et transparent. 

On YOil sou\ent sur la Patelle de Bourbon de pelils corps 

onles el aplalis qui ysonl appl iqués; on ne les en détache 

pas aisémcnl: on lPs reconnoi l pour de jeu nes coqu illes de 

la mème esp(\ce, qui se drtachcnt de leu r mère quand elle1< 

soul assez a\-ancées en àge pour' in·e seu les. 

Celle esp(·ce se lrou\e dans les torrens el les ri,·iè res 

cle l'ile de Bourbon, où il y a de l'eau pen<la11 L toute 

l'annfo. Elle s'applique contre les rochers, d 'où les Noirs 

l'enJè, en l pour en manger l'animal bouilli . J 'ai cru remar­

q ner , njou Le M. Bory, q ue cel Le esprce est plus }Jelile à 

l'embouchLU'e des i·ivièl'es qu'à leurs sources. 
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phénomène s'observe aussi sur l..~s Nériles HuviaLiles. 
Il seroil intéressant de savoir s'il en est de mème 

chez les Nél'iles marines. 

ll y a grande apparence que l'on <lécou' rira de 
nou,,cllcs espèces analogues à. ]a Palcllc cl écr iLes par 

l\I. ilory. 

M. de Lamard .. , qui depuis long-Lemps connoît 
celte cocrui Ile el son opercule' 1' a"oi t d' abor<l ran­
gée parmi C"es Crépidules; mais après l'aYoir obscr­

' ée de nouYcau, ce célèbre Natnraliste 'ienl, dans 
son Cours puhlic, de la réunir aux ~érités fül\ ia­

tjles, et d'en faire un genre non-veau sous Je no:n de 
... Yéritùzes. Il pense que les 1V érites fluviatiles sont 
diflërentcs des marines. Sans entrer dans celle ques­

tion, qui ne peut Çtre décidée, pour nous, q uc lors­
q u'ou aura trouvé dans les animaux des 1Vérites ma­

rines des différences génériques, nous dirons seule-
, ruent que nous croyons être autorisé à. faire un genre 

à part du S eptaire ~ par la seule considération de 
l'opercule, qui indique nécessairement une organi­
sation diffé1:entc dans l'animal 1 soit qu'on le regarde 

comme interne aYcc i\1. Bory, ou qu'en le prenant 

pour externe, on fasse allention qu'il n'est point 

assez grand pour [errner sa coquille; que d'ailleurs 

sa forme ne le destine pas ~t cet usage, et <1u'il 
manq uc de l'engrenage cardinal cfos 1Yériteç .f!Lwia­

tiles; que <l'ailleurs on doit considérer cette co­

quille comme étant plutôt de la famille des Ancyles 

que de celle des N érites, parce qu'elle n'est point 
spirale, qu'elle est simplement recvuvran/,>, 
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1. S eplaria Borbonica noh. Patella B orhonica. 
B o1y de St.-Yincent,, Voy. clans les quatre principales 
îles de 1a mer d'Afrique, vol. 1, chap. vn, p. · 287, 

tn1>. xxxnr,, f. 2, A, B, C. Teslâ ovali, posticc 
recunata , maculis albidis suJ>triaDgularibus. 

Bu/fun, edit. de Sonnini. Roissy, Crepidula Bor-. . 
bonica. Mollusq. vol. 5, p. 239, n°. 5. 

JVerita p orcellana. Clœmn. Couch. 1x, p. 68 , tab . 
1 21- ,f 1082. 

JJ,t Castet. CoDchology. fol. tab. 6, f. 4. 

Gmet. Syst. uat. p. 3692. Patella porcellana. Il y 
comprend mal-à-propos le Sulin ù'Atlanson. 

66
• F A:i\IILL:r::. Les :f...,.eritains ou Operculés. 

Bi testacés ou Operculés sans cuirasse ni collier. 

A. 4 Lentacules ronds ... . . 

GE.K RE XIII6
• Ilélicine , lfelicina. L'am. Syst. Ides 

~mi m. sans vert. p. 94. 

Animal. Non connu, mais soupçonné d'avoir 4 
Lcnlacules ronds. 

Test,, subglobuleux. ou conique. Ouverture , ùemi­
ovale; cône sp iral incomplet; columelle torse, creuse , 
calleuse à sa base ; ombilic recouvert par la callo­
sité de la columelle. Sp ires,, l1 à 6. Opercule simple, 
corné,, fermant exactement. 

Observation. Ce nouveau genre, étalJli par M. de 
J.arnarck, est un des plus joli de celle famille; il 
comprend plusieurs espèces for t curieuses, la .plu­
part non décrites et tontes exotiques. Ce Sayant 
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en possède six ou sept espèces dans .sa riche collec­
tion. M. Faure B iguet en a trouvé dans le ))ois de 

Campêche, du commerce, une espèce fort jolie , qu'il. 

a nommée Trochilus Campechianus, et que.nous âvons 

1·econnue pour appartenir à ce genre. 

L'on ne connoît point encore l'animal qui habite 

ces coquilles; mais d 'après l'examen du test , je 
soupçonne fortemen~ c1u>il a quatre tentacules ronds, 
et qu'en conséquence il doit être placé clans la l re. di vi~ 

sion de cette famille, division que mon père a indiquée 

depuis long-temp.s comme devant se trouver un jour· 
Nous espérons qu'on trouvera de même des genres 

dans les divisions que nous avons indiquées "lans les 

autres familles. 

1. Heticina neriteUa. Lam. List. synops. tah. 

6i ,f. 59. 

2 • .Fielicina Lamarck nobis. Cahinet de M. Faujas 

de St.-Fond, rapportée de Porto-Rico, par Mauger. 

B. 2 tentacules ronds. Opercule simple. 

GENRE x1ve. Cyclostome, Cyclostoma. (Lam. g. 
58; Drap. g. u, p. 32; Adans. Natica, §. 2, g. 7, 
pl. 13, f l re.; Géof. Nerites, p. 105; Miill. id. g. 
28, p. 179·) D'eau douce, ou terres tre permanent. 

Animal. Couverture et pied comme au Limnée; 

te1itacules, deux latéraux et contractiles, conico­

suhulés; yeztx à la ))ase en dehors et proéminens ; 
tracliée, syphon gros, court, à l'angle extérieur de 

l'ouverture. 

Test conique plus ou moins a]ongé; ouverture ~ 
5 
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peu près parallèle à l'axe du test 1 c6ne spiral com~ 

plet; ~pires 4 à 5 ; columelle droite , creuse; oper­

cu/,e simple, corné ou pierreux , fermant exactement. 

+ T errestre, deux tentacules; cylindriques , 
rétractiles. 

I. Cyclostomaelegans, Neritaelegans. Miill. Verm. 
Hist. 363, p. i77. Nerita Géef. 1. L 'élégante S triée. 

D rap. Ilisl. des Moll. p. 32, n°. l, pl. I, f. 5- 8. 
P oir. Prod. p. 31, n°. 3 , Turbo elegans. Id. Gmel. 

Syst. nat. 3606. 
2. Cyclostoma licina. Nerita licina. Müll. V erm . 

Hist. 364. T urbo lincina. Gmel. Syst. nat. 36o5. Linn 

Syst. nat. Turbo lincina, 639. Id. Turbo dubius, 

Gmel. Syst. nat. p. 3606. 
3. Cyclostoma labeo. Nerita labeo. Müll. Verm. 

Ilist. 367. T urbo labeo. Gmel. Syst. nal. p. 36o5. 

+ Aqztatiques, deux tentacules; sé tacés , un peu 
comprimés, contractiles. 

t.1- . Cyclostoma viviparurn. Drap. Hist. des l\foll . 

p.34,no. 5, pl. i ,J. i6.17. J.Verita vivip am. Müll. 

370. Nerita Géef., la YiPipare à bandes. I-lelix 

vivipara. L inn. Syst. nat . 690. Gualt. t. 5, f A. 
5. Cyclostoma jaculator. iWüll. Venn. Rist. 572. 

Nerita Géq,f., la petite Operculée aquatique. H eli:i: 

tentaculata. L inn. Syst. nat. 707. Drap. Hist. des 
l\Ioll. p. 36, n°. 7, pl. I , f 19. 20. Cyclnstoma 

unpurum. 
6. Cyclostoma viricle. Bulim. viriclis. P oir. Prod. p. 

45, nP. i t.i.. Cycl . viride, Drap. Hist. des Moll. p. 37 , 

n°. g, pl. 1, f :J6. 27. 
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7. Cyelostoma vitreurn . Drap. Rist. des Moll. p. 
4o, n°. i6 , pl. 1, f. 21. 22. 

Observation. C'est Adanson qui a séparé le pre­
mier, et avec raison, les Natices des .LVérites. Selon 
lui, les dernières ont la trachée en simple orifice; 
reste à

1 

examiner plus particulièrement les .LVatices 

et les Cyclostomes; car on n 'a pas encore trouvé 
entre eux de grandes différences, quant à l'animal. 
Celle d'élément et de manière cle vivre sembleroit 
indiquer la séparâtion en deux genres : des Cyclos­
tomes terrestres et des fluviatiles. Cependant, mal­
gré toutes mes recherches , je n'ai pu trouver encore 
cle caractères bien distinctifs. Tous les Cyclostomes 

ont la tête proboscidiforme. 

GENRE XVe. Ampullaire, Ampullaria. Lamarck, 
g. 7i. Nerita, Mi.iller. B tdùnus , Brug. H "eli:r:, Linn. 

\' Animal .... Encore inconnu, présumé différent de 
celui des Cyclostomes, d'après la conformation du 
test. 

Test glolrnleux, ventru (ombilic sans callosilé, 
Lamarck); ouvertzire entière, plus longue que large; 
spires, 4 à 6 ; canat spirat incomplet ; colwnelle 
clroite et creuse ; opercule simple, corné, fermant 
exactement. 

Observation. L'animal des Ampullaires n 'est pas 
encore connu; il cloit avoir beaucoup d'analogie 
avec les Cyclostomes et les Yalvata, et peut-ê tre ne 
differe-t-il pas de celui des premiers; mais comme 
le Lesl présente des caractères particuliers qui nous 
font soupçonner que peut-être l'animal est différent, 
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particulièrement celui du canal spiral, qui est réel­
lement incomplet, quoiqu'il paroisse l 'être lorsqu'on 
examine ce caractère sur des individus bien formés; 
il n'est complété qu'à l'ouverture. Lorsqu'on exa­
mine des individus jeunes ou non entièrement for­
més, l'on voit que le cône spiral est véritablement 

incomplet. Nous avons adopté ce genre, que M. de 
Lamarck a établi le premier, . sauf à n'en faire 
qu'une division du genre Cyclostoma) si l'animal 
est trom•é le même, ou à le laisser en gem'e dis­
tinct, s'il est trotlYé différent. 

I. Amputlaria ampullacea. Nerita) MüU. Verm . 
Hist. 359. Linn. Syst. nat. 676, H elix ampullacea. 

Bulim. ampullaceus Brug. Encycl. méthod) t. l , 

p. 297, n°. 3, le Cordon bleu. Gmel. Syst. nat. pag. 

H elix p. 3626. 
2. A mpullaria ejf usa. Neri ta. Mi~ll. V erm. Hist. 361 . 

Gmel. Syst. nat. H eli::c ampztllacea Yar. pag. 3626. 
But. ejfusus. Brug. Encycl. méthod. t. l , p. 296' 

n°. i, l'Œil d'Amman. 
3. Ampullaria urceus. Neri ta. iWütl. Verm. Hist. 360. 

Gmel. Syst. nat. p. 3626. Fiel. ampullctcea Yar. Bul. 

urceus. Brug. Encycl. méthod. t. 1, p. 298, n°. 4, 

l'idole. 
4. Ampziltaria ovata. Oliv. Voy. au Lev. t. 2, p. 38, 

pl. 31, J. i. Ampullaire ovale du lac Mareotis. 

GENRE XV Je. Cérite) CeritlLium. (A dans. §. 2, 

g. 4, pl. 10, f 1. Nerita. Brug. Cerita Lam. g. 53.) 

D'eau douce et salée. 

Animal. Couvertztre: jusqu'à la tête ; pi~d attaché 



eu. 
for­

~eat 

de 

erm. 
a. 

l 1, 

~· 

. 361. 

3626. 

. 2</J1 

3&J, 

.Bu!. 

n'. ~, 

11 

' . ) 

CONCHYLIOLOGIQUE. ~ 

o.u col , très-court, ovale; tentacules, 2 latéraux , 
(contractiles ) courts, cylindriques cle ]a hase au 
milieu, le reste subulé ; ye11-x en dehors et au mi­
lieu de la longueur des tentacules, et proémincns; 
trachée , syphon cylindrique, l 'orifice bordé d'une 
membrane découpée en lobes triangulaires, sortant 

de dessous le test, sur le dos. 

Test alongé, couique, sommet long, pointu; ou­
verture presque droite; spires 7 à 17; canal spiral 

complet; columelle . .... opercule simple, pierreux . . 
Observation. Ce genre est tiré d' Adan son; n'ayant 

point vu l 'animal, je n'ai pu le caractériser à ma 
manière, d'autant plus que l'auleur n'est pas entré 
comme Mi.iller dans des détails caractéristiques suf­
fisans; il a donc besoin d'être encore ol)servé. 11 
est vraisemblable que les Cérites sont toutes marines . 
La seule CériteflzwiatileùeBl'Ug.est réellement d'eau. 
douce; mais nous croyons que cette espèce appar­
tient au genre suivant, le M é/.anopside, et nous 
osons même l'assurer; mais comme on ne doit ja­
mais se presser de juger, nous laisserons cette es­
pèce parmi les Cérites, jusqu'à cc qu'on connoisse 
son animal; et lorsqu'on le coonoîtra, il est probable 
qu'il fa1.iùra Tetrancher ce genre chi nombre des 

genres :fluviatiles. 

I. Ceritliium fluviatile. Brug. Encycl. méthod. t. 1 , 

part. -2°., p. 485, n°. i8. 1Verita, atra. JJtiiitl. Verm. 
Hisl. 375. Gual. index, .p. et tal). 6.f E. F. Strom­

bns ater. 'Linn. Syst. nat. XII' r· 1.213. Gmel. id 
p. 3657. 
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GENRE xvnc. M élanopside' jJf elanop sis. M elanù;i. 

Otiv. Voy. au Lev. t. i, p. 297, et pl. 17 ,f. 8, t. 2 , 

p. 294, pl. 31,J. 3 . 
.Animal: non connu. 

Test a longé , fusiforme, sommet aigu; spires, 8 
à 9, la dernière comprend les deux tiers cle la lon­
gueur totale; cône spiral incomplet; 01werture lan­
céolée; oolwnette toTse, solide, tronquée et émarginée 
à la partie supérieure; une callosité à sa hase, qui 
se prolonge dans l'ouver ture sur la ~onvexité de l'a­
·yant-Ùernier tour ; opercule simple, corné. 

Observation. Nous n 'avons encore aucun détail 
sui· les animaux des deux seules espèces connues de 
ce genre; et il est 1>ien à regretter que le savant à 
qui l'on en doit la découverte, ne nous en ait donné 
aucun. L'an;mal doit présenter <les caractères aussi 
piquans et aussi particuliers que le test. C'est dans 
cette atten te que nous l'avons a<lopté (ce genre). 
Il a été découvert par M. Olivier, clans son voyage 
au Levant; pour éviter la confusion, nous avons cru 

, devoir cl1anger le nom que ce na turali ste lui avoit 
donné, ce genre étant très - différent c1e celui que 
1\1. de Lamarck a nommé ainsi, et donl nous allons 
nous occuper. 

J. M elanopsis buccinoidea. OlùJ. (Melan ia) Voy. 
au Lev. t. I , p. 297 , pl 17, J. 8. 

Bulimus antidiluvianus. Poir. Prod. p. 37, n°. 5. 

(fossile) ( i )· 

( 1) Bulimus antidiluvianus. 
« Celle espèce a éLé Lro\n l-e en gr imde abondance, avec 
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Cette espèce a éLé Lrouvée par 1\1. Olivier, ~ans 
les eaux douces de l'île cle Scio, de la côte cle Syrie, 

et cle l' île de Crète . 
.2. JJ~elanopsis cos tata. Oliv. (Melania) Voy. au 

Lev. t. 2, p. 294, pl. xxx1 ,f 3. JWélanies à c6tes. 

Celte espèce est au fleuve Oronte (1). 

» le Cyclost orna vwzpara , dans une couche marneuse , 

fl enlre deux couches de tourbe pyriteuse, aux en virons 

» cle Soissons. 
» Celle tourbe pyriteuse esl surmontée d'un banc ti:ès-

» épais cle coquilles marines fossiles; d'où il suit q ne l e.s 

» animaux de ces coquilles fiuvialiles , d'après leur situa­

>> lion , leur position dans celte couche régulière e t fort 
» étendue, ont vécu dans le même lieu où ils se lrouvent 

» fossiles aujourd'hui, el qu'ils existoient a"\anl que les eaux 

» de la m er aient i·ecoLwerl celle partie du glolJe. ( Voy. 

» li>s Mémoires sur la Toqrbe pyriteuse du cléparteinenl de 

» l'Aisne. J ournal de Physique.) ,, 
Celte note m'a été donnée par M. Poiret lui-mème. Lors­

que ce Naluralisle assuroit que cette cjspèce é toit flu­

viatile , il ne s'allendoi t pas que son analogue vi' anl seroil 

relrouvé dans le Levant, el l'on sera sans doute surpris 

lorsq n'on saura que c'es t la '"raie M elania buccinoidea 

d'Olivier. C'est après avoir confronté celle espèce avec celle 

de :M. Poiret, chez ce Sa,ant, que nous pouYons assurer 

qu'elles sont les mêmes. Voilit donc une espèce Onviatile qui 

ex islo il en France el qui ne s'y relrouYe plus. 

( l) Je pense que le Buccinum prœrosum Linn. Gmel. 

Syst. nat. p. 3489. Chenui. IX, p. 4o, lab. 120 ,fig. 1035 , 

i o36, pourroiL bien être de cc genre; mais nous n'avons 

trouvé jusq_ u'ici celle espèce dans aucune collection ; nous 

n'avons pu vérifier nos cloutes. 
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GENRE XVlll0
• JWélanie, Melania. Lam. g. 67. 

M elanoides. Oliv. Helix strombus. Gmel. Buccinum. 
Nerita. Mül. Bulùnus Brugière. . 

Animal. Couverture .. .•.. ; collier •.•.. .. ; pied 

ovale, plus large que la coc1uille et frangé tout au­
tour; tentacnles, cl eux, filiformes; yeux, deux, placés 
à leul' hase extérieure; trachée. . • • • (d'après Bru­
g ière, Bttlimus mztriqué.) 

T est, turriculé ou conique; spires, 4à i3, som­
met aigu oul1 tronqué ; cône spiral incomplet; ou­

verture entière, plus longue <:{UC large, évasée à la 
hase de la columelle; columelle torse, solide; oper­
cule corné, simple, et fermant exactement. 

Observation. Les Mélanies étant operculées , et p1·é­
sentant certains caractère.s particuliers, doivent néces­
sairement être séparées des Lymnées, Buccinum de 

Müller. M. de Lamarck est le premier qui ait pensé 
à cette sépara Lion; mais quoiqu'on ne connoisse point 
encore assez l'animal qui les habite, la présence d'un 
opercule indique sa diflërence avec celui des Lym­
n écs; et le cône spiral étant incomplet, nous pou~ 
vons assurer qu' il <liffère de celui des Cyclostomes. 

Les Mélanies peuvent se diviser en deux secti~ns; 
l'une comprend les espèces analogues à l'Amarula: 
la première spire, dans celle division, égale on sur­
passe la longueur totale des suivantes; dans l 'autre, 
les espèces sont conico-cylindriques; les spires sont 
égalisées , et souvent leur sommet est tronqué. 
Nous connoissons déjà plus cle trente espè~s cle ce 

genre. 
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i. M elania amarula. Buccin. amarula. Müll. 

Verm. hist. 330. Bulim. amarula. Brug. Encyclop. 
métho~. t. 1 , p. 309 , n °. 19. H el. amarula. L inn. 

Syst. nat. xn, p. 1248 , n°. 702. Id. Gmel. p. 3656. 
Chemn. Conch. IX, p. 157, tab. 134, f 121~, 1219. 
La Tiare fluviatile. 

2. Melania semiplica{a. L am. But. ater. Richard, 

Act. de la Soc. d'hist. nat. de Paris, p. 126, n°. 18. 

3. M elaniafasciotata. Melanoidesfasciolata. Oliv. 

Voyage au Lev. t . 2, p. 4o, pl. XXXI, f. 7. M élanoïde 

fasciolée. 
4. JWetania aurita. Nerita aurita. JWüll. Verm. 

hist. n°. 379. Gmel. Syst. nat. p. 35:22. Strombus au­

ritus. Chemn. Conch. IX, p. 192, tab . 136,f. 1265, 
1266. Hel. aurita. List. synops. tab. 21 ,f 16. Klein. 

p. 3o, gen. 5, spec. 1 , n°. 2. Berl. Magaz. vol. 4, P· 
351, tab. 10, f. 55. B nl. aw-itus. Brug. Encyclop. 
méthod. p . 350, n°. 57. 

5. Melania scabra. Buccin. scabrum. Miill. Verm. 
hist. p. 136. Gmel. Syst. nat. p. 3657. H etix aspera. 

Sclirœet. Flusconch. p. 299, n°. 97, tab. 6 ,f 13· 
C!temn. Conch. IX, p. i88, tah. i36 ,f. i259, 1260. 
Hel. Scubra. Brug. Encyclop. méthod. p. 350, n°. 
56. Bul. scaber. 

6. Melania muricata. B ucc. torridum. Müll. Verm. 
hist. p. i 4g. Bul. muricatus. Brug. Encyclop. méth. 
p. 350, n°. 55 (1). 

(1) Le corps de cel animal est blanchtl.lre, ridé en dessus 

dans le sens de sa longueur; le pied est ovale 1 plus large que 
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C. 3 tentacules ronds. Opercule simple. 

GENRE xrxc. r alvée,, valvata. ( Müll. g. 29 ' P· 
198. Géof Nérite porte plumet, p. 155. Drap. Rist. 
des Moll. g. 111, p. 41.) D'eau douce ; et constamment 
au fond des eaux. 

Animal. Couverture, jusqu'au collier; pied atta­

ch é le long de la tête et du col, fendu à l'avant en 
deux lobes à crochets et pl ùs court que le rorps. 
T entacules , 3 contractiles et subulés; 2 supérieurs; 
trachée . ..•. en plusieurs espèces il y a une partie 
qu'on croit être une branchie, pinnée ou à clonlJle 
arrête' intermittente, contractile' à 20 on 24 voin tes, 
mobiles , irritables, sortant de dessous le horc.l su­
périeur <lu test e t un peu à gauche ; m~is en d'autres 
espèces, n on encore aperçue, et qu'on peut croire 
non existante. 

Test, court ou presqu'orl>iculaire; spires,,' 3 à 4; 
canal spiral corn plet ; columelle c.lrui Le et creuse ; 
opercule simple, corné ou pierreux, fermant exac­
tement. 

Observation. Mi.iller prétend que le troisième ten­
tacule sert de trachée; sa forme ne l' indique pas ; 011 

lui voit au contraire remplir toutes les fonctions de 
tentacule. L'aigrette ou branchie n'est point per.ma-

la coquille, et frangé Lon tau lonr; la lèle a deux Len lacules 

filifor mes, longs de 4 lignes, et un œil noir placé de chaque 

côté de leur base extérieure; l 'opercule est mince, corné., 

concave en dehors, convexe et mar13.ué cle stries sur la face 

opposée , par où il adhère à l'anin_ial, Brugière. 
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nente; je ne l'ai pas aperçue dans plusieurs sujets 
d'une espèce, que j'ai examinés trois jours de suite; 
c'est ce qui m'a empêché de faire de ce genre un 
01·dre à part; mais on pourroit donc le diviser en 
deux parties. Les recherches ultérieures éclairciront 

' ces cloutes. 

1. J7 alvata cristata. Müll. Verm. hist. 384. Drap. 

Hist. des Moll. p. 41, n°. 2, pl. 1, f 34, 35. J7 al­

vata planorbis. 

2. JTalvata piscinnalis. Müll. Verin. hist. 358, P· 
172. 1Verita. Helix piscinnalis. Gmel. Syst. nat. 3627. 
Nerita. Géof. 4. Le ~orle plumet. Drap. Hist des 
Moll. p. 33, n°. 3, pl. r:f. 14. Cyclost. obtusztm. 

D. 2 tentacules ronds. Opercule oomposé. 

GENRE XX0
• Nérite, Nerita. (A dans. §. 2, g. 9 , 

pl. XIII ,f. 5. Géof. et Müll. Neri La . .Drap. I-list. g. I, 

p. 31.) D'eau douce et salée; constamment ~u fond 
des eaux. 

Animal. Couverture et pied, comme une Limnée ; 
tentacules, quatre latéraux et contractiles, dont deux 
longs, conico-suhulés; deux courts, en dehors, sor­
tant de la hase des grands , coniques et tronqués; 
yeux, deux au sommet des petits; trachée, orifice 
au côté extérieur. · 

Test court, sommet peu proéminent ; oztve1'ture 

grande; spires, trois à quatre; celles dn sommet 
très-petites; canal spiral incertain; columelle nulle : 
ztne cloison en tient lieu ; opercule composé, c'est­
à-dire ayant un engrénage cardinal: il consiste en 
..lents ou tubercules du côté intérieur et vers le bord 
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inférieur, pierreux ou corné , et fermant exacte­

ment. 
N'ayant encore vu que l'a11imal de l'espèce dite 

fluviatile, je vais donner la description de celui-ci. 
Tentacules, latéraux, très-effilés et blancs; yeux 

portés sur une proéminence à la hase ex térienre '· 
gros, noirs; tête large, aplatie; bouche, toute en 
dessous, s'ouvrant d'une manière différente de celle 
des Cyclostomes ;pied moins grand c1ue l'ouverture, 
attaché depuis l'origine de la tête, ovale, obtus, 
' 'ariant peu, marehant par ondulation peu sensible; 

trachée, ne paroît qu'une om1erturc grande, oblon­
gue , située au côté gauche, comprise en Lre la tête 
et la réunion dn manteau avec le corps. La tête ne 
dépasse pas le horcl de l'ouverture; l.es tentacules 

l'excèdent seulement de la moitié; c'est clone par la 
tête et la trachée que l'animal <le ce genre di.lfère 
<le la Natice· de mer et des Cyclostomes. Selon Müller 
et Géoffroy, les tentacules seraient les mêmes. En 
effet, il faut observer que l es deux tentacules exté­
rieurs qu' Adanson compte, ne sont, à prop1·ement 

, parler, que deux consoles ou colonnes, charnues, 
<rui senent à porter les yeux., plus longues à la 
vérité que celles des Natices. Les Auteurs n 'ayant 
pas fait attention à la différence des parties qui 
composent l'engrénage <lu test, ont confondu une 
ou ùeux. espèces dans celle dite Jlzwiatilis; nous en 
avons tiré au contraire des caractères spécifiques, 
d 'ol.1 il résulte une distinction entre celles de ce 

genre. 
1. Nerita fluviatilis . Miill. Verm. hist. 381. Linn. 
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Syst. nat. 723. 1Verita. Géof. 5. La. N ér ite des ri­

vières. Drap. Rist. des Moll. p. 31., n° I, pl. i, f. 
1-4. Gmel. Syst. nat. p. 3676. 

2. Nerita pztlligera. Linn. Syst. nat. 726. Müll. 
Verm. hist. 382. Nerita rnbella. Gmel. Syst. nat. p . 
"3678. Rliumplt. Mus. 76, t . 22, f. 11. Yalvataflu­

viatztlis sive Rubella. 

3. Nerita corona. Miill. Verm.. hist. 383. Linn. 

Syst. nat. -720. La Couronne d'Éthiopie. Rwnph. 
Yalvata spinosa. Conch. t. 22 ,f o. Gmel. Sys. nat . 

p. 3675. 

GENRES encore incertains, ou, Espèces 
dont on n'est pas assuré du genre. 

U N ITESTACÉS. 

Helix acicula ( nobis) Buccin. ]11:üll. L 'aiguillette. 
Géof. 21. Drap. Hist. cles Moll. Bulim. acirula, p. 
75, n°. 5 , pl. IV ,f 25, 26. H el. octona. Gmel. Syst. 

nat. p. 3653. 

Personne, que je sache, n'avoit vu l 'animal avant 
nous; je l'ai vu trois fois vivant et agissant; je l'ai 
observé une fois pendant un quart d' heure , avec une 
forte lentille, sans ayoir pu y découvrir aucun in­
dice de points oculaires. Il a quatre tentacules comme 
l'llelix ; du reste je n 'y ai vu rien de différent. Ce­
pen1lant son test est remarquable par la manière 
dont la columelle est terminée. On lui avoit trouvé 
un grand rapport avec les Limnées. 

Auricule, auricztla. Lam. g. 69. Helix. Müll. Yo­

luta. Gmel. 
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Animal inconnu. 
I 

Test, ovale ou oblong; à spire saillante; l 'ouver-
ture •entière p] us longue que large, rétrécie supé-

' 1·ieurement; un ou plusieurs plis sur la columelle, 
indépendans cle la décurrencc du bord droit sur la 
hase du bord gauche. Lamarck. 

I. Auricula Midœ. H elix auricula Midœ. Müll. 

Verm. hist. 31 L L inn. Syst. nat. 392. Id. Gmel. p. 
3435. Voluta auris Midœ. Cliemn. t. 10, tab. i49, 

f i395, 1396. Vul. l'Oreille de Midas. 

2. AuriculaJudœ. i J:lült. Verm. hist. 310. Helix. 

Linn. Syst. nat. 393. Id. Gmet. p . 5437. Yoluta. Brug. 

Encyclop. méthocl. n°. 78. Vu.l. l ' Oreille de Judas . 
• 

3. Auricula Sileni. Voluta auris Siteni. W . Born. 

Mus. Cœs. p. 212, tab. IX,f 3, 4. Gmel. Syst. nat. 
l)ag. 3436. List. Synops append. ad. Conchy!. tab. 
1058 ,f 9. Gronov. Zoophil. tab. 18 ,f. 12. Yoluta 
auris Judœ. Davila. Cat. Syst. p. 133. Sclzroët. Ein­
leit. t. 1, p. 285, n°. i64. Brug. Encycl. méthod. 
n°. 81, p. 345. 

4. Auricula leporis. Bul. aw·is lepo1'Ïs. Brug. , 
Encyclop. méthod. n°. 82. 

M. de Lamarck possède cette précieuse coquille 
d;lns sa collection. 

Les auricules présentent certainement des carac­
tères particuliers. L'on peut ajouter à ceux de M. 
tle Lamarck, que le canal spiral est incomplet. L'on 
n 'a encore aucun détail sur les animaux qui ha])Îtent 
C'es coquilles; l 'on est même encore incertain si elle1 
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sont terrestres ou fluviatiles. Nous les croyons ce­
pendant terrestres, d'après leur forme et leur ana­
logie avec des coquilles connues pour l'être, telle 
que l '.J-Iel. pytliia, vulgairement la Gueule de loup. 

Les Auricules sout des coquilles rares et recherchées 
par les amateurs, à cause de leur forme singulière. 

Jusqu'à ce que l'on ait cles détails sur les animaux 
de ces coquilles, nous les rangerons à la suite cles 
IIeli . ..:; parmi lesquelles Müller les avoit classées . 

.Agatliine, Agatliina. Lam. g. 65. Buccin. Müll. 

Bttlim. Brug. Bulla. Linn. 
Animal incertain, non assez observé. 
T est a longé, conico - ova]e; spires, 6 à g; cône 

~pirat incomplet; ouverture entière, plus longue que 
large ; columelle solide et torse, lisse, et tronquée à 

sa partie supérieure. 
M. de Lamarck faiL un nouveau genre cle plusieurs 

coc1uilles comprises par Müller dans son genre Buc­
cinum, sous le nom d' Agatliines. La troncature' et 
la forme cle leur cohnnelle présente en effet des 
caractères particuliers que l'on ne rencontre pas 
dans les autres Hélix.; mais comme jusqu'ici l'on 
n'a trouvé aucune différence dans l'animal qui habite 
les vraies Helices et les Agatliines, que Brugières 
dit positivement qu'il n'en diffère en rien, nous 
n'én ferons un genre distinct que lorsqu'on aura 
trouvé dans leurs habiLans une différence générique. 
C'est parmi les Agatliines que l'on rencontre les 
plus grands unitestacés terrestres. 

1~ Bulimus glans. Bntg. Encyclop. méthod. n °. 
111. Testa tylindrica ovata, lcevi, fulva, columella 

- ~- -~ . 
. -- - . 
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emarginata, labro repando. Cliemn. Conch. I X, p. 16, 

tab. 117 ,f 1009 , 1010. B ulla voluta. Testa cylin­
clraceo hevi ex oleacino, sicut oliva viridis colora ta, 
aufractibus septem, apertura effosa, columella in­
:flexa, dissecta. Gmel. Syst. nat. p. 3435. Bulla vo­

luta. 
2. Bulùnus maculatus. Brug. Encyclop. méthod. 

n°. 11 2. 

B ulla titrrita et maculata. Testa subcylindracea. 
pallide rufescente aufractibus novem acuminatis, 
longitudinaliter striatis, suturis crenulatis et gra­

. nulatis, ex. fusco strigalis et maculatis, axi sinualo, 
truncato, dissecto. Cliemn. Conch. IX , p. 17, tah. 

117,f. 1 0 11. 

Encyclop. recueil des planch. t. 6, tab. 65 ,f 12. 

Gmel. Syst. nat. p. 3433. B ulla dominicensis. 

Ces deux espèces doivent sans doute former un 
nouveau genre; elles ont des caractères 1>ieu remar­
quables, tels que la forme de l 'ouverture , ainsi 
que celle de la columelle et la manière dont €Ile 
est tronquée. Ce dernier les rapproche beaucoup cles 
Agatliines; mais le Bulime gland est :fluviatile, 
selon Brugière, et se trouve dans les eaux douces de 
la Martinique et de la Guadeloupe. Je tiens d'ail­
leurs , de M. Richard, une autre espèce de la même 
famille, que ce savant a r apportée de son ' 'oyage 
dans l 'Amérique méridionale, et qu' il m'a donnée 
comme étant :fluviatile , ce qui ne vermet pas de 
les ranger parmi les Agathines qui sont terrestres. 

Il existe encore dans les collections quelques es­
pèces analogues, parmi lesquelles on en distingue 
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de fort ))elles et très-précieuses. Je pense qu'elles 
out un animal approchant de celui cles Physes. 

BITESTAC:ÉS ou Ol'ERCULÉS. 

Cyclostoma truncatulum de M. Drapamaztd, Ilist. 

des Moll. P· 4o, n°. 13' pl. I, f 28-3t. Il pense 
qu'il pourroit former un genre particulier ( Tah. 
des Mo11., supplément). Vanimal paroit, d'après-ce 

qu'il en clit,ressemhler à cc:lui du Caric/i[um, sur­
tout à celui dn Myosotis ou de l'Acicalaris j mais le 
test est operculé comme ceux des Cyclostomes, et 

conformé comme ceux de sa seconde division de:; 
aquatiqrtes. (Je crois cette espèce marine.) 

Ampultaire, Ampullaria. Lam. g. 71. 
Voyez ce que j'en dis p. 41 et 112. 

Mélanie, M élania. Lam. g. 67. Buccin . JWiill • 
Hel. Linn. Voyez p. 44. 

Mélanopside, M elanopsis. Oliv. Voyage au Lev. 
Voyez p. 43. 

Mélano't'de, Melanoides. Oli". Voyage au Lev. t. 2, 

p. 4o, pl. xxxi,f. 7. 
M. Olivier fait un nouveau genre d' une espèce 

de coquille fluviatile qu'il a découverte dans le canal 

cl' Alexandrie, en Egypte. Nous tenons de sa généro­
sité deux individus de èelle espèce, qu'il a nommée 

Mélanoide Jasciolée, 1Welanoides fasciolata . . Elle est 

munie d'un opercule corné, mince et fermant exac­

tement l'ouverture; reste à connoîlrP son habitant 
pour pouvoir l'adopter comme genre nouvea u. Nous 

la rangerons en attendant parmi les JJfelania de 

Lamarck, avec lesquelles elle a beaucoup de rap­
ports, et dont nous ne pensons pas q u' cl le cliiI'ère, 

6 
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jusqu'à ce qu'on ait une description exacte de 
l'animal qui l 'habite. 

0 RD RE II. A céphalés. Lamarck. 

re. DrvrsroN. B ivalves ou Conques. 

PREMIÈRE SECTION. Les i1:foules. 

Bivalves à valves égales, deux syphous, un pied, 
une charnière. 

Animal. Le corps enveloppé par un manteau ou 
membrane mince, di visée en deux lobes égaux, fer­

ma ut exactement le contour des vahes lorsqu'elles 

sonl cutr'ouvertes; attaché at1 test par plusieurs 
muscles; deux trompes ou syplwns contractiles ( t ) , et 
où viennent aboutir l'œsoplzage, la trachée et l'anus, 

on formées par le rapprochement des parties oppo­
sées des lobes du manteau, très-irritables et ser­

vant de tentacules; pied, muscle, épais, charnu, 

polymorphite, attaché au corps dans la partie infé­
rieure et au côté antérieur, sortant par le devant 
ou pa1· l 'extrémité inférieure dL1 test; servant au 
mouvement et à la fixation <le la couque. 

Test, deux valves égales qui s'ahouchent et se 

closent exactement lorsque l'animal est tout con­

tracté, réunies de part et d'autre des côtés intérieurs 
' dans la région cles sommets, par un ligameut co-

riace, élastique ; affermies dans pJ usieurs espèces 

(1) Sortant par l'extrémité supérieure du lest, partant dn 
co111s. 

Il 
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par un engrénage composé de lames longitudinales 

et de c1enls opposées et conespondantes en <lcdans 
à des ca\' Îlés ou fossules le long cln ligament. L'in­
térieur des valves nacré , uni , à trois ou quatre 
cavités ou taches, où s'implantent les gros muscles 
d'attache de l'animal, peu éloignés de la cl1arnière; 
et ce sont ces muscles qui ferment avec tant de force 
les deux valves; l 'extérieur est strié, silloné, selon 
les espèces, et recouvert cl'un ép iderme cortical; 
les sommets plus ou moins proéminens, conYexes en 
dessus, concaves en dedans; c'est-à-dire ayant l 'em­
preinte volntatoire. 

A. Valves exactement closes, syphons alougés, 
séparés, nus, charnière composée. 

GENRE xxnc. Cyclade, Cyclas. (Lam. g. 123. 

Miitl. T ellina. g. 3L Géof Clwma. p. 133. Cyclzts. 
Drap. g. i 7.) D'eau douce, dans le sable et la ' 'ase. 

Animal. Couverture , valves entr 'ouverles, le pied 
et ses trompes dehors; pied sorlnn t par l 'exlrémi Lé 
inférieure , longueztr une fois et demie celle de l'axe ; 
triangulaire et happant; trompes rapprochées, di s­
tinctes, inégales en dimension , la plus longue dLi côlé 
de la charnière (en dedans), conique et partant im­
médiateruent du corps. 

Test. Cl6ture exacte et absolue; ovélle raccourci , 
assez convexe; bord des vahes simple et uni ; char­

nière composée d'un lig<unent court, peu apparent, 
et d'un engrénage à lames saillantes, parallèles au 
ligament et plus longues que lui ; les denls situées 
Yers l 'extrémité des lames , relevées; épiderme pres­
qu'insensible, uni, tramparent el fugace. 
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Observation. N'étant point assuré que les Tellines 

<l'eau salée, du genre d' Ad ans., pl. xv111,f. 1 rc., soient 

de même genre que celles de Müller et de Géoffroy, 

nous pensons qu 'il conv ienl d 'adopter un autre 

nom générique que celui de ces auteurs ; et puis­
que MM. de Lamarck e t Draparnaud lui ont donné 

celui de Cyclas, quoique défec.tueux, nous l'adop­
tons comme déjà connu , pour ne i1as multiplier 
les termes e t donner lieu à des équivoques. 

La plupart des espèces d'E urope son t très-petites 
et très-fragiles; beaucoup viven t à sec plusieurs 

mois de l'année, et en toutes sa isons il s'en trouve 
sur les pentes des co llines des montagnes} avec les 

pe ti tes Lirunées, dans les lieux à la vérité humides 

et fangeux. Ce genre est déjà assez rfomhreux. 

M. de Lamarck en possède , dans sa b elle collec­
tion, quinze à vingt espèces, parmi l esquelles il y 
en a de J~ien remarcrnables par leur volume ' entre 
autres les deux suivantes : 

I. Cyclas Zelanica. L am. Muséum. V enus. Clzemn. 

Con ch. 6, p. 333, t. 32, f 336. Cette belle espèce 

a près de 3 pouces î de longueur sur près de 4 pouces 
de l arge. 

2 . Cyclas Caroliniensis. B osc. Celle-ci n 'est pas 

aussi grande que l a précédeute; elle a é té décou­

verte par M. Bosc dans son voyage d'Amérique. 
Nous tenons un individu de cet te b elle coquille de 
la gt~nérosité de M. de Lamarck. 

3. Cyclas cornea. L inn . Syst. nat. 72. Clzama. 
Çéqf 1. la Came des ruisseaux. Drap. Hist. des 
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Moll. p. 128, n". I, pl. x ,f L .2. 3. l d. Tah. des 

Moll. Cyclas cornea. a. p. 105. Gualt. t. 7 , f G. 

Gmel. Syst. nat. p. 3241. 

4. Cyclas rivalis. Mùll. Verm. hi st. 387. Linn. 
Syst nat. 72. Drap. Rist des Moll. p. 129, n,,. 2, pl. 
x, f 4, 5. l d. Tab. des Moll. Cyclas cornea. h. 

5. Cyclas fluminalis. T ellina. Müll. Verm. hist. 

390. Gmel. Syst. nat. p. 32l.1-2. 

B. Y alves béantes à l' issue des trompes; trompes 
courtes , réunies, comprimées; une seule armée 

àe papilles; charnière simple ou composée. 

G ENRE xx111e. Mulette, rmio. (Géof JJllytilus. 

M oule, p. i39. J"J!Iüll. Mya et 1Wytitus. g. 32 et 35. 

Lam. el Drap. Anodonta et rmio.) D'eau douce; fichée 

dans le sable ou la vase desséch ée. 

Animal. Couverture comme au Cyclac.le ; pied 

fouillant et atti rant , épais, large , linguifol'me, 

sortant par l'extrémité inféri eure du tes t , longueur 

égale à l'axe; trompes, deux canaux pen sa il1ans, 
formés par la réunion des lobes du manteau; sé­

parés par une membrane ou cloison qui l es réunit; 

comprimés et larges; l'extérieur frangé en dedans 

de papilles tentacnlatoires, longues , subulées, mo-

1>i1cs, i.rri tables. 

1'est. CltJtLtre, béante à l ' issue des trompes : dans 
le reste exact, a longé, l 'axe presque double du dia­
mètre, le bord antérieur comprimé en renlrnnt , 
vers le milieu; ligament presque tout en clcssns des 

sommets, et proéminent , long et très-fort ; som·-

-~ . . . -- .,....__.. -- -.~ ~~~ 
. _......._ - . 
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mets, environ au quart inférieur de l'axe; déprimés 
ou étcudus au-dessus cle la charnière, vers le bord; 
du reste variable pour la forme et pour la char­
nière, d'où résultent deux sous-genres ou familles : 
celui du Mytilus proprement dit de Müller. Ano­

donta, L am. et Drap., et celui <ln Mya de Mùll, ou 
1' Um'o, Lam. et Drap. 

X Charnière simple. 

Anodonte, Anoclonta. Lamarc/c, g. I02c. Drap. 
g. igc. 

I.e test plus frêle, plus long, plns déprimé et 
])lus étendu au-dessus des sommets, en maµière 
cl' a île ou d'oreille; les sommets très - peti ls ; Ja 
partie 1léante, r.ornée ou presque coriacée et sou­
ple; la charnière simple. 

J. Anodonta anatinrr, J.Wytilus anatinus. Linn. 

Syst. 11at. 258. iWüll. Verm. hist. 393. Drap. Hist . 
des Moll. p. 133 ' n°. l ' pl. X LI' f. 2. Gmel. Syst. 
na l. p. 3355. 

2. Anodonta cygnect, Mytilus cygneus. Linn. 

SysL. nnt. 257. lJfiilt. Verm. Ilist. 394. il'Iytilus. 

Géof. La grande 1Woule des étangs. Drrtp. Hist. des 
Moll. p. i34, n°. 2, pl. xr, f 6; pl. xn,f. I. Gmel. 
Syst. nat. p. 3355 .. 

X X Charnière composée. 

J.Wulette, Unio. Lam. g. 103. Drap. g. i8. 

Le test solide et souvent fort épais; un épaissis­
srmenl rlu test , en dedans, le long de la compres­
sion a11térieure du bord; sommets très-concaves; les 
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cavités musculaires larges et profondes; charnière 

composée, engrénage ,~valv~ supérieure; dent trian­
~ulaire, large, épaisse, aplatie, clentelée et sillon­
née vers le haut, placée vis-à-vis l 'exlrémité infé­
rieure cl ll ligament; valve in férie ure, dent double , 
les bouts larges, sillonnés el dentelés, lame double 
et parallèle au ligament, dont les feuillets corres­
pondent, ainsi que la dent, avec celle de la valve 

supérieure. 

i. Unio pictorum. Mya. Linn. Syst. uat. 28. Gmel, 

!cl. P· 3218. Mütt. Verm. hist. 397. Mytilus. Géof 
Conch. 2. La Moule de rivière. D,·ap. Hist. cles l\Ioll. 

p. 131, u0
• 1 , pl. XI, f· 1-4-. 

2. Unio littoralis. Cuvier. llist. <les An. 2. Poiret. 

Prod. p. 107, n°. 4. Drap. Hisl. des Moll. p. 133, 

n°. 3, pl. x,J. 20. 

3. Unio ma1garitifera. Linn. Syst. nat. 29. Gmel. 

Sysl. nat. p. 3219. Mült. Venn. liist. 396. Poir. Prod. 
p. 103, n°. 1. Drap. Hist. des Moll. p. 132, n°. 2, 

pl. x,f 8, 16, 19. 

Observation. On ne sauroit excuser l'erreur des 
Naturalisles , qui ont prétendu que l'animal de 
l' Unio différoit de l'Anodo1Lta. Céoffroy leur attri­
bue avec raison deux syphon1t. Müller n'en donne 
aucun à l'Unio, ainsi que M. D1·aparnaucl, d:ms 
son tableau des Mollusques ; mais il a reconnu son 
erreur, et l 'a réparée dans son Histoire générale 
qui vienl de paroilre. Toutes les espèces de ces deux 
familles, que j'ai vu vivantes et examinées en t1uan­
tité en diverses contrées, ont deux. SJphons ou 

>"' . - .-....-.~ . ~ - -'"""' .. .._. -
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trompes; mais je n 'a i l'emarqué des franges ou pa­
p Llles qu 'à une seule. J 'ai dessiné aussi d'après ua­
turc la Moule des p eintres ( Unio pictorum) et celle 
des étangs ( Anodonta anatina ). J 'ai vu pareille­
ment ]' Unio littoralis, ainsi q ue le lH argaritifera. 

L es pieds dans toutes sonL analogues, le genre de 
-v ie pareil, la march e semblable; ils marchent en 
traçan t un sillon, et courent beaucoup en certain 
temps. 

On ne doit pas ê tre plus surpris de voii· dans ce 
genre des variations dans les parti es du test , que 

dans celui de l'Helix et de plusieurs aut res. L a pré­
sence ou l 'absence des dents est analogue, et les 
' 'arialions du test de l 'HeJi.x sont b ien plus nom-

1H·e uscs et l.>ien plus singuli ères. Tout cc qu'on peut 
conclure d0 cela, c'es t que certaines parties de la 
diarnièrc ne peuven t toujours ê Lre un caractère 
générique pour les conques. 

C. Yalt)(>s exactement closes, charnière composée , 
s yph ous distincts, a longés, munis d 'une membrane 
et de papilles. 

GENil:I: xxrve. Chame, Chama. ( A dans. §. l cr. 

g. 4, pl. xvr, f. L L mnarèk, g. 36.) D 'eau douce 
et salée; reste enterrée. 

Animal. Couverture, entr'otnrerte comme au Gy-· 
clas; pied sécuriforme, attach é à la partie anté­
rieure du corps, et sortant par le devant du test ; 
targeur égale au di amètre; trompes, deux , cylin­
dri<1ucs, inégales, séparées; l'oriÎJce garni d 'nnf' 
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membrane frangée, et en dedans de papilles tenta­

culatoires tronquées. 

Test. Cl6ture exacte; court, ovale, convexe; mais 
variable dans ses proportions; sommets au-dessus 
du tiers de la hauteur de l'axe, plus ou moins sail­
lans et très-concaves; charnière composée ; ligament 
enfoncé entre les sommets; engrénage à lames, dents 
et fossettes, partant cles sommets en divergeant , 

variable pour le nombre. 

Obser1Jation. Ce genre, que j ai tiré cl' A clanson 
et qne je n'ai pas examiné , est presque tout 

marin. 

GENRES incertains, ou Espèces dont on 
ne connaît pas le genre. 

GENRE xxve. Galathée) Galathert. Lam. An­

nales du M~1 sée, 3oe., cahier, vol. 5, p. Li-30, pl. 

xxvn1. l7enus. Gmel. 

Coquille bivalve, équivalve, subtrigone , deux 
<lents cardinales écartées sur la valve gauche, et en 
devant une grosse callosité intermédiaire, sillonnée. 

Dents latérales médiocres; nymphes proéminentes; 
ligament extérieur très-bombé. Lamarck. 

Observation. Nous donnons ce genre , dont on 
ne connoît point encore l'animal, d'après M. de 
J.,amarck; l'ou ne pourra le caractériser suffisam­
ment que lorsqu'il sera connu. Cependant les diITé­
rences que l'on remarque dans le test, et dont nous 
allons parler sommairement, d'après le savant que 

I 
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nous citons, suffisent pour faire juger que l 'animal 
doit être différent de celui des Cycfas, avec les­
quelles la coquille paroît se rapprocher par ses 
rapports naturels; vue à l'extérieur, elle présente 
l'aspect d' une Yénus ou d' une Mactre. 

E lle diffère des Y énus par la présence des dents 
latérales el par la forme de sa charnière. 

Des lWactres principalement, parce que son liga­
ment est extérieur ; des Cyclades par la conforma­
tion de la charnière. Les dents cardinales de la 
valve gauche paroissent au nombre de trois, et 
disposées en triangle à cause de la callosité inter­
médiaire qui est en avant. D'ailleurs ces dents sont 
séparées sous le crochet par une pointe rentrante; 
elles sont rapprochées, appuyées l 'une contre l 'autre, 
et ont en devant une cavité raboteuse, cc qui n'est 
point clans les Cyclas. 

Les impressions musculaires sont latérales, et an 
nombre de deux comme clans les rénus et d'autres 
bivalves; il n'y a point de lunule. 

1. Galathée à rayons , Galathea radiata. 1-am. 
Ana. dn Mus. t. 5, p. 430, pl. xxvur. Galathée. 

Brug. Encyclop. méthod. pl. ccL. An. pectunculus 

subviridis, crassissimus, rostratus ? List. Synops. 
méthoù. tab. i58 ,f. 13. Gmel. Sysl. nat. Yenus sub­

viridis. Yenus paradoxa. V. Born. Mus. Cœs. p. 66 , 
tah. 5 ,f i2, 13. 

Cette coq ui ile est très-rare, fort belle, précieuse , 
recherchée des amateurs. E1le est recouverte par un 
é.Piclerme Yert. On prétend qu'elle se trouve dans les 
riv ières de Ceylan et clans celles <les grandes Indes. 
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A PP END 1 CE. 

Il existe certainement d'autres genres fluviatiles , 
clont quelques espèces sont même citées par les 
auteurs; mais leurs caractères génériques n'étant 
pas assez connus, elles ne peuvent encore trouver 
place ici. De cc nomhre sont des Venus) des Clzama) 

cles Pectuncultts , des Mactra) le Cardium jlzwia­

tile de Lister. ( Syst. nat. 4o), lesquelles pourroient 
peut-être composer une autre division dans cette 
famille. Le MytiUus polymorplws, que Pallas a 
trouvé dans les fleuves de Sibérie, étant concameré) 
constitue au moins un ordre séparé; il donne es­
pérance de trouver encore des multivalves d'eau 
douce. C'est aux Naturalistes qui voyagent ou qui 
:;onl à pol'lée, d'examiner les animaux des espèces 
citées ci-dessus, ou autre~, c1e les observer et de les 

décrire d'après les principès que nous venons de poser. 
Mais nous ne cesserons de recommander à Lous 

ceux qui suivront la double méthode, d'être con­

séqucus; c'est-à-dire de juger toujours d'après les 
mêmes principes, de ne pas séparer c1' un genre ce 
qui en a les caractères essentiels; de ne pas établir 
les genres, tantôt d'après le test, tantôt d'après l'a­
nimal. 

Nous avons tâché de ne donner que les caractères 
les plus tranchans et les plus essentiels, afin de 
laisser la plus grande latitude aux espèces à c1écqu­
vrir, pour pouvoir y être admises en s'y accordant; 
voilà pourquoi je ne me suis point astrcinl à décrire 
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Ja tête des Limacins ou Céplzalés, ni les branchies 

des conques. Je crois, malgré cela, qu'il y a telles 
espèces comprises dans nos genres, qui par la suite 
pourront en être sorties pour en former de nouveaux, 
quand on en aura trouvé plusienrs autres entiètement 
analogues. 

C'est ainsi que j 'ai indiqué qu'il seroit possible de 
séparer les Cyclostomes terrestres on aquatiques. 

L'espèce nommée l'élégante Striée , offre plusieurs 
particularités, mais surtout une très-frappante et non 
encore observée; son pied fait, en npparence, comme 

celui des autres, agit en quelque sorte comme celui 
<les an imaux bipèdes. L'animal marche réellement; 
l'une des moitiés longitudinales clu pied se lève cl se 

porte en avant, tandis que l 'a utre reste posée. 
Je soupçonne une marche analogue dans les Cyclos­

tomes; Sulcata. Drap. Hist. des Moll. p. 33, n°. 2, pl. 
x1n,.f t. Labeo. Nerita Labeo. Müli. Verm. hist. 367. 
Lincina, ner. Miill. ld. 365, et quelques alltres es­
pèces non décrites encore, que nous possédons clans 
notre collect ion. 

Le Pietin ll 'Adanson marche aussi, mais le pied 
esl conformé différemment. 

Si l'on veut observer La marche <le l 'élégante Striée, 

il faut la placer sur <lu Yerre et la regarder en dessous. 
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Quelques Observations sur les espèces 
de Coquilles terrestres et fluviatiles de 
France. 

Trois auteurs ont écrit sur les Coqnilles terrestres 

et fluviatiles de France , Géoffi·oy, Poiret et Dra­
parnaud. 

Le premier, clans son excellent Traité des Co­
quilles terrestres et fluviatiles des environs de Pa1·is , 
a décrit beaucoup cl' espèces nouvelles pour lors, 
dont deux seulement n 'ont pas été reconnues d'une 
manière satisfaisante: ce sont son Helice grande 

striée , et son Planorbe en spirale; ces deux espèces 
sont les seules sur lesqnelles on puisse avoir t1uelc1ues 
cloutes. La première, la grande Striée, me paroît 
<lifficile à définir. M. Poiret, dans son Prodrome , 

donne ce nom à l' H eli:-c fruticum cle Mi.iller ; ce 
que nous pouvons assurer d'après les exemplaires 

qu'il a envoyés à mon père , el ceux que j 'a i vus dans 
sa collection. Ce savant m 'a même assuré que M. 
GéofTroy lui- même, avoit reconnu celle-ci pour sa 
grande Striée, ce qui me parolt cependant hien singu­
lier: car, 1°. l\1. Géoffroy lui auroit donné le syno­
nyme Müller; 2°. la figure quecel au Leur ci Le, de <l' Ar­
genville, ne se rapporte guhe au FruLicum ; 3°. le 
nom qu'il lui donne semble indiquer de l'analogie 
avec la petite Striée ; 4°. le FruLicum n'est point 
strié; 5°. je ne crois pas qu 'il soit pourvu des deux. 
dards ou spiculum veneris que Céoffroy donne à sa 
grande Striée. Ainsi il me semble que ce seroit clis-
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cuter mal i.t propos que de s'éLendre davantage sur 
cette espèce; et nous croyons qu'on peut, avec M. 
Draparnau<l, regarder plutôt la grande Striée comme 
une variété de la Striata, et I.aisser à l' .Eielix cinerea 
le synonyme de Müller, Helix fruticum. 

Quant au Planorbe en vis ( Céof. 99 ) el que M. 
Poiret donne d'après lui (Turbo spiralis. Poir.p.31), 
les Conchyliologues s'accordent à regarder cette es­
pèce comme étant fortuite; peut-être n'est-ce qu'une 
monstruosité de quelques Planorbes, ou d'une es­
pèce de Physa. 

Nous allons passer à l'examen des espèces de M. 
Poiret, qui, dans son Prodrome des espèces obser­
vées dans le département de l'Aisne, nous en a 
donné de fort intéressantes, et qui n 'avoient pas été 
décrites avant lui: telles que ses Bulùnus leucostoma, 
Yeridis, .A.ncttinus, et d'autres qu 'on ne connoissoit 
pas en France, ainsi que son Bul. glutinoszts. Nous 
n'examinerons point sa méLhoclc, qui d'ailleurs est 
celle de Brugière. M. Poiret n'a voulu que faire con­
noître les espèces de son département, et non donner 
une nouvelle man!ère de classer les Coquilles, qui 
étant purement tirée du Lest, est défectueuse. Nous 
allons examiner ces espèces , et les renvoyer pour 
la synonymie à Draparnaml. 

I. Turbo spiralis. Poir. p. 31 , n°. 2. Le Planorb~ 
en vis. Géoj: 99. 

Voyez ce que j'en ai dit plus lrnut. 
2. Turbo cristata. Poir. p. 29, n°. 1. Le Porte 

plumet. GéC?f. 4. 
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C'est le Cyclostome obtusum. Drap. Hist. des 

Moll. p . 33, n°. 3, pl. I, f 14, qui est nu Yalvata 

pour nous , et la Nerita piscinalis de M üll. V erm. 
hist. 358. 

3. Bulimus obscurus. Poir. p. 35, n°. 3. 
C'est le il:linutus. Drap. Hist. des Moll. p. 53 , 

n°. 8, pl. 111, f 5-7. Buccin. truncatulum. iWüll. 
Verm. hist. 324. 

4. Bulimus leucostoma. Poir. p. 37, n°. 4. 

M. Poiret est le premier qui ait fait connoître cette 
jolie espèce. M. Oraparnaud l'a donnée clans son 
ouvrage, sous le nom de Limneus elongatus, p. 53, 
n°. 7, pl. nr,f 3, 4, sans citer M. Poiret, ce qui 
pourroit induire en erreur ceux qui ne savent pas 
qne c'est la mème. 

5. Bulimus antidutivianus, p. 37 , n°. 5. 

Voyez ce que nous en avons dit à l'article de la 
Melania buccinoidea, p. 65. 

6. Bulimus Limosus. Poir. p. 39, n°. 7. 
C'est le Lymneus ovatus. Drap. Hist. des Moll. 

7. Bulimus subcylindricus. Poir. p. 45, n °. 13. 

M. Poiret a rejeté cette espèce, qui n'étoit qu'un 
accident d'une autre. 

8. Bulimus glaber. Poir. p. 49, n°. 18. 
M. Poiret rejette aussi celle-ci comme fortuite. 

9. Bulimus lwrdeaceus, p. 51, no. 19. Le Grain 
cl' orge. Géof. 5 l. 

C'est l 'H el. obscura. Müll. Verm. hist. 302. Bul. 

obscurtts. Drap. Hist. des Moll. p. 74, n°. 6, pl. IV, 

f. 23. 
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10. Bulùnus muscorum, p. 5o, n°. 20. Le petit 
Barillet. Géof 56. 

C'est le P ztpa marginata. Drap. Hist. des Moll. 
p. 6i, n°. 6, pl. III ,f. 36-38. 

11. H elix hybrida, p. 71, n°. 6. 

12. Heli:i:Jusca, p. 71, n°. 7. 
Ces cleux espèces ne paroissent être que de fortes 

variétés de l'J-Iortensis. 

13. Helix cinerea, p. 73 , n°. 8. 
Celle-ci est l' H elix fruticwn. JWüll. Verm. Hist. 

267. Drap. Hist. cles Moll. p. 83, pl. v ,f. 16, 17. 

Voyez à l'article de Géolfroy, grande Striée, ci­
dess us. 

14. H eli."C cartliusiana, p. 77, n°. 9. La Clzar­
treuse. Géof 33. 

llelix cw·tliusianella. Drap. Ilist. des Moll. p. 101, 

n°. 3o, pl. vr,f. 31, 32. 

i5. I-Ielix nitens, p. 75, n °. 18. La Luisante. 

Géof. 7· 
C'est l'Hel. cellaria. Miill. Vel'm. hi::.t. 230. Hel. 

nitida. Drap. Hist. des Moll. p. 117, u '. 51!, pl. VIII, 

f 23-25. l d. Tah. des Moll. n°, 46, p. 96. H el. 

lucida. 

16. H el. diaplzana, p. 77, n". 12 . .L:! Transpa-

rente. Géof 38. 
C'est l'Hel. peUucida. JW üll. Vcrm. hist. 215. 

!Ielico-limax pellucida nobis. 

i7 . I-Ieli.i: fasciolata, p. 79 , n°. i5. Le petit Ru­
ban. Géof 49. 
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18. H el. intersecta, p. 81, n°. 16. 
19. Hel. unifasciata, p. 81, n°. 17. Le R uban 

marin. Géof. So. 

Ces trois espèces sont des variétés de l' I-fel. striata. 
Drap. Hist. ù~s Moll. p. 106 . 

.20. Fielix subatbida, p. 83, n°. i8. 
H el. variabilis. Drap. Hist. <les Moll. p. 84, n11

• 

l.2 , pl. V, f 11 , I 2 • 

.21 . H el. solitaria, p. 85, n°. 2l. 

H el. conoidea. Drap. Hist. <les l\1oll. p. 78, n° 1 , 

pl. V' f 7' 8. 

22. Planorbis obvolutus, p. 89, n° . .2. La V elou­
tée à bouche triangulaire. Géof. 46. 

Cette espèce, qui est très-éloignée d 'être un Pla­
nor],e, puisqu'elle est terrestre , est l 'H el. obvoluta. 
D rap . 

.23. Planorbis acutus, p. 91 . Le Planorbe à quatre 
spir.ales à arêtes. Géof 90. 

C'est le Planorbis carinatus. Drap. Hist. des Moll. 

p. 46' n°. 9, pl. II ' f. 13 ' i l.1-. ilfüll. Verm. hist. 
344. 

24. Planorbis rotundatus, p. 93, n°. 6. 

C'est le Planorbis umbilicatus. Müll. 349. Plan. 

marginatw;. Drap. Hist. des Moll. p. 45, n°. 8, 
pl.u,f 11 , 12. 

25. Planorbis complanatus , p. 93, n°. 8. Le Pl. 

à, trois spirales à adtes. Géef. 94. 

M. Draparnaud, qui n'a pas connu cette espèce, 
a fait dn Planor. 94 de Géoffroy, une variété d4 

7 

~· ~ - -- --- -.. i'-: ·~ . . . . ..... ....._ -
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P!an. -wnbilicatus. Müll. 31J-g; mais c'est à tort. Le 
vrai Complanatus est <l'ailleu rs bien plus petit. 

26. Planorbis villosus, p. 95, n°. g. Le Plan. 
velouté. Géof 96. 

C'est le Plan. albus. i11lilt. Verm. h isl. 350. P lan. 
l1ispidus. Drap. IJist. des Mol!. p. 43, n°. 3. 

27. Patella cornea, p. 1 01 , n °. 2. 

Cette espèce n'est pas nouvelle; c'est l 'Ancylus 

Jluviatilis. 11'Iiilt. 'erm. hi st. 386. JJrap . .Hist. des 

J\loll., p. 48, n°. 2 1 pl. II ,j: 25-27. 

Examen des Espèces de Jl!I. D raparnaud. 

:M. Draparnaucl a donné deux ouvrages sur les 
coquilles terrestres et fluviatiles de la France. Le pre­

mier~ <lui parut il y a quelques années, n'étoit que 
l ' annonce de son grand ouvrage qui v ient de pa­
roître en un volurue in-4°., avec de très- helles 

figures ; il y décrit un grand nombre cl' espèces 

nollvclles observées par foi, ou qui lui ont été com­

muniquées par ses correspondans, ran g(:es su ivant 

la méthode animale. Cet ouvrage étant fo plus im­
portant que nous ayons sur les Coqui lles de Fnlllce, 

nous nous eu occuperons d'une manière particu­
li t•re. 

La mort prématurée de ce savant, en nous en­

levant l 'espérance de tant d 'autres dC:·cotn1ertcs dont 
il auroil pu enrichir l 'Ilistoire naturelle, a été 

cause aussi que l 'oun·:igc dont nous parlons n'a pas 

reçu la perfection dont il éto i t susceptible. 11 s' J 
es t glissé plusieurs erreurs qui pourroien t ôtrc pré-
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j udiciables à la science; la principale est d ':n ·oir 

généra lement omis les dimen sions des Co<1uilles, 

d 'avoir d onné clans cet ouvrage q uclq ues e•p t·ces 

'lui ne sont pas de France , et d 'avoir décr it connue 

nouvelles des espèces m entio nnrcs pa r c.ra uti es; 

la syuonymie man<1ue aussi quelqllefois. Toules 

ces choses auraient é té remplies sïl avoit lui-111ê rn c 

terminé sou ouvl'age; rnai s m:1lgré to us les lalens 

<le M. Clos , médecin de Loz~ re, il n 'éto i t pas pos­

sib le qu'il pût le terminer com me l 'a uteur , qui a voi t 

clans la Lê tc beaucoup de ch oses qui n 'étoicnt pas 

notées. La correspondance q ue mon père a eu ~nec 

M. D1·aparnaud , les ~changes <pie nous avo ns faits 

avec lui, en nous enrichissant de ses espèces, nous ont 

m is ~t m ême de relever les erreurs qui pc:uvcnt s'y 
ê tre gli ssées. Nous croyons donc rendre seJ'Vice aux. 

Naturali stes, en rétablissant la vruie synon) mie d ans 

cet ouvrage. 

Cyclostome , Cy clostoma. Drap . ;;enrc 2 , p. 32. 
Observation. l.\'l. de Lamarck est le premier qui ait 

donné le nom de cy clostome à c~ genre. C 'es t un cle 

ceux qui mér it e le plus d 'ètre e:xallliné; il comprend 

des es1jèces ter1·estres ou fluvi atil es. La d ifféren ce 

d'élément semllle indiquer une organ isation dillë­
reute; cependant, malgré toutes les ohserv<i LÎ ons de 

mon père, celles de 1\1. le professeu1· Stondcr , de 

M. Draparnaud lui- même, l'on n 'a pn t1 ou ver en­
core des caractères bien saillans pour en faire d eux 

genres. La seule différence es t que dans les t errestres , 

les tentacules sont rétract iles et cy lin driques , tandis 

qu'elles sont sétacées , un peu comprimées et contrae-

~ - ~--- -
,r~ • • • • -·•• '""- -
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tiles dans les fluviatiles. Nous nous sommes llouc con­
tentés de les di stinguer t>u fluviatiles et en terrestres. 
M. Draparuaud avoit adopté celle ,1i,ision dans son 

Prodromus; nous ue savons pOUl'tJ.UOÏ il ne l 'a pas 
suivie dans son grand ouvr:.ige. 11 les divise en spire 

courte ou m édiocre , et en spire alongée. Celte di vi­
sion ne nons paroîl pas assez tranchée, el l 'on ne sait 
pour<1 L1oi le Cyclost. cles Canards, Anatinum, se 
tl'ouve tl ans les spires cou1·tes, et l'.A.igti, Acutwn, 

(_JUÏ n'en eslau ]llus qu'une YarÎélé, da11s les spires 
alougees . 

. U ne faute assez grande que nous remarquons clans 
ce genre, c'est que le Cyclost. obtuswn P orte plumet, 

Géof., s'y trouve, quoique ce soit un J"alvata ; 

c'est d'autant plus singulier, que l 'auteur dit, lni­
mêrne, que l'animal est muni dn troisième tenlacule 
qui caractérise les Valvata, ainsi que de sa Bran­

chie pinnée, cpte l'on remarque au côté droit du col, 
c l qui ne se rencontre pas dans les CJclostomes. 

1. Cyclostome agathe , Acltatinwn, p. 36, n °. 6; 
pl. r, u 0

• 18. 

Nous tenons un incliYiclu Je celle espèce, de M. 
Draparuaud. Il ne présente aucune différence 'J)ieu 

remarqua Me avec Je Yit•ipara ~ non plus que la 
fi gure et la description que cet auteur en donne. 
Nous cro)'ons que ce n 'csl qu'une ' 'ariété de l 'espèce 
or1linaire, et nous avons bien de la peine à croire 
que ce so it 1es n aies Neri ta fasciata et ligata de 
Müller. D'ailleurs , si elJcs sont les mêmes, pour-
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quot aYoir changé les noms donnés précédemment 

par d'autres. 

2. Cyclosloma des Canards , A natinwn, p. 37 , 

n°. 8; pJ. 1, n°. 2 /-! , 25. 

Celle espèce a déjà été décl'ilc par M. Poiret. Prod. 

p. 116, n°. 15. Mon père en tient de lui plusieurs 

individus. No us avons eu aussi de M. Draparnaucl 

plusieurs exemplaires de son Acutmn j nous ronvons 
assurer que c'est la m ême. Apparemmc'nt M. Dra­
pamaud ne<lonne l 'Anatinum que d'après M. Poirel ; 
cepen<l:rnt i l n e l e cite pns. 

n est très-ilouteux c1u'el1e soit fluviatile; personn(} 

encore n 'a trouvé ni I'Analinwn , ni l 'Acutuni clans 

l'eau douce. i\1. Faujas de St.-Foncl avait trouvé 
les exemplaire~, communiqués à M. Poiret, clans 

l 'estomac cl'un canard marin; j 'en ai trouvé clans 
de la mousse de mer, en quantité, avec les Cyclos­

tomes breve et gibbum, et je n e crois pas <[UC l\J. 
Drnparnaud ait trouvé lui-même son Acutn m clans 
l 'eau douce. 

3. Cyclostome vert, viriclis , p. 37 , n°. 9 ; pl. l , 

n'>. 26, 27. 

Cette espèce a été décri te par l\I. Poir et , sous ce 

uom, p. 411-, n°. i 4 de sou Prodrome. 

li. Cyclosl. court et brrf, p. 37, n°. IO , pl. snp­

Jllcni.,f. 2, 3. 

5. Cyc!ost. bossu, gibbum, p. 38, n°. 11 , pl. sup­
plern f. 4-6. 

Je cro is ces deux espèces marines. M. Faure­

Biguet eu envoya J;>lnsieurs individus it mon père , 

-- - --- - ~~-- -.,, .. . :~ - . 
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saus lui dire s'ils étoient fluviatiles ou marins. Qnel­

q ue 1em1ls après, j'en trotn•ai en grande quantité 

daus la mousse de mer , cc qui me fait juger qu'elles 
son l mari ncs; nous ne les rn•ons jamais trouvées 
dans le Yicra où Draparnaud les cite. 

6. Cyclostome évasé,patulwn , p. 38, n°. i2, pl. 1, 
f. 9- 1 l. 

7. Cyclost. pointillé, maoulatum, p. 39 , n°. i3, 
vl. 1,;: i2. 

1\I. D1·aparnaud fait clcux. espèces, je crois à tort ; 
cc n e sont que des va1·iétés de local'. I.e i lfaculatwn 

se trouve aux. environs cle l'aris, et est très-commun 

aux environs d'Arhoi s eu Franche-Comté; l'on en 

trouve des individus roussâtres, et d'ai.1t1·es marqués 
de deux lignes de points carrés. M. l e professeur 

Stoucler avoi t le premier découYcrt cette Coquille , 

<iu ' il ovoit nommée J7cu'iegata. Quand au Patultirn, 

nom qui n'est pas très-convenable, puisque cette dé­
nomination convient aussi aux Cyclostoma macula­

t uni el obscurum , ce n 'est qu' une vru·ié té qui ne se 

rencontre que cl ans l e Midi. i\1on père en a trouvé une 

t roisième en Ita lie, hieo plus gramlc que l 'obscurum. 

8. Cyclost. aigu, acutwn, p. fw, n°. i 5, pl. r, 
n °. 23. 

Vo) ez cc que j'ai dit pour le Cyclosl. anatinzan. 

Ce n'est 'l uc la var. A de 1' anatinwn de Poir. p. 4 6, 
n°. 15. 

9. Cyclo.;f. 11ilrf>, 9ilreum, pl. lio, u 0
• i6,pl. r , 

J. .21, 22. 

Nous avons trouvé celle jolie Coquill.c en qnantité 
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aux. cm irons tl'.A.rbois, clans les eaux vives, des 

sources, des ruisseanx, ayec plusieurs Yalvata. Je 
doute qu.ellc se trouve dans les fleuves; et si oit 

la ramasse le long cla Rlztme, c'est qu'elle est cha­

riée pnr les eaux tlans le lit de ct: flenYC, et déposée 

su r ses horcls. 

IO. Cyc/ost. Lronqné, truncalulmn, P· i.'Jo, 11°.17, 

pl. l ,f 28-31. 
Il auroit élé hien à désirer que 1\1. Draparnaucl, 

qui soupçonnoit que celle coquille étoit marine, 

pùt vériGcr ce fait, <l'autanl mieux que l'animal pré­

sente des caractères parliculiel's <1n'o11 ne remarque 

11as dans les antres C; clostomes. 

Yalvata, genre 1 t L, p. li r. 

J,cs vrais caractères de cc genre sont d 'a,oir !t'ois 

tentacul<'s , dont ztn latéral, une brmzl'ltie pinnée, 
les tentacal~s linéaires et non sahulés, très -rap­

procltés à lettrs bases, et d 'avoir les y eu.v placés 

immédiatem ent derrière, tandis <1uc t1,ms les C) clos­

lomcs il n'y a point de bmnc!tie pinne<' , point de 

troisième tentacule j q ne les d0u '\. dont il:; sont pour­

Y us soul subulés, écartés, et q uc les ~ eux. sout la­
Lél'nux. 

L'on doit y rapporter les C) clo:.l. oZ.tusum et si­

mite <le Draparnaud. 

Jlfüller, qui a établi le genl'c, n'en connoissoit 

<1u ' une espèce, son Yalvata i.:rislala . ( Yal. planorbis. 

Drap.) M. Draparnaud en a décotn crt une autre, 

fo SpirorbisjM.P,wre-Biguel, une autl'C. Nous en 

aYons t1·ouYé, mon père et moi, quatre aux envi-
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rous d 'Arhois, dont une, la Nerita minuta de MU.Il., 

et une en Quercy, ce qui fait clix espèces en tout, 
et il est vraisemblable que les rechercbes en pro­
cureront encore d'autres. 

11. ralvata planorbis, p. 41 , n". 2, pl. i, f. 
34' 35. 

Le synonyme de Müller a été onhlié; c'est lui qui 
le premier a donné cette espèce. Mült. Verm. hist. . 
381-. 

Gr:NRE Planorbis. Genre IV, p. 42. 

12. Planorbis lzispidzts, p. 43, n°. 3, pl. 1, f. 
45-48. 

Toute la synonymie est oubliée ; nous allons y 
suppléer; sans cela , comme M. Draparnaud lui a 
donné un nouveau nom, on pourroit croire cette es­
pèce nouvelle, quoiqu'elle ait déjà été nommée de trois 
ou quatre manières différentes, comme nous allons 
l e voir. 

13. Planorbis albus. Müll. Verm. hist. 350. 
~cl. H elix alba. Gmel. Syst. nat. p. 4625. 
Planorbe velouté. Géof. 96. 

Plan. villosus. Poir. Procl. p. 94, n°. 9. 
Pourquoi multiplier à tel point les noms? Il val­

loit mieux, à ce qu'il me semble, adopter le nom 
(1' A lb us donné par Müller, c1ui étoi t déjà reçu et 
'connu. On si M. Drapnrnaud vouloit en donner un 
autre, pom·quoi ne pas prendre celui de Pïllosus , 
donné par Poiret, qui signifie à peu près la même 
chose (1u'H ispidus? 

14. P lanorbis imbricatus ,, p. %· , n°. 4, pl. 1, f. 
49-51. 
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Voici la synonymie: 

Planorbe tuilé. Géof. 97. 

Planorbis ùnbricatus. Müll. Verm. hist. 35i. Zool. 
Dan. procl. p. 2386. 

Linn. Syst. nat. 654. 1'urbo nazttileus. 
Poir. Prod. p. 94, n°. 10. 

i 5. Planorbe contourné, F"orte.~, p. l11- , n°. 6 
1 

pl. lI ,f 4-7. 

La ,-ariété f3, que Draparnau<l donne à celte es­
pèce, est le vrai Spirorbis de Mi.iller , 347, clans son 
Prodrome. Ne connaissant point encore celle qu'il 
figure et décrit anjour<l'hui comme le Spirorbis, 

Draparnaucl a voit donné sa variété f3 du, Vortex, 

comme étant cette espèce; il se trouve qu'il donne 
maintenant comme élaut l e Spirorbis, une espèce 

que mon père lui a envoyée, et qui n'est pas cle 

France; cela est fait pour embroui ller une des Co­
quilles c1ni l 'a été le moins jusqu'ici. Le vrai Spi­

rorbis, la var. f3 du Vortex, en diJlèrc, en ce qu'il a 
constamment un tour de moins à sa spire, et qn'il 
n'a point la carène aiguë du Vortex. 

Planorbis spirorbis, p. 45, pl. u, f 8-10. 
Les exemplaires que M. Draparuaud a t1écrits et 

figurés comme étant le Spirorbis, lui ont été en \'O) és 

par mon père, qui les a trouvés en Allemagne, et 
en a formé une nouvelle espèce sous 1c nom d' Acro­
nicus. C't!sl sous ce titre et comme n'étant pas de 
France, que M. Draparna ud les a r eçus. Notre .A.cro­

nicus est très-di1Iéren l du Spirorùis tle l\1iiller, que 
nous avons dit, plus haut) être la variété(?. du Vortex. 



S YS TÈ l\lE 

Quanl à. l'incli\.itlu figuré n°. 10 , c'est aus5 t une es­

pèce varticulière rapportée cl ' Allemagne par mon 

phc, qui l 'a nommée D eforniis; elle est très-di stincte 

des espèces voisines. 

1. P lanorbis marginé) mcuginatus) p. li5, n°. 8, pl. 
rr,f.11, i 2. .. 

Cel le espèce n'est point le Planorbe à trois spirales 

et à arêtes de Gcof. n °. 5, ni l ' I-Iel. complanata. Linné. 

Cc n 'est que le P l. umbilicatus clc M iillcr, que Geof­
froy co11fomloil a YCC son Plan. ù 4 spir. à arêtes. 

1\1. Poiret est 1e seul qui ail connu le rrai P lanorbis 
n°. 6 de Gcof. :i\"ous en Lenoos denx exemplaires de 

cc Naturaliste, et nous pouYons dire qu'elle est Lrès­

jolic, très - di stincte) et avoisine l e Vortex. Elle 
forme donc u ne espèce particulière que M. Drapar­

naucl n'a pas connue . 

.2. Planorbis luisant, nitùlus) p. l,1,6 1 n°. 10 , pl. 11 , 

f. 17-19. 

3. Planorb. complanatus) p. L17, n°. 11 , pl. II, 

j: 20-22. 

Je ne sais à quoi allrihuer la transposition et 1a 

confusion qui règne daus ces deux es1)èces. Celle qu'il 

décr it comme étant le 1Yitidus Müller, ne l 'est poin t; 

c'rn est une très-distincte. Le]\ itidus est celle qu'il 

non:\ me Complanatus; tous les Naturalistes qui li1·ont 

sa description e l Yerront sa figure, r econnoîlront, 
cl ans cc Complcmatus, le n ai JVitidus de Müller. 

Cel le qu' il c.lé,, igne sous cc dernier nom est une es­

pèce découverle par mon pèrr, en Suisse et en Alle­

magne, et qu'il a conununiquée à l\1M. Stou<ler , 

Q 

c 

J 
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Faure-Biguet, el Poiret, avant tle l'envoyer à 1\1. Dra­

parnaucl; il l'a voit nommée Clausulalus , parce que 
tous les individus sont munis intérieurement de pe­

tites lames éleYées, opposées, et c1ui forment comme 
une demi-cloison. C'est donc à son Complanatus 

qu' il faut rapporter la synonymie cle Mii.ller. Plan. 

nitidzts, n°. 31.1-9. Gmel. Syst. nal. ITel. Ni tida., p. 362/J-. 
Quant à celui qu' il nomme l\-itidus, qui csl notre 
Clausulatus, il ne doit point être corn pté parmi les 
espèces de France, non plus que les Pl. acronicus 

el clefonnis, qui tous sont des IJacs de Suisse et 

tl' Allemagne. 

Limneus, G.i:NRE VI, p. 48. 

i. Limn. gtuûnosus, p. 5o, n°. 3. 
C'esl M. Poiret qui a fait connoîtrc celte curieuse 

espèce en France. J 'en ai vu un iudividu c11ez lui , 
qui a été trouvé aux environs de Soissons. Voici la 
synonymie de ce Planorbe. 

}J!liitl. Verm. Hist. Bur. glutinosum, 323. 
Gmel. Syst. nat. n °. i 34. I-Iel. glatinosa. 

P air. Procl. p. 4o, n °. 8. Bul.glutinosus. 

2. Limneus elongattts , p. 53, n°. 7, pl.1H ,.f. 3, IJ .• 

Celle espèce étoit connne : c'es t le B ulim. Leucos-

tonia. Poir. Procl. p. 3'~, n°. L.1-. Elle se trou \C assez 
communément dans la Garonne. 

P ILysa. Gi:~nE YH: p. 5 }. 

1: Physci aruta, p. 55, n°. 2, Jl1. ur,f JO , 1 1. 
1 

Celle Îlltéressante espèce <1ne nous avons trom <.'·c 

en quantité dans la Garonne P,l les pclitcs ri' :ères 
qui s'y jettcnL, avoit été confondue aycc l' ll;yrno-
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rwn, nous l'avions nommée Fluviatilis. M. Drapar­
nau<l a changé ce nom pour celui d'Acuta, qui ne 
vaut rien; car I'I-Iypnorum est encore plus aiguë. 
Elle a été figurée dans d'Argenµille , pl. 27 des Coq. 
fluYÎatiles, f 6, la dernière à droite, ainsi qzte par 
Lister. Synops. métbod. tahl. 1 3ti, f 3 l!, A. Buc. flu­
viatile a dextra sinistrorswn totile , triumque orbium 
siµe Neritoides . 

.A uricula , G:r:NR E VIII , p. 56. 

Tl est généralement reconnu qu' il ' 'aut mieux. 
conserver un nom déjà reçu, quelque mauvais qu' il 
soit, pourvu qu' il n 'exprime pas un caractère faux , 
que d'en donner uu nouveau. M. Draparuaucl a chan­
gé le nom de Caricltium, que Muller a voit donné 
à cc genre, qu' il avoit découvert, pour ]ui donner 
celui d'Auricula , donné par M. Lamarck à des es­
p èces qui y conviennent mieux, et qui sont d'un 
genre hien différent des Carie/Lies, puisqu 'il com­
prend les Auris , Silerû, M ctlc/u' , M idœ , Judœ, ce 

qui donne lien à une confosiou très-préjudiciable. 

A mbrette, S uccinea, G:r:N RJ: IX, p. 58 . 

.M. Draparu aud a établi le premier cc genre. Il 
seroit sans doute fort avantageux de trouver <les ca­
r nclèrcs tranch ans pour les séparer de l'Helix ; mais 
ccnx. qu'il donne ne nous paro issent pas suffisans. 
T entacules inférieurs courts, les supérieurs renflés et 
conoïdes. "CnP foule cl'H eli.t: ont les tentacules infé­
ri eurs tout au~si courts, et leur forme est celle de la 
plupart des espèc1' " de ce genre. L'animal ne diflère 
en rien de celui de l ' .flelix, des BuZimus , des Pnpct; 

a 
m 

lirn 

r.t 
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il se rapproche pour la petitesse des tentacules in­
férieur:> des V ertigo, et des Limnées pai· sa coq nille: 
<l 'ailleurs, selon ses principes, M. Draparnaud auroit 
<lû faire e11trer dans les Ambrettes son lfel. nati­

coidel>·, qui eu a tons ]es caractères. 
Nous croyons donc que l es S uccinea , ainsi que 

les Pupa, B ulùnus clausilia, ne doivei:t faire que 
des divisions, des masses du genre Hclix. (Qu'on les 
appelle des genres ou que l 'on en fosse des di visions 
Ll u genre Helix, le principal est que les espèces ana­
logues soien t réunies et disti nguées par quelques 
caractères communs, qui facili tent l 'étude et les 
moyens de reconnaître les espèces.) 

Maillot. P ttpa. GENRE X, p. 

Les caractères de ce genre, ainsi que cenx dtt B u­
lùnus, sont aussi peu fondés que ceux du Succi­
nea. La seule différence dans les animaux, consiste 
à a voir le tortillo>z du col'ps alongé et cylùulracé 

dans le P upa ; pourquoi ne pas faire aussi nn genre 
des tortillons coniques, aplatis, globuleux ? on le 
pourra it à tout aussi bon droit. 

1. Pupa muscorwn , p. 5g , n°. 1 , pl. ur,f 26, 27 . 
Cette espèce n 'est point l ' R etix muscorum , 

c'est un Ve,.tigo . L 'H el. muscorum de Müller est 
le Pupa marginata de Draparnand , ou le petit 

Barillet de M. Géoffroy ; c'est même de ce der­
nier au Leur que Müller tenoi t l'exemplaire sur 
lequel il a fait sa description. Ainsi l'on ne peut 
révoquer en doute que l'espèce de Miiller et celle de 
Géo.lfroy ne soient la même. D'ailleurs Müller auroi t 
fait mention du caractère qui distingue le Vertigo , 
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pris par M. Draparnau<l pour l'Heli:i: muscorum ; 

entr'autres 1es stries ou côtes ré(Tulières crui ornent 
0 

cette coquille. 

2. Pnpa edentula, p. 59, n°. 2, pl III ,J. 28, 29. 
C'est de mou père que M. Draparnaud tient cetle 

espèce, dont l'anirual n'a que Jeux. tentacules comme 

tous les Vertigos, ainsi que les Pnpa, Pygniea, 
anti-l/ertigo, Vertigo. 

3. Pupa marginata, p. 61, n°. 6, pl. In ,J. 36-38. 
Celle-ci est J a 'raie l.f eti."C nutscorwn. JWiilter. 

V erru. 11 ist. 3o4. 

Turbo mnscorum. Linn. S yst. nal. 691. 
Le P etit Barillet. Géof. 58. 

Bmg. Encyclop. méthod. 11° . 65. 
Ellevariepour la grandeur, ainsi que par les plis de 

l 'ouverture, lorsl1ne les individus sont bien terminés; 
ils ont, outre le pli qui se continue dans la coquille , 

el qui est sitLté sur la convexité du second tour, un. 

tubercule dorsal placé en avant du hourelet, et assez 

souvent un autre placé sur la clavicule. 

li. Pupa doliolum, p. 62, n°. 8, pl. nr,f 41 ,42. 
C)cst le grand Barillet de Géof. 56. 

Brug. Encyclop. méthod. n°. go. 

Poir. Prod. Bu li m. doliolu1n , p. 53, n°. 21. 

5. Prtpa outusa, P· 63' 11°. 10' pl III ,f 44. 
J e suis étonné <le trotwer ici cette espèce, ainsi 

que les IIelix rufa , brevipes et vitrina diaphana et 

elongata. Ces cm1uilles ne sont point de France; elles 

ont élé envoyées à M. Draparnaud par mon père, 

qu1 a trouvé les quatre dernières en Allemagne près 
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tl~ Bijfal!.:ing, et la pemière Pupa obtusa lui a été 

donnée comme ayant été prise sur une haute mon­

tagne du côté de Lintz. Elles ne doivent clone point 
être comprises dans cet ouvrage, qui ne traite que 
de celles de France. 

G. Pnpa Jragilis, p. 68, n °. 20, pl. IV ,f 11. 

M. Draparnaml s'est trompé en sortant le 1"ragilis 

tles Lamellés élastiques,· il n'a pas vu qu'il faisoit 
la liaison d'un ordre à l'autre, et que cette espèce 
a IPs caractères d'eusemh1e plus tra11cl1ans que les 
JMrliculicrs. C'est par dé fout 0u foiblessc de nature 
que cette coqui lle n'a pas cet1x-ci. 

Clausilia, G:r:NRE XI, p. 68. 

l. Claztsilia p licatztla, p. 72, n°. 7, pl. IY, 

f. 15' i 6. 
Cette coquille est l'r.lelix pen•ersa de M illler. Verm. 

hisL. 316. 

Bulim. pen,ersus. Brug. Encyclop. méth n°. 92. 

2. Clausi lia rugosa, p. 73, n°. 9. 
l,a ,·ar. (3 doit foire une espèce distincte, c 'est la 

JYonpareille de Geof. 65. 

Bulitnus, GENRE XII, p. 73. 
Voyez ce que j'ai dit pour le genre Pupa. 

1. Bulimus acicula, p. 75, n°. 5, pl.1v,J. 25, 26. 
Les tentacules supérieurs sont dépourvus des points 

oculaires. 

IIelix, GrnnE XIII, p. 78. 

1. Ifelix concia, p. 78, n°. 1, pl. v ,f 7, 8. 
C'est l 'lfelix solilaria de Poir. Prod. p. 35, n°. ::n. 
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2. Helix conoidea, p. 79, n°. 2, pl. v ,f 3-5. 
C'est l'Hel. tlirocoicles cle Poir. it. Barh. t. 2, p. 29. 

·3. Ifelix unidentata, p. 81, n°. 6. pl. vn,f 15. 
Je ne sais pourquoi M. Draparnaud cite cetLe es-

pèce dans la Bresse,· il la décrivit d'abord sur un 

exemplaire que possède M. Poiret , et que nous 
lni avons envoyé. Nous en avons depuis adressé 
deux individus à M. Draparnaucl, non pas comme 
' 'enant de la Bresse, mais comme ayant été trouvées 
en Suisse par mon père, qui lui avoit donné le nom 
de iWonodon. 

4. H elix variabiiis, p. 84, n°. 12, pl. v .f 11, 12. 

C'est l'H elix subalbida de Poir. Prod. p. 82, n°. 18. 

5. Jielix naticoides, pag. !}l , n°. 20, pl. V ,f 26, 
27. . 

D'après les caractère~ assignés par Drapamaud au 
genre Succinea, il auroit dû y joindre cette es­

pèce. Comme les Ambrettes, elle peut à peine être 

contenue <lans sa coquille; elle a un épiphragme 
crétacé. M. Draparnaud en donne un à l' ampliibie, 

ce que mon père ni moi n'avons jamais olJservé. Sa 
forme la rapproche aussi beaucoup de cette famille, 

et l'animal a, <le même que les Succinea, l es tenta­
cules inférieurs lrè.s-courts. 

6. Helixlucida , p.103,n°.34,pl. v1n,f 11, 12. 
Cette espèce est l'I-Ielix nitida. JJ1üll. Verm. hist. 

234. 
Draparnaud donne le nom de Nitida au Cellaria 

de Müller. Voilà une transposition inexacte. 

7. Helix plebeium, p.105, n°. 37, pl. vn1,f. 5. 
Cette 

J 
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Cette espèce se trou\'e communément aux. environs 
ù'Arbois en Franche-Comté. 

8. Helix nitida , p. 117, n°. 54, pl. VIII ,f 23-25. 
Draparnaucl do.nue ce nom à l'H eli.-.: cellaria de 

Muller. 
9. H elix rufa, p. 118, n °. 57, pl. vin ,J. 26-29. 

IO. H el i.-c brevipes, p. 119, n°. 58, pl. vnr,f 3o 
-3.3. 

Ces deux espèces ne sont pas de France ; elles 
sont à tort dans cet ouvrage. 

/Titrina, GENRE XIV , p. 119. 

Mon père est le premier qui ai fait connoître ce 
genre. 

Il l'a décrit clans un mémoire imprimé dans le N a­
tursf01-clier, et dans la première écli tion de son Sys­
tème conchyliologique. Je ne .sais pourquoi M. Dra­
parnaud a changé le nom donné par mon père contre 
celui de Titrine; c'est multiplier les noms mal à 
propos. Füt-il mauvais, il auroit mieux valu l' adopter 
que d'en créer un autre; d'ailleurs, pour peu qu'on 
connoisse l'animal de la Transparente de Géoffroy, 
on de qnelqu'autre Helico-limax, l'on j ugera qu'il 
est très-bien, parce q n'en effet les animaux tiennent 
le milieu entre les H elix et les L imaces nues. 

1. /Titrina P eltucida' P· 119 ' n°. 1' pl. VIII' 

f. 31J-' 37. 
Cette espèce est nouvelle ; ce n 'est pas ]e P ellucida 

de Müller, ni la Transparente de Géoifroy. Nous 
avons trouvé celle-ci à Arbois et aux environs de 
Paris , et nous ~vons obsené celle de M. Drapar-

8 
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naud , en Quercy et dans l' Agénois, oû l 'on ne 
trouve pas le nai P elLucida. 

Testacella, C.E:SRE 1..V, p. 1 2 L. 

Jl faut rapporter à cc genre les Limaces à co• 

<1uilles de Favanne, rappo1'lécs par .Mauger de l'île 
de Ténéri !Te. 

L'aninial se nourrit de Lo11; hrics, qu'il suce et 

ava le à mesure qu' il les digère. Cl se tient conslam­

ment sous terre.Nous avons cité, it l 'arLicle llece 

genre, qu'il étoit mtmi d'un mauteau ample et gé­

Jatiueux. dont il se sert au hesoin lorsqu' i l se trouve 
]lris par la sécher esse. 

L'on n'a trouvé encore le Testacelle qu'aux en­

virons de Crest en Dauphiné (résidence de celui 

qui l 'a le premier fait connoî tre , M. Faure-Bi guet), 
à Montelimart, à St.-Foncl; nous l 'avons trouvé aussi 
dans les <lépartemens du I ... ol e t I,ot et Garonne. 

Cyclas, GENRE XVII, p. 128. 

1. Cyclas Caliculata, p. 131 , n°. 5, pl. x, f 14, 
15. 

Nous avons trouvé cette espèce aux. environs 

d' Arbois et en Quercy. 

Unio, GENRE XVIfl, p. 131 . 

l. Un io , pl. x r , f 5. 
:M:. Draparnaud a Gguré cette espèce d'après un 

Îfüliviclu que nous lui a vous envoyé; nous l'avous 

nommé Lemovicincœ, parce que nous l 'avons Lrouvé 

clans cette province. C'est uoc espèce J e Pictorum, 

avec qui elle a hien plus de rapport qu'avec un in­
dividu du Margaritifera. i 0

• L e Margaritifera ne 
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présente point les couches de couleur s différentes 

dans l'épaisseur des valves que l 'on remarque dans 
le Lemovicincœ. 2°. Nous possédons de jeunes in­

dividus du i\1argaritifera; ils sont très-différens. 

3°. M. Drnparnaud auroit dù vo ir que la coqnil1e 

qne nous lui avons envo)'ée avoit entièrement ter­

miné sa cro issance. 

Anodonla, G ENRE XIX, p. 133. 
Vo) cz ce que mon père en dit au genre lli"ya. 

Après avoir examiné l es différentes espèces des 

trois Auteurs qui ont écri l sur les Coquilles ter­

restres et fluviatiles de France, .nous al Ions donner 

un Tableau synonymÏque de ces m êmes Auteurs, ou 
Concordance systématique <le leurs genres et espèces, 

rangés suivant notre m éthode, et rapportés à ceux 

de Müller et Linné. 
Nous croyons que ce Tableau sera utile pour fixer 

le ijomhre cles espèces de France et leur véritable 

synonym1e. 
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NO•. 

1 

10 

11 

1 2 

15 

1 

CONCORDANCE 

DAUDEBARD. 

GEKRE I. Limax . .• 

Gagales . ••..•••... .. 

Aler ..... . •... •. .... 

Ru fus .•. •.. . ... . . .. . 

Cinercus .....•..• .. • 

Marginalus .. ....... . 

Su bfuscus .. . • •....•. 

Agreslis ... .. ... , •• . . 

Syh·aLicus ..• r • • •• ••• 

Rcticnlatus . . •..• • • • . 

Variegatus .......... . 

T enellus ....•....... 

Aureus . • •. •... . •... 
Brannens .•... .. ..•• 

G. II. 1'estacella . • . 

Haliotidea ...••••... . 

GEOFFROY. POIRET. 

. ..... .. ..... ...... . 

..................... 

. ... . .. ..... .... .... . 
.. .... .......... ' ... . 

. ......... ......... . . .... .... .. ...... ... . 
. . .. ............... . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... .... .... . . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ................... . 

..... .. .... ...... .. . , .. . .... .. .... . .... .. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .................. . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ....... .... . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ............... ... . . 

.. ..... ' . . . . . . . . . . . . . . ....... ... .. .. .... . . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .................. . 
... .... ... .... .... .. 

)oil•"'' 

;iialts"" 

111r ..... .. 

1lfo5, .... ' 

(1ntttUI" 

)\argini\O! 

5abfoclll .. 

!!fil!~ ... 

~ .. 1u1icas .. 
!f!jcolalc!. 

il!ie~a1u1. 

'.roello~ ... 
.. ........ 

-
G. III. IIelico-Lima:i: H elix ...... . . . ...... Heli:r. ... . . ........ . . f~: ..... 

i Pcllucida . . . . . . . . . . • • la 'l'ransparcnle. . . • . . Diaphana ....• •.••.• . 

l 

3 
4 

5 
6 

Major .•....•. • •. .• .....•••....... . .. ..• .. 

G. IV. Helix . ••. . · . H eli:r • .. •• • •. · · · • · · · H elix, Bulim., Planorb. 11::.ai, E 
bai.CL 

* Succinea •... . 

Pu tris ... •..• • •.• . •. 

Oblonga ... ...• •• ••• . 

* * Helix .•••.••.• 

Pomalia . .• . ~ ••..... . 

Arbuslorum ........ . 

Candi d issima . . ... .. . 

Asperja., .. . . ..•. . . 

Ileli:>.: ...••..... • . Bulimus . .. . . . . . • . !:w.t4 .. 
l' Amphibie ou l' Ambrée Succineus .. ..•... .... b~ili~ .. 

™ongi ... • • • • • • • • • • •••••• l • •• 

ITelix •... •.•••.•. 

Je Vigueron .•..•. •.. 

. . . . . . . . ... . . . . . . . . . . 
le Jardinier .•. . ..••. . 

I-Ielix ..•.... ••... 

Po1nalia ...••....•••. 

Arbuslorum . • • .•.•.• 

Aspersa . . . .•• , . • , ... 

Hel~ .. 
Poma1~ ... 

!.tbas1ora1 

c.~i 

~m .. 
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S Y S T É J\1 AT I QU E. 

DRAPARNAUD. l\1U LLER. LINNf, édil. de GMEL. ~0•. 

Limax.. . • . . • • . . . . . . Limax . . . . . . • . • • • . • Li max . .. .•••.• • . ••• 

Gagales • . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . • . . . . . • . . .. . • . . . .• . ...•• , .. 

Ater .. .•. .•. . •. •..• . 

Rufus ....• . ......•.. 

Ciuereus .•.•.•...... 

Marginalus ....... . . . 

Subfucus .• . . ...•.. . . 

Agrcslis .•.. ..... . • . . 

Syhalicus .......• • • . 

Reticulalus .......•.. 

Variegalus ••..•••.•• 

Tenellus ... .... . . ..•. 

Brunneus .. • ••.•..••. 

Testacella. 

HalioLidea •••••.•••.. 

J7 itrina ... , ••••..... 

. . ·.• ......... ... .. . 
Pellucida. 

Succineus , Pupa, Bu-

AIC'r •••.... . ..••••.. 

Rnfo s , Succincus .•. . 

Cinerens .......•.. .. . 

Marginalus . . ....... . 

• • • • • • • • • • • • • • ' 1 ••• • 

Agreslis .••.••••.••.. 

. ............. , ... . 
ReliculaLus (labl.) •. .. 

Tenellus ...... .. ... . . 

Flavus .•.. ..••. . .... 

A.I C'r •• •. • ••• . •••. • • • 

Succineus •••• . .....• 
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... .... .. ... ... ... . 
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Obvoluta .•.•... .. ... . 

. ........ .... ..... . 
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DAUDEBA RD. 

Lubr ica ... . . . ......• 

Obscura . . .. . • , . .. .•. 

\1onlana . ..... ... .. . . 

Dctr ila . . . .... . • .. ... 

**"'* P apa . •• . .• .. 
) Juscorum . .. .. ... . . . 

Umbilicata ... . • .. . . . 

Doliolum . . .. ... ... . . 

Oolium ...•..• . . .•. . 

Ciucrca •. .. . .... • .. . 

Granum .. . . .. .. .. . . . 

Secale .• . • • •.. . . . . ... 

A'cna . . . •. .. .. . •. . . 

rrumcnlum .... . . .. . 
Variabi lis • . . • . . . • .. . 

Polyodo n . • • •••. . • .. • 

4 Dcns ...... ... ... .. 

3 Dcns . . • ..•.. . . •. . 

***"'* Clausilia . .. . 
Biclcns . ..... . ... . . .. . 

Soli da . ... ... ....... . 

Dubia ... . . ..•. . . .•• · I 
Corru gata .. . •.....• . 

Papillaris ... .• • .. • .•. 

Plicala .. ... .. . . . ..•. 

Vcntricosa • . . .. .. . .. 

Plica l ula .••... . .. . . . 

Rugosa ... • ... . . . . . . 

Parvula ..... .. . . . . . . 

1" rag il is . ..••. .. . • .• . 

GE O FF ROY. 

la Br illan te .. . .... . . . 

Je C1·ain cl'Orgc .•• .. . 

l lelix .... . .. . ... . 

le petit Barillet. . . .. . 

le gra nd Barille t ... . . 

l'Anli- Nomparcille .. . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . ' . 

le Grain d 'a ,·o ine .. .. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
l' Ani i-Bari llcL • . .... . 

l l.:lix . .. .... ..•. . 

. . . . . . . . . . . . .... .. ~ 

la Nomparcille • .. . ..• 

. . --..... .... ... .... . 

POIRET. 

Lubricus . .. . .. . .... . 

Iloreaccus . . . . . .•. . .. 

. ... ..... . .. . . . .. . . 

. .. . ... ... .. .... ... . 
B alunus .. . ... .. . 

r.l uscornm . .... . . . . . . 

Doliulum . .. . . . • .•.. 

. ,. ... .. . . .. .... .. . . 
Similis .. .. . . . . . .. . . . 

. . . . . . ... . . . . . . ... . 

A \'Clli!Ceus .• • •. • . • . . 

.... ... ...... .. ... . 

.. .. ...... .. .. ..... 

. . . . . .. . . . . . . . . . . . . . 
4 Dens .•. . ••• . . .• • • 

5 Deus . . .. ..... .. . . . 

Bulùnus . . •. .• . . . 

BideJ1s .. . ... .. ... . . · 

.... ..... ......... . 

Pa pillaris . . ... .. .. . . 

Per,'ersus .. .. . .. . . .• 

. .... .. ... ... ...... . 

oRJP 

J
I~ 

(JtiU1'!• 

.IJ~tanus 

RJdia\UI• 

Pipa 

.lb~i.oi! 

[111bilîa 

lbli~Jum 

l)ilillJll .. . 

CIDflfa .. . 

Grinum •. 

~1\1 .... 

A1en1. " 

frum1nlw 

\'1riib11is · 

!.h~on ... 
\.~ .. .. . 

,, .=n, .. .. 
CJ::nlza 

.·on; ... .. 

i -l ... .. 

~. l .... .. 

( .r:;lll .. 

h;i!htu .. 
Pi1Cl11 .... 

\ \'tn\IÎ:(s 

1 Plicatub 

RagG;a ,., 

U.11r.p 
Fia;ï!~ .. --
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S YS T E MATI QUE. 

DRAPARNAUD. 

Lubricus • . • .•. . .••. . 

Obscurus .•.•..•. , . . . 

:r.fontanus ........ .. . . 

Radialus • ........... 

Pupa .. ..... ..... . 

Marginata .. . .. .. • . •• 

Umbilicata •..... . . •• 

Doliolnm .........•• 

Dolium ... . • . ....... 

Ciner ea . .• . .. .. . .. . . 

Gran um ........... . . 

Secale ...... . ... ..••. 
Avena . .... ...... . .. 

Frunlf'nlum •••••• .•. 

Variabilis . • .•. , .•• .. 

Polyodon ••••• •• •• . •. 

4 Dens .•.•••.••.. ... 

5 Dens •. • . •••. . . • .. 

Clausilia. , ..... • . 

Bidens .• , •••..•.••.. 

Solicla ....•. .••. • • .. 

Dubia . . . .•.•.•• .•. .. 

MU L L ER. LlNNÉ, édit. de ÜMEL. 

Lubrica.. . .......... Lubrica .••. ..... . • .. 

Obscura... .......... Obscura ..• •• •..... . , 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ...... ..... ... ... . 
Detrita . .. . •• .•. • • •• Delrita, Sepium ..••. 

H elix. . ... .. ...... Jlelix, Turbo. 

Mu scorum...... . ... . Turbo muscorum • .•.. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . ... .. .... .. . 

. . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ....... . 

. . . . . . . ............ . 
. . . . . . . . . . ... ..... . 

.. .... .. ' . . ...... . . 

. . . .. . . . .. ... ....... . 
4 Dens ......... . .. .. 4 Dens . ..•... •• ..• .. 

3 Dens ••.• •• • •. .. . . 3 Dens . ... ..... . . .. . 

Ileli.v . . . •.. ...•.. Turbo. 

Biclens .......•.••• • . l3idens •• •...•••. . ... 

. . . . . .. . . . . . . ...... . 

NO• . 

80 
8 1 

82 
85 

84 
85 
86 
87 
88 
89 
go 

91 

92 
93 

94 
95 

96 

97 
98 

99 
........ Corrugata. , .. ... . ... . • ......••. . . , • • • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ioo 
,,, ..... 
....... 

......... 
........ 

......... , 
.......... 
··········' 

Papillaris...... . ..... Papillar is • . . . • . • • • . . Papillaris... . . . . . . . . 101 

Plica la .. ..... .. .. ,.. • . . .. .. . . .. .. . .. . . • . .. .. . . .. . . . . .. . .. . 1 02 

Venlricosa........... . .. .. . • . • .. . .. . . . .. . .. .. . . . . .. .. . .. . .. io5 

Plicatula . • . . • . . • . . . . Perversa.... . • . • • . . . • Turbo' Pcrl'Cl'Slli..... J 0!1 a 
Rugosa. . . . . . . . • . • • • . . . . . • . . . · . .. · · · · · · · • · • • · · · · · · • · • · · · · · · 105 1 
Id. var. f3 Yar. . • . • . . . . . . . . . • . . . • . • . . . . • • • • . . • . • . . . . . . . . . • . . 1 06 , 

Fragil is • . . • . • • • • • • . . . .•. • ••.. , . • . . • . . . • • • • • • . • . . • • . . . . . • • . i 07 

~~~~~~~~~~1-~~~~~~~~--1-~~~~--~~~~-1----· 
1 



2 

5 
4 

5 
6 

CONCORDANCE 

D AUDE BARD. 

G. V. Vertigo ..... 
Cylindrica ... . ....•.. 

Edcnlula •••• • .... . •. 

Pyg1nca .........• •• . 

6 Den la la, dextra .•. • 

6 Dent ata, sinistrorsa .. 

Pusilla .. ....• . ....•• 

GEOFF ROY. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

..... ............... 

POIRET. 

.... ... ..... .... .... 

. .. ..... ... .. ... ... . 

.... ... .. .. ...... .. . 

. ........ ...... ... . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

. ............ ...... . 

,, .. 
······ 
~.;con1111.• 

~entula ... • 

~!l1lea"" 
.~ 

i.n\i·~ttlil 

- :---------- __________ , ___________ , --
1 

2 

5 
4 

.2 

5 

10 

11 

12 

13 

l 

G. VI. éarichium . . Bulimus ... •.••.. 
Minimum ..•••. , •••.. 

Minutissimum . • ••..• l\finimus . .••..••. . .. 
Myosotis .. ....••.••.. 

Acicularis ••.•.•..•.. 

111•(1]4' 

lj)JDI ..... 

............ 
1r~1i. .... 

LiD!ilUI·" 

G. VIL Lymneus .. . Buccinzmi. .. . .. ... Bulimus • • • . . . • . • f1'rii'J/JI, 

Auricularius.... ... .. le Radis ou Buc. ventru Auricular ins. ..... . .. 1niiihria1 .. 
o,·a tns ••• ..•• ••.•... 

Glu tinosus •• . •• •.•••• 

lnlcnneclium . •.. ... .. 

P eregrun1 . •• .. . .. • •. 

Rivale . . .•....•.• ...• 

Stagnalc ........ ... . . 

Palustre • . . .. . • •• .•. . 

C Ol'\' US ••• • • •• • • ••••• 

Geoffrasli . .•• ..• •.... 
Truncalulum • , ...•.. 

Naticoidcum, Sc!troet. 

L cucosloma . . .. .• • . .. 

G. VIII. Planorbis . . 

Limosus .. . ..•• ..•.•• Î)t,-;! ....... 

.. .... .... .. ......... Glutinosus .• • •...••. [~~ ... 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ................ .. . 

le grand Buccin . .... . 

le petit Buccin . . ... , . 

Planorbe ...••. • ,. 

:!lJill .... 
.. ....... . 

Stagnalis .• ..• ••.• • .. r..ç;i!t .... 

Paluslris ........... . . ~JJU .... , 

Obscur us.. • • • • • ..• • 

"'""" 
Leucosloma • • • •. •.•. . ~ongati ... -­p lanorbis .... · ·. • • PlaRo'6i 

Conlortus . .. . . . ••• • • . Pl. à 6 spir. l'Ondes,, .. Contortus . ... . .. ... . 
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, 
S Y S T E M AT I Q U E. 

DRAP ARNAUD. 

. . . . . . . . . ... .... .. . 
Muscorum .•• • •• . •• •• 

Eden lu la ...•• .••....• 

Pygmca ... • ••• 

Anli-Verligo .. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Verligo •. .. ••••. • ••• 

Auricula • . • ·• · • · • 
r.1inima ••..•• •. • ·• • • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Myosolis ••••. ..••. · · · 

MUL LE.R. Lll'.TNÉ, éùiL. cle G~rnL. N°•. 

Verfi[!,O .. •......• Il dix. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..... ... .. ..... ... . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. .. ........ . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .................. . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..... ... ... ... .... . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... ..... .... ....... . 
Pusilla.. . • • . • . • . . . . . Vertigo •.• ••• .•..•.. 

Carichiwn • ••.•.•. Iielix. 

Minimum,....... • . Carichium ...... , .. .• 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ...... . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. ... .. .. . ....... ...... . 

108 

109 
110 

111 

112 

110 

114 

115 
116 

Linealus ............... .. .............. ..... ..... .......... 11 7 

Lymneus ...••.•.• 

Auricularius ••. , ••. ~. 
Ovatus • .• •.....•••.. 
Glulinosns .••.••••• , . 

..... .... .. .. ... ... . 
Peregrum •.•.••••.•• 

. . . . . . . . . . . . . . ... .. 
Stagnale . •. .•. • •••.• 

Paluslris •••.••• .•• •. 

Palustris .••••.•••... 

Minutus ........ ... . . 

Elonga1a •• , •• .. •• , .. 

Buccinum ........ . 
Auricula •. ••.•..•• .• 

Glulinosum . .• • ..•.• 

Peregrum., .....••... 

Stagnale ....•..•.... 

Palustre .•.•.. , .• , .•. 

Truncatulum .•.....• 

.................... 

Planorbis..... . • . Planorbis ...•..•• 
Contortus.,., •.• , •• • , . Conlorlus •••• , • , . , •. 

Relix. 

Auricularia •••• •••. • 

T èr es .•...•.••.•.••. 

Glutinosa ...•.. , •.••. 

P e1·egra ... ..•.•..••• 

. ................. . 
Stagnalis .. . . ........ . 

Palustris , Fragilis ... . 

Corvus . . .•••.....•.. 

..................... 
Truncatula .•..... .•.. 

. .................. . 

.................... 

Ilelix. 

118 

ll9 
1 20 

121 

122 

1 20 

124 

125 
1 26 

127 

1 2 8 

129 

1 00 

Con lorlus ......•••.• 151 

l 
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1 

Nos. 

5 

1 0 

l l 

l 

2 

4 

1 

2 

3 

1 

2 

3 

4 

5 

G 

CONCORDANCE 

DAUDEBARD. 

Purpura . • .••..• . • . · 

Al bus . • . • .•• .. •• · • • 
Umbilicalus ....•.•.• 

Cariualus . • . • , • •• .•• 

Spirorbis ........... . 

Corn planai us ••.. .••.• 

'\'" ortex. • . .... · • . · • · 
Niticlus .. . . ...• ..•. . 

Imbricat us ...••...••. 

Crislatus ..•.•.. . ..•• 

G. IX. Physa ... ... 

Fhn-iatilis, nob . ••... 

l"ontinal is .••..•• • .... 

H ypnorum .. •.. .. • . 

Scaturiginum .. ...... . 

G. X .. Ancylus ..•. . 
1 

Lacu~tr.1s ...•.••••.••• I 
Flu' 1al1l1s •••.••••.•• 

1 

Spina rosa •.•.• .•• ... 

G. XI. Cyclostoma .. 

* T errestres. 

GEOFFROY. 

le gl'. Plan. à sp: rondes. 

le Plan. 'clou Lé •• ••••• 

le Pl. à 4 sp. , à arêtes .. 

le pet. Pl. à 5 sp . rondes 

le Pl. à 3 sp. , à al'êles .. 

le Pl. à 6 sp., ,\ arèlcs .• 

le Plan. tuilé •••••.•.. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Planorbis Bulla ... 

. ................. . . 
la Bulle aquatique .... 

. ............. .. ... . 

.................. 

l'Ancyle .... . ... . . 

l'Ancyle .. . ........ . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Nerita. ~ . . ... . .. . 

Elegans . . • • • . . . . • . . • l 'élégante Striée . ••••• 

Sulcatt1m . . . . . . . . . . . . · · · · · · · · • • · · · • · · • • • • 

Patt1lum.... .. . . . . . • . • · · · • · · · ·· • .. · • .• .• · ·. 

Obscurum . . ••••.••. • 

** Fluviatiles. 
1 

Vivipara ...••.•.•••• 

Acbat.inuw.? ..••.••.• 

.............. ... ... 

le Vivipare à band~s .•. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

1 

p or RE T. 

·:111eus ... 

Corneus . ••. .••.• .• • • ;-~idus "" 

V illosus ... •. .• • · ... · ,~rginalo!• 

Rotundatus ..... • · · · • • ~rin1tu1 .. 
Acu 1 us • • • • • • • • . • • • • \'oile101, 

Spirorbis ....•..••.•• ······ 
Complanatus. ... .. .. . 'ioite1 . • 

Vortex. . . • . . . • . . . . . . Comp 
. . . . . . . . . . . . . . . .. . .. Imbrical 
Imbricatus ........ .•. 
. . . . . . . ... .. ... ... . 

PiJJa. 
Bulimus •.•• • •••. 

!cu\1 .. ... 

• • • • • • • • • • • • ' • • • • • • • ~onlimfü. 
Fonlinalis .•.• ; . • • . · . • lL 

P)poorum 
Hypnorum . • . • ...... ~lnriginn 

Patella •• .• • • •.•• . 
L acush:is •.•. • •••• • . • 

Cornea .• ... . .•.. .... 
.................... 

: 

Turbo , Bulimus • .• 

T b 1 ~W .. , ur o e egans •••..• •• 
i'1o.mm. 

• • • • • • • • • • • • • • • .. • • )' ~ll~\~11, 

..... ..... ... ... . .... 
Obsclll1i 

lln 
Bul. viviparuro .•• .. .. 

ltb1tinn 
• •• ••• • • •••••• •• • 1 •• • 
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, 
SYSTEMATIQUE. 

DRAPARNAUD. MU LL ER. L J NÉ, édit. dcG,rnL. N°•. 

Corncns •.... ...• •.. r Purpnra • . . . ....• .. • Coruc::i . . . . . . . . . • . . . . 102 

His1iidus......... . .. Albus.. . .. . . • .. .. • . Alba .. . .. . . .. • . . .. i33 
Margina lus . • ••.•• . . . 

Carinalus ..•.••...•• , 

Vorl ex var. {3 • •• • ••• • 

Vorlex .. . . •. ..... •. 

Corn planai us ..... . .. . 

lmhrica lus . ••. . • •. .. . 

Crislalus ... ..• . .•.. • 

Physa .• •. ... • .. . 

Acuta ............. . 

Fo111inal is . ..••. •• •• • 
lfypnonun ...•. . ..•• 
Scaluriginum ...•..•• 

Ancy lus 

L acus lris . • • . . ... , .. • 

Flnvialilis •.. . ...•••. 

Spina rosa . ••.. . •. • • . 

Cyclostoma .•..•.. . 

U111 bilicalus . •.•.• . • • 

Cariuatus .•• • •..•.... 

Spirorbis .•.••...•... 

Vortex .....•••..••.. 

Nitidus . ........ . . . 

Corn plaJJal us? ....... . 

Plauorbis .......... . 

Spirorhis ..• •• . •. •.• . 

. . . . . . . . . . . . . . ..... 
·vorl cx .......•..•••• 

~iLid::i, •. ., ..•.•. , .•• 

lmbricat us. . . • . . • . • . • lmhricaLns ... . •. •.... 

. . . . . . . . .. . . ... . .. . . . . . . .. ........ ..•.. 1. 

Plano1bis Bulla .... 

. .................. . 
Fonlinalis .. . . ..•... 

Turrita . .. . . ....... . 

Ancylus •..• • •.•. 

Lacustris ..• .. • , •..•. 

FI uviaLilis •• • .•••..•. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Nerita .•• ...••.• • 

Bulla. 

. . . . . . . . ... .... ... . 
Fonlinalis ... . •.. .•• . 
Turrila h ypnorum ..•. 

. .. ......... ....... . 
P atella. 

Lacusl1is .. .•. • ••.•.. 

Fhl\ iat ilis .. .... . ... . 

. ..... ..... ... ..... . 

Turbo, Jieli.t·. 

107 

Elegans ............. Elegans. . . • • . . . . . . . . E legans.. . .......... i 4g 
Sulcatum ..•..•..•.. . .. ................. . 
Patulum , Maculatum. 

Obscurum •...• • •.• •. 

Viviparum...... .. .. V~vipara . . .. ... .... . Hel. Yivipara......... 153 

Achatinum.......... Ne1;.fasciaJa, Ligala ?,. . Hel. fascia la . . . . . • . • • i51-



No'. 

7 
8 

9 
10 

11 

1 2 

13 
14 

CONCORDANCE 

DA UDEBARD. 

Jacnlalor ..• •.•. · .. ·. 

Vilrea . • . . • . . . . ·• 

Stouderi, nob. nova . .. 
Virid'l ...••........ 

Analinum? .••.. • ..• 

Breve?.. . . • . . •.. 

Gibbum ? •••• . •• •• •. 

Trnncatulum? . . .. • . . 

G . .xne. Valvata . . .. 

GEOFFROY. 

la petile Operculée . . . 

. . . . . . . . . . . 

. . . . . . . . . . . . . ... 
. . . . . . . .. 

. .. . . . . .. ....... . 

. . . . . . . . ..... .. . 

. . . . . . . . . . . . . .. 

Nerita. • •. ••. ••.. 

POIRET. 

Bul. tenlacnla lus .• .. • 

. . . . . . . . . . . .. ... 
. . . . . . . . . . ..... .. . 
Bul. viridis ... • ••.••. 

Ana Linus . .•••.•••••. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

. . . . . . . . . . . .......... . 

. . . . . . . . . . . . . . ..... 

..... ... 
\ïridt "• 
~\inU 

%tt~t ... 

G~ 

TraDCll 

Turbo.. • • • • • • • . • • • fàatc 

1 Ob lusum.. . • • . . . le Porte-plumet • • . . • Cristala............ . Cid.o!il 

2 Si mile . . . . • . . . . · · · · · · • • • · · • • · · · · · · · · · · · · · · · · • • · · . Simile .•• 
3 Globulina, nob. . . • • · · · · • · · · • • · • .. · • •. · • ... ..... ........ . 

4 :Pcrsilnilis, id •• • •• · • · · • · • · • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · • · • · ...... .. 

5 Media,id . .. .•••• •····· · · ····•·· •··•· •·•· · · · · · ...... .. 
6 Spirorbis . . • . . • . . • • · • · · · • · · • • · · • · • • • • · · · • • · · . · • . • . . SiirorbiJ .. 

7 Cris la ta . . . . • • • . · · · • · · · • · · · • · • • · · · · · · · · · · Y.mtr~is .. 
8 Crislatella, f. B iguet. · • • • • • · • · • • • • · • · · •• ·.. . . .. . ... .. .. . 

9 Minuta • . . . . • · · • • • · • · · • • • · • · • · · · · · · · • · • • · • · • · · • · · · · • lbu .. 

l 

2 

4 

5 
6 

7 

G. xnr·. Nerita... . Nerita. ....... . .. Nerita. . . . . . . . . . . . .for: .. 

Flu\·iatilis .. . . . . . • la N érite cle rivière... Fluviatilis ... . ... . .. fluriitili!. 

G. XIVe. Cyclas .••• 

Cornea.. . . . , .. ... 

Rivalis.... . . . . .•. 

Q\alis , nob.. . •. . • • • 

Lacust1·is. . ••. · 

Omnica .. . . 

Fontinalis. . . . . . .. 

Fusilla, Schroet . .. 

Canie .••••• • ••••.• 

l a Came des ruisseaux. 

. . . . . . . . . ........ . 

... ... .. ..... ...... 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

. . . . . . . ...... ..... . 

........ .... ..... .. 

. ....... .. .......... , 

Tellina .• • •..• • .. • 

Cornea ....•.• ... •.. , 

Idem.. . . • • . . . . . . . . . ~lllii ... 
• . . .•• ••. .... • ... ~.t\s 

.... .. ......... ... . 

. ... .... ..... ... . . 

. ... ..... .... ..... . 
... ...... ... ...... 

CaJicub 

PaluslriJ 

Fonli 



S YS TE MA TI QUE. 

ro11n. l N DRAP ARNAUD. MULLER. LINN.É,éùi1. dcGJ1rrnr. :K0
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... ., .. ,.,,, 
' '''"'"' 

....... ,. .. 

........... 
·········'" 

'"'"'''' '' 

... .... ...... ! 
1 111111•••'''1 

., ......... .. 
....... 1111• · 

, ...... •""1; 
,, , .... ...... , 
........... 
. , ....... ,. 
,,, ...... . . 

............. 
········ ···· .... ,. .. ..... 

.... ......... 
.. ••"' ······ 

lmpurum . .• .. ...•.. 

Vitreun1 ...•••.... .. 

. . . . . . . . .. . . . . . . . . . . 
Vir id e ••.•. . .•••..•• 

Analinum, Acutum .•• 

Brevè . ....... . ..• . . 

Gibbu1n ••. ••.••••• • 

T1·uncatulum ..•. • •.. 

P al11ata, C,yclo~·toma. 

Cycl. obtusum •..•.•.. 

Similc .••. •. •• .• •••. 

•••••• •• • • 1 •• • • ••• • 

.......... ... ... ... 
Spirorbi s .•...• ..•... 

Planorbis .•.••.•• ••. 

Minnta . , •• •• ....... 

Jacula.lor. ·, .•.. . · · ... 
. .. .. .. ... .. ...... . . 
... ........ ... ...... 
. . . . . . . . . . . . . . . .. . 
. . . . . . . . .. . . . . . . . . . . 
. ..... .. ._, .. ... .. .. . 
. . . . . . . . .. . . . . . . . . . . 
. ........ .. ....... . 

r alvata , N erita . •. 

Hel. Piscinnalis •• •. ... 

. .... .... .. ........ . 
Ner. Minuta .. . ..... . 

.. . . ................. . . 

. .... ...... ......... . 

..... .. .. ... ........ 
Crislala •. , ..... • . • •. 

' ... ... ..... ..... . . 
. .... .... .. ..... . .. . . 

Hel. tcn laculata. . • • . • 1 ,~ ;; 

:::::::·.-.::::::: :.:: \ : ~G 
. • • . • . . . . . . • . . . . . . . . i 58 

. ............. .. ... . 

. .. .. .............. . 

IIelix. 
Ner. Piscinnalis? . .. . . 

. ..... .. .. .. , ..... . 

. ... ~ . . . . ... .. ...... . . 

. .. .. .... .... " ...... . . 

.. .. .... ....... .... . 

... .... .. .... ...... . . 

. .. ...... ... .... .. . 

. ... ...... ..... ... . . 
. ........ ... .. . 

iE3 
i64 

i G5 
i 6Li 
167 

168 

169 

Nerita....... ... . . Nerita. . . . . . . • . • • . N erita. 
Flm·iatilis . • • . • . • . . . • Fluvia iilis.. • • . • . . • . . FluüaLilis... • . . • • • . • i 72 

Cyclas • •. ..•.. .• .. 

Cornea • ..••••••.••• • 

Ri \'alis ......•. ••• • •. 

Lacuslris ••• •••. ..... 

Caliculala ••••• • •.•.. 

Palu s! ris •••.••• • •• .. 

T ellina •.. •. .••. .. 

Cornea • .•.•.•.••• • •• 

RiYalis .•. .• .••••.•. . 

.. ••• • ••• ••• 1 •• ••• •• 

Lacuslris .• • ..••. •. , . 

A1nnica . .••.. . ... •.. 

T ellina . 

Cornca . . .•• ...• . •.• . 

Cornea .. ...•.. •••. . . 

. ....... . ..... .. .. . 
Lacuslris ..•.•. • ••... 

Amnica . . ..••.•.•.. . 

Fontinalis.... •.• . • • • • .. . .. • . • • • . .. .. • • • . • . .. .... , .-... ...... . 

••••••• • ·• · · ·······\ ~·-·_·_· _··_·_·_·_·_·_·_·_·_·_·_·_·_·_· 1 -P~u-si_ll_a_._·_·_·_·_·_·_·_·_·_·_·~·· 
9 

175 
174 
i -;-5 

i76 
1 77 
i78 
1-9 



1 3 0 

No•. 

2 

5 
4 

5 

6 

7 

CONCORDANCE 

DA UDEBARD. 

G.xvc .......... . 
* Unio .... . .•. • .... 

Piclorul'n .•.•.. • ,. ..• . 

LemoYicincre , nob • .. . 

MargariLifel'a ..• • .•. .. 

Lilloralis • •.. ......•• 

Rugosa ? .•••••.•.•••. 

** Anodonta .• . •. .• . 

Cygneus .. •.•••.•.•. 

Aoalinus ...••.. . .•.. 

GEOFFROY. 1 

JYloule ••• ••••.• •.• 

la l\!oule des Peintres .. 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

. . . . . . . ... .... ... . . 

la Mou le des étangs . .. 

..•• •. •••. • • 1 

............ . 

•) 

'· 

POfRE T. 

Unio, Anodonta .•• 

T.!nio •.• •. •• •••.• • 

Piotoru1n .• ..••. •• ••• 

................... 
MargariLifera . •••• ••. 

Li{Loralis .. •••.•. .•. • 

Rugosa ? . . . ••••• • .• •• 

Anodonta • •••••••• 

Cygnea .• •• ••.•..•.•. 

Analinre .. ••••••.. • • . 

• • • .. • • • c... 1 

, .. .. 

f~o .. •' 

~··· 

I
J)ra~~. 11, 
~ti!et 

luuonlis· · 

\· '" .... 
1 Jnodoal 
1 cnii1 .. .. 
ÂJ'~ .. .. 



......... } 
.......... 
......... 
........ 

......... , 

~:·::::.J 
......... J 

•........ 

s y 

DRAP A RN AUD. 

Unio, Anodonta .. . 

Unio .. • . . . . . . . . . . 
Pictoru111 ••••• . • ••.•• 

Drap. pl. XI ,f 5 ..• • • • 
Margaritifera . • ••.•••• 

Lilloralis . . . . . . . . . . . 
.. . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Anodonta ...•.. ... 

Cygnea ... •. . .•. ..... 

Analina ..•••••• .. ••• 

, 
s T E M A T I 

MULLER. 

Mya , Mytilus ..•• . . 
Mya . . ... . ..... . . . 

Pictorum •.... •. ... . . 

.. ...... ... ... ..... . 
Margari tifera ... . .. • . • 

..... .......... .. ... 

... ..... . ....... ... . .. 
Mytilus • .• ..• ..•. . 

Cygneus ............. 
Anarinus. ·• ... .... .. 

Q U. E. 

1 LINNÉ,é<lit . cleGm:L. Ko•. 

--
Mya, 1JfJ1tilus. 

JVJya • 

Piclort1111 . . . ..•.•.••. i8o 
. . . . .... .... .. i 8 1 

Margarilifera . • .. ..• • . i82 
. . .. ... . .... ...... . i 83 
. ...... . . . . ..... ... i 84 

Mytilus. 

Cygneus. .... .... .. . 185 
Auatinus . ••••••• •. • • i 86 

-



N°•. ESPÈCES DO UTEUSES O U FORTUITES, 

L e Pl. à 'is. Geof 99. Turbo spiralis . P air. 5 1. 

2 Bulim. subcylin<lr icus. Pair. p. 45. 

5 Bulim. glaber. Pair. p. 49. 

4 Unio r ugosa. Pair. p. 105. 

5 CyclosL. achalinum. D rap. p. 36, n°. 6. 

6 Heli.x poli.la. Drap. T ableau des Mollnsques. 

ESPÈCE s l'I: VT- Ê'l' ll E . 111 AR l NES. 

1 

5 

4 

5 

Cyclastama. Analinum • .• Drap. p. 57. 

----- Breve ..•• , . . Id • . . I d. 

---- Gibbum.. . . . I d. .. Id. 

--- Truncatulum. Id • .,. I d. 

Auricula Myosolis. Drap. J!· 56. 

ESPÈCES DE DRAPARNAUD, 

QU ! NE S 0 NT PAS D .E F RAN CE. 

P lanarhis spirorbi s .....•.••• C'est nolre Acronicus. 

2 - Id. p1. n, f 10 •••••••••••••. •• ••• • Dcformis. 

5 Plan. 11iLidns ... . .... ...... . ....... . .. Clausulalcs. 

4 

5 

6 

7 

8 

Pupa obtusa. 

Ilelix rufu. 

- b 1·cyi pes. 

Vitrina diaphana. 

- clongata. 

/ 

I 

'tif!>tw+S EL 

-
l'olrÏ! 

E1oog1 

Pom11i 

\rbu;t 

!.:con 

~!lll01 

\!Gt\I 

- F1 
Ptl!O 

Olr~ 

Lapici 

Pult~ 
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CATALOGUE 
DES COQUILLES TERRESTRES ET FLUVIATILES , 

Obser vées en Franche-Comléeldans les environs cl' Arbois. 

N'". Nos. 

H elico-Limax. G. 1 . Sericea. . . . . . • . • . . . • . . . 25 

P ellucida .• . . ... .. ... . . t Glabclla . . . • ........ . -. 26 

H elù:. Müller. 

Pu tris ...... ...... . . . . 

Elongala ......... . ... . 

Pomatia . .... ........•. 

Arbuslorum ..•••.•.... 

Lucorum Yarl. Montana. 

Nemoralis el nr ... . . .. . 

I-lorlcnsi!( .. ... . •.. . •.•. 

2 

- Fusca. Poir .. •. .. . · • . 9 

Pcrsonala. . . . • . . . . . . • . 1 0 

Obvol111a .. ..... . .. . .. • 11 

Fuh~a... .. ..... . ...... 27 

Acculeala . . . . . . . . . . . . . 28 

Rupeslris. . ..... .. . .... 29 

Acicula (Bulimus)..... 5o 

Lubrica ... . . •. , . . . . • . • 31 

Obscnra. . . . . . . . . . . . . . 32 

H elix monlana. (Bulim.) . 33 

Muscorum (Pupa ) . ••.• • M 
Umbilicala.. ... . . . . . .. 35· 
Doliolum. .......... .. . 56 

Dolium.. . . • • . . • . . . . . . 37 

Avena . . . • . . . . . . • . . . . 58 

L .. .] " Frumenlum . . . . . . . . . . . 39 ap1c1un .............. 1 ,. 

Pulr hrlla...... . ... . . .. 13 Secale. . .. . . ... ........ 4o 

Ericclorum. ...... .. . . . 14 
Fasciolala, vel Striala. . . . 15 

Rolundala... ... .. .. ... 16 
Nilicl a .......... . ..... 17 

C<'llaria.... ......... .. 18 

Crysla llina. .. . .. . . . .. 19 
Yalina .. ..... ... .. . .. . 20 

Incarnala.. . . . .... .. .. :< 1 

Fr\"l licnm......... . . . . 22 

Pkb~i1111 1. . . . . . • • • . • • . 23 

V illdsa ..•.•. , . . • . . . . • 24 

5 clens .. .. . . • • . .. . . . .. 41 

4dcns....... .. ... . ... 42 

lfülens (Clau sil ia ) . . . • • . 43 

Veolricosa.. .. ... . ... .. 44 

Plica la ... ...... . ..... . 45 

Par\ula. . • • . . . . . . . • . . . 46 

Plicatula ... . . . ........ 47 
Ru gosa .. ........ ...... 48 

Fragil is . .•. . · •... .. • · · 49 

V ert i5·0 . Cyl iudrica.. . • . 5o 

' 



i34 

Suite du CATALOÇ-UE DES COQUILLES, etc. 

N"'. NO•. 

Vertigo. Edcnlula ...••.. 51 Bulla. Fonljnalis •• • •••• 74 0 
4 denlata de.xtra. 52 TurriLa ••••••••• 75 

G. l 
5 dent. Id .... .. 53 
6 dent. sinistrors. 54 Ancy lus fluviatilis •• •.• 76 

ffa\iot' Natica. Jaculalor .... ... 77 Carichium. Minimum .• . 5fj 

Acicularis ... 56 
Vivipa1·a .•••••• 78 l 
Elegans . • .• · •••• 79 )lajor. 

Buccineum. 
Patulum •••••.• 80 
Vitrea ••• • .••• • 81 

Stagnale ..•.•.• • •••.••. 57 . Pubis 
Anricu larius .•••••.••• 58 Valvata. ObLusum .••••• 82 

Globulina .•••• 85 POllllii 
In lermedium •• •.•.•••. 59 
Pf'regrun1 •• ••• •••• • •.• 60 Persimilis • . ••• 84 ~ 

Ri ,-ale . . .....•......•. 6i Media •••••••• 85 ~!1101 

62 Cris tata ••••••• 86 llorte 
Trnncal ulum ••• ,• ••••. . 

Nalicoicleum .••••.• .••• 63 
l'mn 

87 Obro/1 
Palustre •••••• •• ••.• •. 64 

Nerita fluviaLiHs .•••••• 

Cor'1us . • . • • •.•• ••. .•• • 65 
LipiciJ 

Tellina. Rivalis ..•••••• • 88 Poklttl 
Ovalis . . • •• .• •. 89 &tittt~ 

P lanorbis. Amnica . ••••• . • go Cnpit1 
Umbilicatus • • •...••••• 66 Lac-ustris .••.•. 91 ~·gltt 
Carina Lus . .... . • •••.... 67 Fon Linalls ...•. . 92 &ria11 
Purpura. Miill . .. ... . .. 68 Pusilla ........ 93 faiQ~ 
Albns. ... .. ... ... .... 69 l\l inima sloud .. 94 ~ 
Conlorlus •••••.••.•••. 70 

&aiœi 
Niticlus •.....••.•.•... 71 Unio piclorum ... , •..• . 95 ln..-tt•1 .. 
Spirorbis •...•••••..•.. 72 Anodonta. Analina ...... 96 ~i·~a .. 
Lacuslris nova spcc • •.•• 73 Cyguea •••••• 97 Ce\li!Q, 

r~ral!i 

Car~1111 
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CATALOGUE 
DES COQUILLES TERRESTRES ET FLUVIATILES, 

Obsf(r''.ées dans les Déparlemensdu Lot e t L ot et Garonne. 

G. lH. Testacella. 

Haliolidea ....•.... • ..• 

llelico-Limax. 

l\1 ajor . .• .. . ... . . . ••.. . 

H elix. 
P u tris .•••. .• ..• • ..••• 

Pomalia • • ......... .. . . 

Aspersa .. ...•.....••.. 

Nemoralis ... •..•.•.•. , 

fiorlensis . . •.•.. .• .. • . . 

Vermiculala .• • . •. ..... 

Obvolul a • •• •..•••••••. 

L apicicla •••••• • •• .• : . . 
Pu lchella .... • •.•• • ••. . 

Erice 1 orun1 .• • • • •. • • ••• 

Ct>spilum ..• ••.••• • ,, • . 

<"glecla . .... • •••• • • • 

Stria i a ............ .. . 

Variabilis ..•... • • •• •• . 

Pisana ....... .... •.• . • 

Rolundala . ••.. ... .... . 

l 

5 
4 

5 
6 

7 
8 

9 
10 

11 

1 2 

15 

16 

Incerta .•.•• ...••. ••••• 

N i1ida •.•. .... •••••••• 

Ccllaria , ... ........... 21 

20 

Cr.1 s'all ina • . . . . . . • • • • • 22 

Canhusianella . • • • . • . . • 23 

Nos. 

Li1nbala..... . . • • . . • • • . 24 

Plebeium . • . . . • . • . . • • . 25 

Glahclla . . • . . • . • . . • • . . 26 

Fnh·a................. 27 

Rupeslris . • . . • • • . . . • . . 28 

Acul a (Bnlimus) ... .... 29 

AcicuJa ... . ........... 3o 

De colla La .. . • . . • • • • . • • • 31 

Lu br~ca ( Bul. ).. • • • • . • . 52 

Obscura. .............. 53 
De lrila.. . . . . . . • . • • . • • 54 

M uscoru m ( Pupa ). . • . . . 35 

Umbilicala............ 36 

Granum •.•..••••. • • ,. 37 

Secale . . . . • • • • . • . . • • • . 58 

A' ena. ... .. ... . .... . . 59 
Frumen tnnv. . • . . . . . • • . 4o 

4 cle11s, . . • . . . . • . . . . . • . 41 

Plica1a ( Clausilia ). . • . • • 42 

Plicat ula . .. . .......... 43 

V enlricosa... . ......... 4 ti 

Par vula .. . , . . ..... .. .. 45 

Fragilis ....... . .. . • • • 46 

F ertigo. Cylindrica .... . 47 

Pygmea. . • . . . . . . 4,3 

6 de11tata , s in islr. 49 



Suite du CATALOGUE DES COQUILLES, etc. 

No'. Nos, 

Caricliium. Minimum • . . 5o A ncylus lacustris, •. • •• • 71 
F luviatilis .• .. . . 72 

L imneus. Aur icularius .• . 51 Spina ros~ .. . ... 75 
Jn Ler medium • . 52 ). 

Percgrum •• . • . 53 Cyclostoma , elegans • • • • 74 1 

Hivale • • .• •.. . 54 Pa lulum ... ..... 75 
Stagna le . • • . . . . 55 ViYipara .• .• . • •• 76 
P alustre . .. .. . . 56 Jaculalor •. . • •... 77 
Con ' us . .•.• .. . 57 Sloncleri. nov. sp. 78 r 
Truncatul um . . 58 ' 
Geoffrast i • . •• . 59 V alvata. Oblusum . •.• •• 79 ! 
L eucostoma . . . . 60 Cris la la . • , • • • • Bo 

.Min uta . • • •• . • 81 
P lanorbis. Clmtortus .•. . 61 -

Alans ... . . . . 62 N erita fluviatil is . •. •• . • 
Umbilica lus • 63 82 

Carinalus , . . 64 Cyclas, Rivalis. , • •. .. . • 85 
Spirorbis • • , , 65 O valis. , .• .. , .• BA 
lm bricalus. , . 66 Lacuslris • . . •. • . 85 
Imbril:atus .• . 67 Amuica . •. .. .•. 86 

Physa fluYiaLilis .. . . . •• . 68 
Unio piclor um .. .. • . , .. 87 

F onl inalis ..... . 69 Magari 1 ifera .. • ••.. 88 
Turrila ••.•• . ... 70 Li LI oral is . . . . . . . .. 89 

- -
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TABLE DES MArfIÈRES. 

Â CEPilALES, •••• • • • ••• , •• , •• • ••• • •• • , •• Pag. 55 

Agatlûne, Agalhina . .. .. ...... , ... . • . ... . • .... 49, 79 

Ideru. . • . Idem .•• . ..... ... ..• , • .. . •... . .... · • • • 79 

,A1nbrel te , Succinea .•. , . . . . . . . • . • . . . • • . . . . • . • . . . l 08 
Ampullaire, Ampullaria . ... ••. . • .• . . • .....• · •.. . 67 
.Ancy le, .Ancy lus ... . . ....• ..••..• ••.•. , • . • . . . • . • 59 

.Anodonte, Anodonla ••. .•.•. , , . • . • . . . • • . . • . . . . . . 86 

.Auricule, Aui-icula ...•............. ••. .•.•. · · .. • 77 

Bivalves . ..•.. , • . : •.•.•••••••••. , • • . • • • . • . • . . • • 82 

B ulime, Bulimus ... . ~ • . ..... .. · ..• · . . • • . · ·• · . · 79 
Caracl ères des Genres . •. .••.•• ••••.• , . . • . • • . . . • • . 58 

Caricie, Cariciu111 •. . ....•. • ....•.... . , . , .• , . • . . 53 
Catalogue <les Coquilles terreslres el fluvialiles , ob-

servées aux enYirons d'Arbois .... ..... . , .. , .• ... 13?i 

Catalogue, c lc. du Quercy et de l'Agénois, on des 

dépar lemcns du Lot, el L ot el Garonne.. . . .. . • . . i35 
Céphalés . • ..• • . 1 • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 311 , 35 , 58 

Cérite, Ceri Liu m .. , • •••• • •• , • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 68 

Chame , Cbama .. .• . . , .••..... . .•.•.• ••. . . , . . . . • 88 

Clausilie, Clausilia. . .. . . . ............. . ......... 51 

Concordance systématique • . •.•...• . •. , . ...•... . .. J 16 

Conques • .• . , ..•••••• • .• , .. .....•.••. . • .•. • .. ·· • 

Cyclade, Cyclas •. .• •.•... .. . •••.• . ••.• • ••. · · · · · · 

82 

85 

Cyrlo~lome , Cvclostoma .. •• . ...• . .•..•. ..•.. . . 65, 8 1 

Galathée, Gala1 l1ea., . , . . • . . . . . . • • . . • . . . • . • . . . . . . 89 

Gastéropodes. . . .. . .•. • .. • , . . • . . • . . . . . . . . . . . • • • • 58 

llélice , Ileli x •. • . • .• . .• : •••.•••••. . ••..• . • .. • •• 41r 

li elix acicula., . . , ..• _. •.. , , , ... . ,_ •.. ••. •.•.. . · • · · . 7 7 



i38 TABLE DES MATIERES. 
Helicine, Helicina .•• • •...•.•••..•••.•••.•. . Pag. 
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Liniace, Limax .•...•.•• .• ....• • •.•..••..•. . • 55, 

Lymnée, Limneus . . ....•.. , ....•....... .. •.. . ... 

Maillot, Pupa ••.••••.••••...•.•..• .•. ..•.•••• . • 

M élanie, Melania . . • ..• .•..••••. .• ....•..•.•...• . 

M élano'ide, Melanoides . .• . .• • .•..••••.•..••..•.• 

Mélanopside, Melanopsis . •..••.•...•... . . .••...•. ' 

Mulette, Unio . . • •••..••..•.... . .•....••••....• . 
N érite, Ncrila .. ... . ...•.. . ... .. ... , ... . ... . ... . 

Observations sur quelques espèces <le France ••..•.. 

- sur les espèces de . Geoffroy .. ..••..... . • ...•....• 

- sur les espèces de Poiret .. ...•.•.••.•••••••..•.. 

- sur celles de D raparnaud . ...•• .. . . .••......... 

P armacelle, Parmacella .•...•.•••.••..... ... .. •.• 

P lanorbe, Planorbis ... •.•••.... . .•.•••.......... 

P !iyse , Physa ..... .. . •..............• ..• ••...•.• 

Septaire , Septaria .........•• • •••.... .•• ..•...••.• 

Testacelle, T eslacella •............• • .. ... •.•.•. . 
Tlirocliilus Campechianus . •...••....•....••....... 

Vertigo , Vertigo .... . .......................... . 

T/alvée, Valvata •.•• .• .•.•.•... ••. ••.••••••••••• 

64 
42 
58 
51i 

109 

72 
72 
70 
8fi 

75 
93 
93 
93 
98 
59 
56 

57 
60 

4o 
65 
51 

71» 

n 

'l 
\1 

'i 

1 



TABLEAU DES GENRES des Coquilles 
terrestres et fluviatiles. 

CÉPII.ALÉS ••••••••••••••••. , ••••••••••• Pag. 33 

Gastéropodes ou Limacins. • . • • • • • . . • . . • . . • • • . . . 54 

l re. FAMILLE. Limaces ou Lo_c{ies.............. 55 

J. Limace, Limax. • . . • . . • . . . . • • . . • • • • . • . • • • . 55 , 38 

II. Parmacelle, Parmacella • . . • . • . • • . • . . • . • • • . • • • 59 

2c. FAMILLE. Fausses Limaces......... .... ... 56 

III. Testacelle, Testacella •••••.•.•••.• • .•.•. .. .• • 4o 

5e, FAMILLE. Fausses Hélices............ . .... 56 

IV. H elico-Limace, Helico-Limax ...•• ,... .... . . . 42 

4c, FAMILLE. Les Limas ou Limaçons.. ........ 36 

V. llélice, T-Ielix .......••• , . • . • • • . • . . . . . . • . . . . . 44 
- Ambrette, Succinea ......... , .•••.....•...• 108 

- 1-Ir lice, Helix........ ..... • • • . •..•••• ..•. io8 

- Bulime, Bulimus •..•••.••••. • .....•.• · • • . · 79 
-Agalhine , Agathina ..................... 49, 79 
-Maillot, Pupa ..................... . ...... io9 

- Clausilie, Clausilia.. • • . . . • . • • • . • • • . . . . . . . . 51 

- Auricule, A uricula..... . • • • • . • . . • • . . . . • • • • • 77 

VI. Vertigo , Ver tigo ..•.. , ••..••.•.•.• , . • . • . . . . . 51 

VIT. Carichie , Carichium .•.•..•.• , , . . . . • . • • • . . • . 53 

5e, FA?.IILLE. L es Bitentaculés . . . . . • . . . . . . • . • • 36 

VIIT. Limnée, Limncus...... . ... .. . .. ...... . . . . . 54 

IX. Planorbe, Planorbis.......................... 56 
X. PllJ!Se, Pbysa .. .......... .. ......... ...... .. . 57 



XI. .Ancyfo, Ancy la .. .• ; •• •• · • • • •• -•••• • • • • ••• Pag. 59 
XII. Septaire, Septaria ...•...•. · · ... •........... 60 

6e. FAMILLE. Les Néritains •.•• • ·.••••••••••• 37 

XITI. Iiélicine, Helicina . .......... ..... ..... .... 64 
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TABLEAU DES GENRES rangés 

seulement d'après la coquille. 

1~r. ORDRE. 11Iollusques nu:; ou prcsc1uc llUS. 

-1- Sans coquille c.x.Léricu1·c. 

A. l1 T entacules arrondis .•.•••.• • . · • · · . · · { 
Limax. 

Parmacclla, 

+ + Une pelile coqu ille extérieure. 

~. 4 T entacules arrondis . . .. . . • . . • . . . . . . • . T eslacella. 

ne. ORDRE . . 71:1ollusques tcslacls. 

. ..\. Coq. inoperculée. 
Hel 1co.Limax:. 

Heli'. 
Succinea. 
Bulimus. 

Pupa. 

Clausilia. 
Auricula. 

Vertigo. 
Carichium. 

Lymneus. 

Planorbis. 

Physa. 

Ancy lus. 

Seplaria. 

+ Un irnlve . 

B. Coq. operculée. 

+ Opercule simple. 

H elicina. 

Cyclos loma. 

Ampullaria. 

Cerila. 

Melanopsis, 
Melania. 

Yahata. 

++Opercule composé. 

Neri La. 



++Bivalves. 

a. Y al11es égales. 

· { Cyclas. 
A. Charnière composée................... Unio. 

Cham a. 

B. Charnière simple .•.•.•• • .••. • •••.•....• Anoclonla. 

b. Valves inégales . ••......•••..•.....•.• inconnues. 

+ + + Mullivalves. 

Inconnues. 
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